
UNE PAG E TOURNÉE
Le reclassement des forces politi-

ques dans les parti s traditionnels qui
est la caractéristique du second aussi
bien que du premier tour de scrutin
des élections munici pales françaises
a engagé le général de Gaulle à tirer
des conclusions immédiates. Le grand
vaincu de la consultation est, en effet ,
le R.P.F. et son chef s'est aperçu que
ce mouvement n'avait plus grand
avenir désormais sur le terrain parle-
mentaire et électoral . A l'Assemblée
nationale , le groupe de 115 députés
s'était déjà disloqué depuis longtemps.
Il ne comptait plus qu'une cinquan-
taine de purs. Ceux des autres élus
gaullistes qui n'avaient pas rejoint
l'Action républicaine fondée par M.
Barrachin et apparentée aux Indépen-
dants n'acceptaient qu 'assez mal les
mots d'ordre de MM. Diethelm et
Soustelle. De plus, les mots d'ordre
parlementaires du R.P.F. furent tou-
jours aussi déconcertants que contra-
dictoires.

Le groupe n avait cessé de combattre
M. Pinay à l'égard duquel le général
de Gaulle semblait nourrir une sorte
de haine personnelle, vraisemblable-
ment parce que l'amorce de redresse-
ment réalisée par l'ancien présiden t
du Conseil portait ombrage au vani-
teux personnage qui dirigeait le Ras-
semblement. Pourtant, dans la mesure
où elle visait à rétablir l'équilibre
économique et financier de la nation
et, partant, à susciter un climat de
confiance et de prospérité, l'œuvre de
M. Pinay préludait à cette réconci-
liation nationale et sociale que le gé-
néral de Gaulle prêchait  dans ses
discours.

En revanche, le groupe parlemen-
taire du R.P.F. avait donné son appui
à M. René Mayer , un authentique re-
présentant de la haute finance s'il en
est fit, parallèlement, il avait renoué
d'assez mystérieuses relations avec le
M.R.P., voire avec les socialistes, deux
groupes dont l'aile gauche éprouve
secrètement la nostalgie du temps du
tripartisme où l'on collaborait au
pouvoir avec les communistes, c'est-à-
dire avec les séparatistes... que dé-
nonçait vigoureusement par ailleurs,
le général de Gaulle. Comprenait qui
pouvait ! Tout cela a fini par lasser
le Français moyen qui a signifié , aux
élections municipales précisément ,
que le R.P.F. ne lui paraissait plus
d'aucune utilité.
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Toute une étude , bien instructive ,
serait nécessaire pour déceler les
causes de l'échec final d'un mouve-
ment comme le R.P.F. qui avait sou-
levé en 1947, par réaction contre les
excès de l'épuration , un assez grand
enthousiasme. A la base, il y eut sû-
rement l'équivoque entre la notion de
mouvement et celle de parti. Le R.P.
F., comme son nom l'indique , voulut
d'abord être un Rassemblement. Mais
prenant part aux luttes électorales,
il devint forcément un parti , une
fraction , ce qui était contraire aux
buts proclamés. La personnalité de
son chef n'était pas non plus de celles
qui favorisent l'union. Avant d'être
auréolé du prestige que lui valut la
victoire des Alliés, il avait déjà été
le dissident par excellence. Au pou-
voir en 1944-1945, il ne parvint nul-
lement à reconstituer le climat de
paix intérieure dont la France avait
besoin.

Comme le remarque justement un
confrère, M. Treyvaud dans la
« Feuille d'avis de Lausanne », il lui
manqua cette qualité essentielle de
l'homme d'Etat véritable , celle de
l'oubli ou , si l'on préfère , du pardon.
Bonaparte , au lendemain du 18 bru-
maire et plus encore sous l'empire,
sut admirablement concilier la Révo-
lution et l'Ancien régime. A la Res-
tauration , Louis XVIII souhaitait se
plonger dans le fleuve Léthé. Le sou-
verain ne se souvient plus des injures
faites au duc d'Orléans, telle fut la
devise d'un roi de France. Mais de
Gaulle n 'était pas de la lignée des

grands chefs nationaux. Il n'oublia ,
ne pardonna rien. Il avait la dent
longue, et la rancune tenace. Il cou-
vrit toutes les persécutions commises
contre les fidèles du maréchal Pé-
tain... et en 1940 c'était l'immense
majorité de la nation française.

Il sera curieux aujourd'hui de voir
comment voteront et comment se
comporteront les parlementaire R. P.
F., livrés désormais à eux-mêmes au
Palais-Bourbon. De Gaulle lui-même
prétend que le Rassemblement pour-
suivra son œuvre en profondeur, en
dehors du jeu des partis et des fac-
tions électorales. Mais personne ne
s'y trompe , ce sera la fin , dans la me-
sure tout au moins où de graves évé-
nements ne provoqueront pas un ap-
pel à un dictateur. Et encore peut-on
estimer que ce nouvel « homme nou-
veau » (si l'on ose s'exprimer de la
sorte !) ne sera plus le général de
Gaulle. A vues humaines , son heure
parait passée.

Il reste — pour être juste — que
certains problèmes qu 'avait posés le
R. P. F. subsistent et que certaines
solutions qu 'il préconisait et qui , du
reste, ne lui appartenaient pas en
propre , demeurent valables. Avant
comme après de Gaulle, il faudra re-
viser la Constitution ; avant comme
après lui , il faudra que le pouvoir
exécutif devienne indépendant des
factions politiques ; avant comme
après lui , il serait bien opportun , et
même nécessaire de créer , sur le p lan
social , la Communauté profession-
nelle et, sur le plan extérieur , de ren-
dre à la France sa puissance politi-
co-militaire. Mais ce sont là d'autres
affaires ! René BRAICHET.

L'accession au trône du roi Feiçal II

A Bagdad , le roi Feiçal II d'Irak , âgé de 18 ans,-« prêté le serment constitu-
tionne l pour accéder au trône. Le vo ici (à dro ite)  à l'issue de la cérémonie
en compagnie de son onc le , le p r ince  Abdul  Illah , qui assumait les fonctions

de régent jus qu'à présent.

Le célèbre coureur automobiliste
Manfred von Brauchitsch

est arrêté par la police de Bonn

Mêlé à un complot communiste contre la sûreté extérieure de l'Etat

BONN, 7 (A.F.P.). — La police crimi-
nelle bavaroise a procédé, jeudi, à l'ar-
restation de l'ancien coureur automobi-
liste allemand Manfred von Brauchitsch
à son domicile. L'ancien champion , qui
est poursuivi pour tentative de complot
contre la sûreté extérieure de l'Etat , a
opposé de la résistance aux policiers.

L'opération de police, au cours de la-
quelle quatre autres personnes ont éga-

lement été appréhendées, est dirigée con-
tre le « comité pour l'unité du sport
allemand », considérée comme organisa-
tion communiste camouflée, dont von
Brauchitsch était le président.

Au cours des perquisitions effectuées
chez les inculpés, un important matériel
a été saisi , dont des directives du comi-
té central du parti socialiste unifié de
zone soviétique.

Koblet gagne au sprint
i étape Martigny-Porrentruy

Le Tour cycliste de Romand ie a commencé hier

( S E R V I C E  S P É C I AL )
Une grande animation a régné , jeudi

matin , à Martigny , à l' occasion du dé-
part de la première étape Marti gny -
Porrentruy, 239 km., du 7me Tour de
Romandie.

Le temps était  nuageux et frais mais

favorabl e lorsque , à 10 h. 60, les 40
coureurs engages ont pris le départ aux
applaudissements des nombreux spor-
tifs valaisans réunis à Martigny. q

Keteleer , dont on avait craint qu'il
ne vienne pas , était présent , de même
que tous les autres coureurs annoncés.
Le vent retarde les coureurs

Dès le départ , la. caravane prend le
chemin du bout du lac et doit lutter
contre un assez fort vent debout. De
sorte que , déjà vers Vevey, alors qu'il
ne s'est rien passé, le peloton a environ
un quart  d'heure de retard sur l'ho-
raire probable.

Dans  la cote de Vevey à Cha.rdonne,
le peloton s'étire. Huber et Antonin
Canavese prenne nt  une petite avance
de quelques mètres , mais sont rejoints.
Derrière, Uiker perd du terrain , tandis
que Diggelmann, Notzl i et Lurati sont
lâchés d' environ cent mètres. Ces trois
hommes peuvent  rejoindre. A Bulle, au
84me ki lomèt re , où tous les hommes
son! groupés, le retard SUT l 'horaire
probable est de 21 minu tes .  Uiker , à ce
moment ,  passe avec un écart de 7 mi-
nutes .  A Riaz , soit au H7me kilomètre ,
Uiker  abandonne .

Il ne se passe rien
Le ne ln lon  compact arr ive au contrôle

de r a v i t a i l l e m e n t  de Fribourg, 110 km.,
où Corrieri gagne la prime. Puis , les
musettes remplies, les coureurs repren-
nent  la roule.  Mais  il ne se passe stricte-
m e n t  r ien.  Les 39 hommes restent  grou-
pés et dé f i l en t  a Morat , 127 km., la
Neuvev i l l e , 151 km., el Bienne, 164 km.
I.a montée du Pierrc-Perhiis , 182 km.,
altitude 83(1 m., n 'apporte aucune  sé-
lec t ion .  Personne ne démarre et la pru-
dence règne. 11 pleut un peu et , vers
Tavannes , il tomb e même quel ques flo-
cons de neige. A Court , 194 km., la si-
tua t ion  n 'est toujours pas modifiée et
les 39 hommes roulent  de conserve.
(Lire la suite en 13nte page)

Un rapport sur l'Indochine
établi par une commission parlementaire
dénoncerait le « scandale de la piastre »

UNE AFFAIRE REGRETTABLE POUR LE PRESTIGE FRANÇAIS X SAIGON
- ;

I

Des trafiquants auraient été^autorisés, grâce à certaines influences politiques,
à faire des opérations qui frusteraient

le trésor public d'environ cinq cent millions de francs français par jour
Notre correspondant de Paris nous

téléphone :
Le rapport sur l 'Indochine, établi

par une commission pa rlementaire
de quatre membres récemment ren-
trés de Saigon , est terminé et il a
été remis hier au président de la Ré-
publi que et à M. René Mayer , chef
du gouvernement.

Quali f ié  de « secret d 'Etat -» par
un de ses auteurs , le député indé-
pendant Louis Christiaens , ce docu-
ment dacty lograp hié , épais de cinq
cents pages , ne sera pas rendu pu-
blic.

En dé p it de cette consigne du si-
lence, des indications sont d'ores et
déjà fournies par divers journa ux
sur le contenu de ce rapport où sont
formulées , dit-on , de sévères criti-
ques sur la politique généra le en

Indochine et suggérées un certain
nombre de recommandations pro-
pres , selon l' op inion des commissai-
res, à redresser la situation.

Dans l'état actuel des choses , c 'est
l'aspect économi que de l' a f f a i r e  in-
dochinoise qui est mis en rel ief .  Un
véritable scandale est dénoncé dans
la presse, d'ailleurs connu depuis
longtemps , et qui porte un nom dé-
nue d'équivoque : « Le scandale de
la p iastre. »

Le « Monde » en avait parlé voilà
huit jours et le fa i t  avait été signalé
aux lecteurs de ce journal à la lu-
mière non pas du rapport de la com-
mission d'enquête, mais d'indiscré-
tions recueillies sur son contenu.

Il apparaît aujourd'hui qu 'un for-
midable trafic existe entre Paris et
Saigon, dont prof i te  une bande de
spéculateurs. Des ch i f f r e s  sont avan-
cés. A s'en rapporter aux journaux ,
le Trésor public serait f rus t ré  d' en-
viron cinq cents millions de f rancs
français par jour , grâce au mécanis-
me des compensations frauduleuses.

A côté de ce scandale fiscal se
g r e f f e r a i t  un autre scandale , celui
des inf luences politiques permettant
aux trafiquants de bénéficier  d'auto-
risations exceptionnelles de trans-
fer t s  de p iastres au taux légal de
17 francs  français. Ici , nous abor-
dons un terrain terriblement glis-
sant et l' on se souvient peut-être que
le « Monde » avait , dans « l'article-
bombe » que nous avons signalé à
l'époque , a f f i r m é  noir sur blanc que
certains groupes politi ques prof i -
taient de cette fructueuse combinai-
son.

Le rapport de la commission d' en-
quête aborde-t-il cet aspect inquié-
tant de l' a f f a i r e  d'Indochine ? Pour
de nombreux observateurs , le doute
ne serait pas permis et c'est une des
raisons pour lesquelles aucune pu-
blicité, ne sera donnée à ce docu-
ment avant que le gouvernement ait
pris les sanctions qui s 'imposent.

M.-G. G.
(Lire la suite

en dernières dépêches)

« Lancez-nous vos culottes!»
NEW-YORK , 7 (Beuter). — Dans une

nouvell e tentative pour compléter
leur® collections de soutien-gorge et de
culottes féminines, les étudiants de
l'Université de Oolombia ont cerné la
nuit dernière le Collège de jeunes fil-
les Barmaid, en criant à pleine voix :
«; Lancez-nous vos culottes ! »

La police, qui avait été informée de
ce raid d'un genre spécial, pénétra ra-
pidement dans îles jardins dii collège et
ne tarda pas à rétablir l'ordre. Plus
de 2000 étudiants et spectateurs parti-
cipaient à l'opération.

Néanmoins, un certain nombre do
j emnes filles, penchées aux fenêtres
des dortoi rs, au dixième étage du Col-
lège ' Barrià rd , lancèren t leurs sons-vê-
temen ts aux étudiants.

De nos compatriotes parlent... ¦ ¦__ l_ l_ # ll I l¦"'• K Un rhabilleur horloger
et un ancien légionnaire chaux-de-fonniers
disent ce qu est I enfer Indochinois
Notre correspondant de la Chaux-

de-Fonds nous écrit :
'¦Les événements trag iques qui se

succèdent depuis plusieurs années
en Indochine , où l'Occident se heurte
dans une lutte implacable avec
l'Orient , évoquent , en même temps ,
de -douloureuses aventures dont les
victimes se trouvent être par fo i s  des
Suisses- qui s'expatrièrent dans ce
lointain pays. Il f au t  écouler leurs
récits pour ' se rendre compte de la
révolution qui s'accomplit là-bas où
le Blanc se voit peu à peu évincer
par l'indigène et éliminer de la si-
tuation pré pondérante qu 'il occupait
jusqu 'en 1939. Les souvenirs d' un
rhabilleur horloger chaux-de-fonnier
qui vécut durant vingt ans à Saigon,
de retour au pays depuis Î94-6, sont
particulièrement intéressants à con-
naître.

Alors que la guerre s'allumait en
Europe , en 1Ù39 , les coloniaux
étaient loin de penser aux calamités
qui allaient s 'abattre sur eux quel-
ques mois p lus lard. La défai te  de
la France , en amenant l'occupation
japonaise dé l 'Indochine , soumit en
même temps les Blancs aux vexa-
tions du vainqueur. Celui-ci com-
mença par réquisitionner les armes
et les appareils de radio et se mit
ensuite , par mille moyens , en devoir
de les humilier pour leur fa ire  per-
dre le presti ge qu 'ils avaient auprès
de l'indigène. Us vécurent dans la
crainte continuelle d' une arrestation
et f u r e n t  souvent conduits dans un
camp de concentration ai) rès avoir
été p romenés les poings liés sur un
camion dans les rues de la ville.

Le 9 mars 1945 , quand les Ni p-
pons , à la suite d' un coup de f o r c e ,

se substituèrent à l' autorité française ,
une ère sang lante commença pour
la ville. Plusieurs centaines d'Euro-
péens furen t  massacrés.

Le 2 septembre 1945 , après ta
reddition au Japon , les éléments du
Vietminh qui se recrutaient parmi
la lie de la population , encourages
dans l' ombre par les Japonais , se
mirent à pourchasser les Européens ,
comp lètement désarmés. Noire com-
patriote vit ces hordes d é f i l e r  par
milliers à travers les rues et se ré-
pandre dans les habitations fran-
çaises pour les saccager ct les p iller.
Une bande de ces forcenés  pénétra
chez lui. I l  crut alors sa dernière
heure venue. Les bras levés , il as-
sista au pillage de son appartement
et ne dut f ina lement  son salut qu 'au
brassard à la croix blanche dél ivré
par le consulat de Saigon.

L' arrivée de troupes britanni ques ,
puis du général Leclerc , rétablit pen-
dant quel que temps la situation. No-
tre compatriote , ayant perdu le f r u i t
de son travail de vingt années , dé-
goûté à tout jamais du communisme,
rentra au pays.  Il déclara alors que
les Annamites , en se libérant de la

France , s'apprêtaient à passer sous
le joug des Chinois , ce que les cir-
constances démontrent aujourd'hui.

Récemment , un ancien légionnaire
chaitx-de-fonnier nous a fa i t  part
de ses impressions sur ce pays où
la lutte continue contre un adver-
saire insaisissable , habile au camou-
f lage et à la dissimulation. A Saigon
même , la situation demeure instable.
Malgré les précautions, des bombes
éclatent par fo i s  à la terrasse des ca-
f é s .  A la tombée de la nuit , il est
dangereux de se promener dans cer-
tains quartiers.

Les nombreux Suisses qui servent
dans re corps étranger , où ils ont
souvent été at t irés par le goût de
l'aventure , se battent dans clés con-
ditions propres à leur fa ire  regretter
la liberté. Ces mercenaires paient
par fo i s  de la vie et très souvent de
la santé , le coup de tête qui . les a
fa i t  chercher nn re fuge  dans la Lé-
gion étrangère.  An cours des op éra-
tions auxquelles ils ont pris part,  ils
ont constaté que les armes prises
aux rebelles ne sont pas russes , mais
américaines , anglaises ou fran çaises.
Cette révélation suscite parmi ces
petits soldats , qu 'aucun idéal n'a
cependant pou ssé à revêtir l' uni-
f o r m e  f ran çais , une gran de désillu-
sion à laquelle s'ainhte l' amertume
d' une existence sans c o n f o r t  et p lei-
ne de risques.

Ce lê.nionnnj rp . nui n rp -ririè ç*»cCe légionnaire,  qui a repris ses
occupations dans sa ville natale , ne
manque pas d' ajouter que la Légi on
f u i  cependant pour lui une dure
école d' où il est sorti r égénéré en
appréciant  l 'ineslimable avantage de
la liberté individuelle.

L'eau et le bronze
ASTfR ISQUe

Nos édiles ont remplacé un jet
d' eau par une baigneuse de bronze.
Il y a eu des protestations. Remar-
quez que s 'ils avaient remp lacé une
statue par un jet d' eau il y aurait
eu également des protestations , ve-
nant très probablement des mêmes
personnes. Nous sommes à Neuchâ-
tel , que diantre !

Le jet d' eau du palais DuPeyrou
avait une longue histoire fai te  de
milliers et de milliers de jours où
il ne fonctionnait pas. Il existait tou-
tefois et occupait une p lace éminen-
te dans notre pays age quotidien par-
ce que chacun savait qu 'avec un
simp le tour de robinet l' eau jailli-
rait.

Quand ils apprirent qu 'une sta-
tue ' allait prendre la place du geyser
asthmati que , d'honorables conci-
toyens ont écrit au Conseil commu-
nal , défendant le statu quo. Plusieurs
d' entre eux n'avaient d' ailleurs, pa s
vu la statue dans sa version défini-
tive. A quoi bon puis que pour eux
il s'ag issait d' un problème ht/ drau-
lique et non d' une question d' esthé-
ti que.

La « Baigneuse » s'est installée un
matin au milieu du bassin , avançant
gracieusement le p ied pour sentir
la temp érature de l' eau. Elle a un
mouvement p lein d'inaénnité du
bras droit comme si elle craign ait
d' e f faroucher , non les poissons ,
mais l' opinion publi que.

Que la jeune femme , née sous le
ciseau d'Arf dré Ramseyer se rassu-
re. Il a s u f f i  qu 'elle apparaisse dans
le jardin pour que nous soyons per-
suadé que sa p lace était là et nulle
part ailleurs. De la manière inerte,
l' artiste a fai t  jaillir la beauté et la
vie par l'équilibre des volumes, par
l'harmonie des lignes , par la subti-
le interprétation du mouvement.
Nous possédons désormais à Neu-
châtel une œuvre d'art d' une rare
qualité et qui doit nous faire  hon-
neur.

Mais est-ce parce que la commu-
ne ne recule devant aucun sacri f i -
ce que. quatre (parfaitement , deux
fo i s  deux) jets  d'eau rappe llent l' an-
cien , l' unique ? On sait que l'hyg iè-
ne est for t  déve loppée chez nous.
Mais à vouloir que notre baigneuse
passe sous la douche avant d'entrer
dans l' eau , c 'est , nous semble-t-il ,
être trop exigeant.

Mac Mahon disait déjà : « Que
d' eau , que d' eau ! » MATHTJRIN.

Chutes de neige
sur les Alpes du Tyrol
INNSBRUCK, 8 (A.F.P.). — De nou-

velles chutes rie neige se sont produi-
tes sur les Alpes du Tyrol, à la suite
des importantes précipitations rie ces
derniers jours.

C'est ainsi que l'on a enreg istré jeu-
di 3 centimètres de neige fraîche sur
le Patscherkofeil , sommet dominant
Innsbruck et 10 centimètres au Henen-
kamm, près de Kitzhuebel . Ces deux
sommets ont près de 1800 mètres.

L'aventurier
Navarre Fernandez

remis en liberté
ANNEMASSE , 7 (A.F.P.). — Navarro

Fernandez , l'aventurier richissime in-
ternational , qui avait comparu le 30
avril dernier devant le tribunal correc-
tionnel de' Saint-.Tulien-en-Genevois,
sous l'inculpation d'usage d'un passe-
port établ i sous un nom usurp é, a été
relaxé jeudi après-midi.
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EN SIXIÈME PAGE :
Nouvelle tension en Tunisie

par M . G. (Jélis
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Le rendez-vous des lectrices
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Un conte :
I>a fête de maman Monique

Un « Cornet » à réaction s'est écrasé au sol peu après avoir quitté l'aérodrome
de Calcutta. Il avait été établi , selon l'enquête , que l'appareil a été victime
d'une sbudaine tempête de sable . Selon d'autres rensei gnements , il avait été
frappé par la foudre et avait littéralement explosé en vol. Les quarante-trois
; occupants de l'avion ont péri.

Les débris du « Cornet » Calcutta-Londres



Paroisse des trois communes
des Geneveys-sur-Coffrane, Coffrane

et Montmollin

Réouverture de tombes
Se fondant sur l'art. 6 de la loi sur les

sépultures, la paroisse des trois communes se
propose de procéder à la réouverture des
tombes datant des années 1889 à 1914 en vue
de nouvelles inhumations au cimetière de
Coffrane.

Les personnes intéressées voudront bien
faire le nécessaire pour l'enlèvement des
pierres tombales jusqu 'au ler juillet 1953.

Passé cette date , la paroisse disposera de
ces pierres. Pour tous renseignements com-
plémentaires, s'adresser au Conseil commu-
nal de Coffrane.

Coffrane, le 5 mai 1953.
CONSEIL DE PAROISSE.

Horlogers complets
Décotteurs
Acheveurs

sont demandés chez
h'ïls de Moïse Dreyfuss, Serre 66

La Chaux-de-Fonds

Avis aux

invalides, colporteurs
Si vous désirez vous adjoindre quel-

ques articles d'une grande utilité , facile-
ment vendables, veuillez écrire a W. A.
149 au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre à Corcelles, près de Neuchâtel, un

TERRAIN À BÂTIR
très bien situé, eau , lumière et canalisation
sur place. Avec accès pour auto. En par-

. celles d'environ 1200 m2.
Ecrire sous chiffres Z 22078 U à Publicitas,

Bienne.

CAFÉ-RESTAURANT
à remettre dans un village industriel du Vai-
de-Ruz, un établissement rénové et bien fré-

quenté avec service de pensionnaires.
Reprise Fr. 35.000.—

Etude Ed. Bourquin, avocat et gérances, Ter-
reaux 9, Neuchâtel.

CHATEAU -D'ŒX
A vendre une villa en construction , termi-

née pour le 1er juillet , quatre pièces, cuisine,
bains, tou t confort , balcon , garage, cave et
galetas. 800 m2 de terrain , magnifique situa-
tion ensoleillée. Fr. 48,000.—.

S'adresser à Maurice Duperrex , Château-
d'Oex. Tél. (029) 4 64 19.

A vendre à SAINT-BLA1SE, dains une situation
élevée, une

maison p our trois f amilles
appartements avec bains, au plus offraimt. Un ap-
partement de quatre pièces sera libre prochaine-
ment. — Faire offres «ras chiffres AS. 9968 J.,
aux Annonces Suisses S. A., Bienne. i

Office des faillites
du Val-de-T ravers

Vente de gré à gré. L'Office des faillites du
Val-de-Travers, administrateur de la faillite
de la succession Antoine FATTON, aux Ver-
rières, offre à vendre de gré à gré, les immeu-
bles suivants :

ler lot. Art. 3267 du cadastre des Verrières,
Les Tuiles, bâtiments et jardin de 2374 m2.
Ces bâtiments se composent de cinq loge-
ments dont deux en parfait état d'entretien
et une remise.

Estimation cadastrage : Fr. 40,440.—.
Assurance immobilière : Fr. 26,000.— plus

30 %.
Assurance de la remise sis sur le même art.,

Fr. 3000.—.
2me lot. Art. 3337 du cadastre des Verriè-

res, La Vy Renaud , bâtiments et place de
2239 m2. L'ensemble des bâtiments comprend :
a) café-restaurant, tea-room, boulangerie , ma-

gasin , salle de danse, ainsi que trois ap-
partements. La boulangerie est équipée
d'un four électrique neuf (Baumann &
Cie) . Le magasin comprend les banques,
vitrines, casiers pour marchandises. 68
chaises, 15 tables, 6 bancs d'angle à l'état
de neuf forment les accessoires immobi-
liers du café-restaurant ;

b) locaux industriels et logement de huit
chambres avec tout confort. Atelier de
184 m2, et trois garages.

Eventuellement, les deux immeubles pour-
raient être vendus séparément.

Estimation cadastrale : Fr. 150,000.—.
Assurance immobilière : Fr. 250,000.— plus

30 %.
Ces bâtiments sont de construction récente.

Ils peuvent être visités en s'adressant à l'Of-
fice des faillites du Val-de-Travers, et les of-
fres devront être adressées jusqu'au samedi
23 mai 1953.

Môtiers , le 4 mai 1953.
OFFICE DES FAILLITES :

Le préposé :
A. Bourquin.

PROPRIÉTÉS
avec ou sans com-
merce, maisons loca-
tives ou villas son!
demandées.

Agence immobilière
Sylva, Bureau f idu-
ciaire Auguste Schutz,
Fleurier.

MAISON
FAMILIALE

A vendre une jolie
maison en très bon état ,
sans confort , trois pièces
et cuisine, terrain de
640 m'. Prix : 32.000 fr.

S'adresser le samedi
après-midi et le diman-
che au chemin des Bran-
dards 19, Neuchâtel.

B. (le CHAMBRIER
Place Purry 1, Neuchâtel

Tél. 5 17 26
A vendre dans le haut

de la ville un
immeuble
de rapport

moderne
logements de trois pièces,
confort, chauffage local.
Garages. Rapport brut :
6,2%. Pour traiter , 90,000
francs après le ler rang,.

A vendre à Colombier
un
immeuble locati f

moderne
de six logements de trois
et quatre pièces, bains,
chauffage général. Loyers
modérés. Placement sûr.
Nécessaire : 80,000 fr.

A vendre à Neuchâtel ,
près de peseux. une

villa locative
de trois logements de
trois pièces, bains, chauf-
fage général. Garage, Jar-
din de 800 m:. Pour trai-
ter , environ 45.000 fr.

A vendre à Bôle une
maison familiale

neuve
cinq chambres , bains ,
Jardin et terrain 1455 m2 .
Situation agréable et dé-
gagée. Libre lr-m -P late-
ment , ensuite de départ.

Grâce à «on
«nOHage moderne

t ton
grand choix
de caractère!

à (Oit
riche innortlnienl

de papier*

l'IMPRIMERIE CENTRALE
Rue du Concert 6

vous donn tra
tonte satisfaction

A louer à Dombresson
pour le ler novembre 1953, un appartement
de trois chambres, cuisine et dépendances.
Pour tous renseignements s'adresser à l'Etude
de MMe's Clerc, notaires, 4, rue du Musée,

Neuchâtel. Tél. 51468.

VAL-DE-RUZ
A louer deux cham-

bres et une cuisine , avec
Jardin , pour août et sep-
tembre. Tél. 7 15 15.

CHEF MÉCANICIE N
Maison d'importation cherche la collabora-

tion d'un mécanicien-électricien de première
force pour participation dans la société.

Apport Fr. 25,000.—. Seul entre en considé-
ration monsieur de toute morali té , marié ,
possédant de sérieuses références.

Faire offres avec curriculum vitae et photo-
graphie sous chiffres P. P. 80588 L., à Publi-
citas, Lausanne.

Entreprise de transport de la ville cherche un bon

chauffeur
avec permis rouge pour un remplacement de seipt
mo's. — Adresser affres écrites avec certificats et
références, à J. E. 238 au bureau de la, FeulUe
d'avis-.

H A U T E  C O U T U R E
>^ cherche une

/  ASSUJETTIE
Entrée immédiate.

Mme Schmutz , Eglise 2, Neuchâtel.

Pour le 15 mai , on engagerait une

vendeuse qualifiée
Faire offres avec prétentions et copies de

cert if icats  à la confiserie Hess-Guye, rue Léo-
pold-Robert 66, la Chaux-de-Fonds.

Nous cherchons un jeune

commissionnaire
Faire offres à la boucherie Bell S. A.

Tél. 5 20 01, rue de la Treille 4, Neuchâtel.

VACANCES
À LA MONTAGNE
On cherche à louer chalet modeste ou

logement de deux ou trois chambres meu-
blées, pour quelques semaines dès le 12 juil-
let. Adresser offres détaillées sous Z. K. 242
au bureau de la Feuille d'avis.

Couple cherche pour fin

appartement <
même sans confort, mai!
du centre die la ville. '.
pense. — Offres eous ohii

de la Feu

—-— —

MAILLEFER
Belle chambre eivec ou

sans pension , salle de
bains. S'adresser : Télé-
phone 5 35 21.

mal ou courant ]uto, un

le trois pièces
i si possible à proximité
routes garanties. Récom-
fres T. B. 237 au bureau
Me d'avis.

GARAGES
à louer ,, aux Charmettes
et à la rue de Bourgogne.
Loyer 40 fr. par mols.
Offres écrites sous O. S.
169 au bureau de la
Feuille d'avis.

A échanger
à la Chaux-de-Fonds un
appartement de trois
pièces au soleil , cuisine
et toutes dépendances,
contre un même avec
W.-C. intérieur, à Neu-
châtel. Prix modéré. Date
à convenir. Adresser of-
fres à J. S. 190 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Chambre à louer
tout de suite, près de la
gare , à 10 minutes du
centre, à monsieur sé-
rieux et propre. Ecrire
sous S. X. 234 au bureau
de la Feuille d'avis.

Chambre à monsieur,
tout confort. Tél. 5 39 51,
de 11 à 14 heures ou
après 18 heures .

A louer une

belle chambre
meublée. Tél. 5 58 46.

A louer une Joli e cliam-
bre ensoleillée , au centre.
Tél. 5 29 68.

A louer une chambre
haute, à ouvrier sérieux.
Prix 25 fr. Pension : 6 fr.
par Jour. — Moulins 45,
Sme étage.

Couple retraité

cherche à louer
pour époque à convenir
un appartement de trois
chambres, situé dans le
haut de la ville. Adres-
ser offres écrites à M. P.
215 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune couple cherche
à louer une

chambre meublée
si possible avec Jouissan-
ce de la cuisine , pour fin
mal début Juin. Adresser
offres écrites à R. E. 232
au bureau de la Feuille
d'avis.

Médecin cherche à louer
un

appartement
privé de quatre à six
pièces, à proximité du
centre. Adresser offres
écrites à X. N. 239 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Etaployé d'Etat cher-
che pour date à convenir
un

LOGEMENT
de trois chambres, cuisi-
ne, bains ou non , au so-
leil , dans les quartiers
de Vauseyon , les Parcs,
les Draizes, l'Ecluse ou
Peseux. Adresser offres
écrites à M. V. 240 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Fabrique d'horlogerie
Chemin des Pavés 30, engagerait des

jeunes filles
pour différents travaux faciles d'hor-

logerie. Rétributions immédiates.
Se présenter.

¦

Nous cherchons, pour notre nou-
vel article d'usage journalier, d-e
bonne qualité, un

représentant général
Connaissances techniques et ca-
pital pas exigés. Article déjà in-
troduit dans quelques pays avec
grand succès. Gain intéressant.
Faire offres à Postfach 440,
Kassel (Allemagne).

1 

¦ ¦

Secrétaire
est cherchée pour s'occuper de tous
les travaux de bureau. Place très in-
téressante. Préférence sera donnée à
demoiselle pouvant prouver longue
pratique dans l'industrie. Engagement
immédiat. Prière de faire offres avec
curriculum vitae à maison Marius
Auchlin S. A., à la Neuveville.

'

.

" 

.

'
-'*
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Nous cherchons pour notre rayon de

Collifichets et Nouveautés
une jeune

VENDEUSE
aimable et connaissant bien la bran-
che. Les postulantes parlant égale-
ment allemand sont priées d'adresser
leurs offres détaillées à la Direction.

Meyer Sôhne, Bienne

Sténo-dactylographe
expérimentée, de langue française,
sachant l'allemand, est demandée
pour le ler juillet par une importante

industrie du bâtiment.
Les offres détaillées avec curriculum
vitae et prétentions de salaire, sont à
adresser sous chiffres O. U. 189 au

bureau de la Feuille d'avis.

Représentantes
déjà introduites auprès des tailleuses,
magasins de confection, repasseuses et
autres magasins de ce genre , et qui dési-
rent s'adjoindre un article d'une grande
valeur , sont priées de s'adresser à S. M.
148 au bureau de la Feuille d'avis.

Par suite de décès du titulaire, l'Association

LE LIEN
Oeuvre d'entraide aux malades

et anciens malades tuberculeux pour la Suisse
romande, met au .concours le poste de

DIRECTEUR
Les candidate devront être de nationalité suisse,
Justifier de leurs connaissances en matières com-
merciales, et faire preuve de leur intérêt et de leur

expérience dans les questions sociales.
Ecrire avant le 15 mai 1053, au Comité du « Lien »
(Dr E. ARNOLD,. président , Leysln), qui fourmira
volontiers des renseignements. Joindre curriculum

vitae détaillé et références.

Représentant (è) indépendant (e)
est demandé pour vendre des articles de haute
valeur , sans concurrence. Facilement vendables.
Pas de particuliers. .Faire offres en indiquant
âge , et joindre photographie, à P. H. 150 au
bureau de la feuille d'avis.

On cherche pour tout de suite

quelques sommelières
remplaçantes, pour les samedis et dimanches.

Adresser offres à famille BANGERTER ,
Hôtel-Restaurant du Pont de Thielle,

tél. (032) 8 3C 32.

Nous cherchons un

aide-chauffeur
ayant de l'expérience comme garde-remor-
ques de longs bois. S'adresser au Tél, (i 41 47.

On cherche une

demoiselle
ayant si possible déjà travaillé dans un bureau
pour travaux faciles. Mise au courant. Place stable
et Intéressante pour personne sérieuse et intelli-
gente. — Adresser offres écrites avec curriculum
vitae et prétentions sous chiffres Y. M. 101 au
bureau de la Feuille d'avis.

SITUATION
Homme d'élite, dispo-

sant d'un bureau et d'un
capital de 3000-4000 fr.
peut se créer une situa-
tion de ler ordre comme
administrateur - conces-
sionnaire cantonal d'une
Institution à but social
de première nécessité. —
Ecrire avec photographie
et- curriculum vitae à
case postale 1751, Lau-
sanne-Ouest.

Jeunes filles
16 à 18 ans, habiles et
travailleuses, seraient en-
gagées immédiatement
pour apprendre une belle
partie de l'horlogerie. —
Salaire dés le début , 1 fr.
30 à l'heure. Vacances
payées. Tél. 5 41 65.

Je cherche pour tout
de suite un

bon domestique
de campagne

Benjamin Ruchti , En-
gollon (Val-de-Ruz ) Tél.
7 15 60.

A la même adresse, à
vendre un chien berger ,
choix sur deux et un tri-
'cycle.

Nous cherchons une

VENDEUSE
(si possible au courant
de la branche), pour une
papeterie de la vile. Of-
fres avec certificats et
prétentions à E. R. 243
au bureau de la Feuille
d'avis.

Ouvrière
soigneuse

Une personne ayant
l'habitude du travail soi-
gné et une

ouvrière adroite
seraient engagées è Gra-
vure Moderne, Plan 3,
Neuchâtel.

RADIUM
On cherche poseuse pour
travail soigné. Seules per-
sonnes qualifiées sont
priées de faire offres à
U. M. 233 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche un
CHAUFFEUR

connaissant bien les
chantiers et connaissant
la mécanique. Adresser
offres écrites avec pré-
tentions de salaire et ré-
férences à M. P. 236 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Fabrique d'horlogerie
cherche

employé (e)
de bureau

p o u r  correspondance
française, allemande et
anglaise. Sténo et dacty-
lographie exigées. Faire
offres détaillées avec
photographie, références
et prétentions sous chif-
fres u 40234 U à Publi-
citas. Bienne.

On cherche pour entrée
Immédiate ou date à
convenir une

sommelière
honnête, capable et de
bonne présentation. Bons,
gains et congés réguliers.
Faire offres avec photo-
graphie sous chiffres P.
3575 N à Publicitas, Neu-
châtel ou Tél . (038)
7 91,62.

Entreprise de la place
cherche .

employé (e)
actif , habile dactylogra-
phe , ayant déjà pratique
des travaux courants de
bureau. Place stable. En-
trée en service le ler
juin ou à convenir. —
Faire offres écrites sous
P. A. 868, poste restante
Neuchâtel 1.

On cherche une
sommelière

Place à l'année. S'adres-
ser à la Croix-Fédérale,
Saint-Biaise.

On demande pour tout
de suite une

sommelière
connaissant si possible
les deux services, s'adres-
ser au restaurant Lacus-
tre, Colombier. Télépho-
ne fi 3' 41,

Ouvrier
boulanger-
pâtissier

est demandé pour tout
de suite, si possible avec
permis de conduire. Pas
de travail le dimanche.
Tél. (039) 2 27 52.

Au même numéro, on
demande un

commissionnaire

Employé de commerce
28 ans, de langue allemande, parlant le fran-
çais, ayant été stagiaire dans une banque et
plusieurs années-propagandiste , cherche

SITUATION
comme employé de commerce ou service exté-
rieur à Neuchâtel ou aux environs. Certificats
à disposition. — Adresser offres écrites à G. F.
241 au bureau de la Feuille d'avis.

Italienne
bien recommandée cher-
che un remplacement à
partir du 18 mal. S'a-
dresser à Mme Neeser ,
Côte 76, Neuchâtel.

Galvanoplaste
de première force, cher-
che changement de si-
tuation. Connaît le ca-
dran , le petit travail
comme le grand. Adres-
ser offres écrites à G. R.
153 au bureau de la
Feuille d'avis.

CABRI
Ire qualité

entier et au détail

LEHNHERR
FRÈRES

TOUT LE MONDE
M _EN*PARLE...HP S t

POUSSINS
POÛSSINES

DINDONNEAUX
s é l e c t i o n  de premier
choix , exempts de mala-
dies, à vendre toute la
saison. — Parc avicole,
Peseux , tél. 8 11 06.

JEUNE FIELE
Suissesse allemande (18
ans), cherche place dans
une famille à Neuchâtel
ou aux environs , pour
apprendre le ménage et
se perfectionner en fran-
çais à partir du ler Juil-
let. Adresser offres écri-
tes à Mlle R. Pagani .
Niederurnen (Glaris) .

JEUNE SOMMELIÈRE
connaissant la restaura-
tion, honnête , cherche
place comme sommeliè-
re ou fille de salle pour
tout de suite ou pour
date à convenir. Télé-
phone 9 10 70 , Fleurier.

On cherche pour un
Jeune homme de 15 ans,

place
avec bonne occasion
d'apprendre le français.
Offres à Max Bruggmann ,
boulangerie. Friesstrasse
No 25. Zurich-Oerlikon..-

... du nouveau scooter;
« PUCH » d'origine.

Ses avantages : roues,
plus grandes, moteur
à refroidissement par
turbine, fourche avant
télescopique hydrauli-
que, fourche arrière à
bras oscillant. Batte-
rie. Magnifique tenue
de route ! 75 km,7 ri.
Son prix : Fr. 1765.—
complet, avec roue de
réserve, siège arrière,
porte-bagages, batterie
et dispositif de blo-
cage. Protection effi-
cace de la carrosserie

en cas de chute !
*

Agence officielle
des motos « Puch »

Poudrières 25
Tél. 5 75 85-

H. Vuilliomenet

Vous ferez de la musique \
chez vous à peu de frais

en louant un piano

Ail MélIGStrfil Fœtisc H frères S. A.
Neuchâtel Tél . 514 29

i

service de qualité

I*e service soigné et individuel
voiig est assuré par les maga-

sins portant cet insigne

Madame Guldo STORNI et sa famille, pro- I
I fondement touchées par les nombreux témoi- H
H gnages de sympathie reçus à l'occasion de leur H
I grand deuil et dans l'impossibilité de répon- I
M die à chacun , remercient sincèrement toutes I
I les personnes qui ont pris part à leur grand H
H chagrin , par leur présence , leurs messages et I
M leurs envols de fleurs.

A VENDRE
un beau vélo d'homme,
une remorque de vélo,
un lit d'enfant bois na-
turel.

S'adresser : Treille 3,
2me étage, tél . 5 19 26.

Votre chambre
à coucher

ne vous plaît plus ?
Rien de plus sim-

ple de l'échanger
contre une moderne
à votre goût. L'an-
cienne pourra être
reprise en compte,
le solde sur deslr
pourra se payer par
mensualités.

Demandez une of-
fre sans engagement
au spécialiste de la
chambre à coucher.

Meubles G. Meyer
Bues Saint-Honoré

et Salnt-Maurtce
: ? NEUCSATEI*

Tél. (033) 5-2315•'Egarélsûrle lac, devant
la ville, une

rame à tolet
Prière à la personne

l'ayant recueillie d'aviser
A. Rayroux , Poudrières
No 25, Neuchâtel. Ré-
compense.

On demande à ache-
ter d'occasion une

« Lambretta »
en bon état , modèle 1952-
1953. Tél. 5 74 76, après
18 heures.

Boucherie-charcuterie cherche une jeune

apprentie vendeuse
Entrée pour tout de suite ou pour époque

à convenir.
Faire offres à S. E. 217 au bureau de la

Feuille d'avis.

La personne de Saint-Biaise ou des environs
qui a trouvé un

couvercle en acaj ou
pour bateau est priée de s'adresser à J.
Grimm, impasse des Hirondelles 10, la Chaux-
de-Fonds, tél. (039) 215 41.

On cherche

APPRENTI MENUISIER
pour tout de suite ou pour date à convenir. —
Ooulet frères, maîtres menuisiers diplômés, route
de Berne, Sainit-Blalse. Tél. 7 54 07.

ï ï | i 
¦

Rôti de veau
roulé

très avantageux

Boucherie Gutmann
Preniier-Mars

A vendre un

potager à gaz
«Le Rêve » , quatre feux ,
un four et chauffe-plat
plus accessoires, ainsi
qu 'une

glace biseautée
de 100x70. — S'adresser :
lundi matin 11 mai, en-
tre 11 et 12 h., Parcs 2 ,
Sme étage, à droite.

1,2,3 ou 100
kilomètres, Je me rends
sur place sans engage-
ment pour vous, pour
acheter meubles anciens,
vieux tableaux, livres,
vaisselle, etc... — Ecrire
ou téléphoner à Augus-
te Loup, place des Hal-
les 13, Neuchâtel. Tél.
(038) 5 15 80.

A vendre un

meuble de BÂR
avec

dix tabourets
pour cause de non-em-
ploi. Prix intéressant. —
Adresser offres écrites à
R. G. 235 au bureau de
la Feuille d'avis.

Superbe occasion. — A
vendre un

accordéon
diatonique « Hohner », à
l'état de neuf . Zahnd ,
Fahys 177, Neuchâtel.

OFFRE A SAISIR

DUVETS
neufs remplis de mi-
duvet gris léger et très
chaud , 120 X 160 cm.,
4o fr. : même qualité,
140 X 170 cm., 50 fr. Port
et emballage payés.

W. Knrth , avenue de
Morges 70. Lausanne, té-
léphone (021) 24 68 66.

A vendre un

vélomoteur
« Motom », modèle 1952,
en parfait état , éventuel-
lement échange contre
une Lambretta. Télépho-
ne 7 55 61,

A vendre à l'état de
neuf un

pousse-pousse
gris clair avec un sac de
couchage. Téléphoner au
No 6 43 59.

B H 3 i l *ÏÏ  î lH I jjj \SH f^*lH

QUELQUES
PARASOLS
DE JARDIN

de très belle qualité à
enlever tout de suite à

prix très avantageux

MAGASIN

Guye-Rosselet
Rue de la Treille

NEUCHATEL
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Chambre à coucher aux lignes tran-
quilles, dont le noyer est particulière- ¦¦ O il 7 C
menl beau. Panneau central de l'ar- |"|* JLmm'l J ¦
moire .galbé.

Nous avons créé ce modèle en pensant à vous , Madame. Une
grande armoire et de nombreux tiroirs permettant de maintenir votre
chambre nette et propre. Votre travail est grandement facilité grâce
au mécanisme qui vous permet, sur simp le pression, d'ouvrir les lits
en éventails.

De plus, la beauté du noyer et l'harmonie des meubles créent un
cadre digne de votre charme et combien vous apprécierez la
coiffeuse dont la glace est mobile.

;
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Pour samedi...

BEAU BOUILLI
de jeunes bœufs de toute première

qualité

Rôti de bœuf et de porc
très avantageux_____

Nous participons aussi à la vente
de la

viande d'action
'ï Bouilli Fr. 1.90 le Y, kg.

Rôti Fr. 2.40 le % kg.

belle qualité
BOUCHERIE - CHARCUTERIE

LEUENBEBGEB
Rue du Trésor Tél. 5 21 20

LIVRAISONS A DOMICILE i.

Motogodilles
« LAUSON î> quatre temps, sans mélange
d'huile et de benzine, consommation très
réduite. |
3 OV 1 dl au ralenti à 1 1. à l'heure. 6 CV
2 dl. au ralenti à 2 Vi 1. à l'heure. Propreté.
Ralenti pariait, sans réglage spécial ; 40 me
teins vendus en deux ans dams la région

Neuchâtel - Bevaix

« JOHNSON », 3 à 25 CV.
Motogodilles d'occasion

CHANTIER NAVAL
JEAN-LOÙIS STAEMPFLI

CORTAILLOD - Tél. 6 42 52

A vendre voiture

< CITROËN » 11 normale
en parfa i t  état. Prix Fr. 4800.—. Taxes et
assurances, payées pour 1953. Offres à Albert
Christinat, Môtiers, tél. 916 34.

#

Tous les combustibles

COMBE VARIN S.A.
Draizes 50 - Tél. 5 22 Si

wÊff É%BsÈ Ce que coûte le pôle Nord ?
HBssSBssflH S» ' J Jusqu 'à maintenant il a tou jours  élé diff ic i le  à un ménage moyen

j ' '̂ ^^  ̂ ^^^^¦-' •C ' de faire l'achat d'un bon frigo à compresseur, celui-ci étant assez
¦̂  ̂ smi, ^̂ B: coûteux. C'est pourquoi ELAN va toujours de l'avant, en vous

^m (n ^ï offrant son nouvel appareil de grande contenance avec tous les
' Wf Ĵ? avantages 

du 
groupe compresseur étanche 

et 
silencieux 

et 
ceci

; Wf ffijB  ̂
pour le pr ix dér isoi re  de Fr. 29.— par  mois  ou Fr. 895.— au

f iP  f Hf àÉ r'̂^ŵk- - comptant .  Le frigo ELAN vous o f f r e  encore les avantages sui-

W 1-f ' t̂eJ^ZIlJillffiL'̂ teC^^fe*  ̂ vants : 
consommation 

de 

courant 

m i n i m e  (m o i n s  qu 'un 40 1. à

B ^—MÉ^T-"̂ !Ill liu H 111 I lllll 
a b s o r p t i o n ) .  Armoi re  élégante , encombrement m i n i m e .  Permet la

I iftflMir~rJCZH Irf " LaJ 11 il préparation rapide de crème glacée. Construction en ac ie r  inoxy-

^|̂ ^̂ * 
Cretegny 

& Oe
~ ,' ,*; y 11 —-—U Neuchâtel : Chaussée de la Boine 22 , angle rue Louis-Favre
3 V S» ^Li (Rialto) Tél. 5 69 21.
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Un choix, une qualité , donc une maison sérieuse
Pour votre achat de mobilier ,

adressez-vous en toute confiance à la Fabrique de meubles

13, Grand-Rue, Fribourg

?m r=—T—T" •

Visitez lios expositions permanentes, ler choix éblouissant !
DEMANDEZ NOS CATALOGUES GRATUITS

Nous nous chargeons de projets et devis

LA COUPE ITALIENNE
est en vogue cette saison !

Le costume de forme italienne vous montre
la nouvelle ligne de ce printemps ; il est
coupé dans un beau lainage uni , la ja quette

1 est doublée de crêpe de Chine noir, |
i existe en vert ,

| et ne coûte m Ê̂t ûh Wy HS1S

¦

¦ *̂ *?ssssssrslT if Y^Tfff̂ ^i rf v r r / Tf *  I *1-^ ' f i *a ' A',''T r^i9»Jâ 'Â ^', J B̂

X E I I CH A T EL

BAISSE DE PRIX
Saucisson pur porc Fr. 3.25

le % kg.

Saucisse au foie Fr. 2.75
le Y, kg.

Saucisse à rôtir pur porc,
les 100 gr. f f- —«OU

Porc fumé Fr. 3.75
lé % kg.

Jambon de campagne Fr. I .-
les 100 gr.

Lard de bajoue Fr. 2.25
le H kg.

Saucisse de veau Fr. -.50
les 100 gr.

BOUCHERIE

BERGER-HACHEN

Jura
Gruyère

Emmental
la, Fr. 5.63 le kg.
Fr. 2.90 les 500 gr.

Prix de gros
pour revendeurs

R.-A. ST0TZER
TRÉSOR

Excellents

FILETS
DE DORSCH

frais et panés

LEHNHERR
| FRÈRES
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GANTERIE-CHEMISERI E

Un f oulard élé gant Spycher & Boëx
Les beaux bas
. , . s'achètentLes gants chic chez le spécial iste

V )

LES ABEILLE S
DU PLESSIS

FEUILLETON
de la « Feu ille d' avis de Neuchâte l »

ROMAN '
par 31

CLAIRE ET LEV E DROZ 10

Jamine escalada la mauge et, plan-
tée au sommet comme un marin sur
le pont d'un navire , elle lança la pre-
mière gerbe par terre à l'un des fer-
miers qui la délia ct la passa à l'au-
tre qui éparpilla les épis sur la ta-
blette et Bernard les jeta dans la
broyeusc , d' oii ils r assurent dans la
secoueu.se qui sépara le grain d'avec
la paille ; ce fut Lal ouet te  qui raballa
entourée dej poules qui picoraient
déjà ; Jean-Noël et un homme piquè-
rent la paille ct la perlè rent  là où on
allait faire le paillé. L'élan était don-
né et la batteuse en marche.

Il fallait que chacun allât  vi te , pour
ne pas interrompre la cadence que
réglait le moteur , comme un métro-
nome. -.Bernard disait  vrai , ils étaient
dix qui se tenaient  tous dans la même
ardeur et la même at ten t ion  ; de
temps ' à autre , le tac-tac du moteur
cessait. On faisait  une pause pour
soulager les chevaux qui , naturelle-
ment, s'énervaient à force de tour-
ner à l'aveuglette , et permettre aux

-

hommes,, en sueur , de reprendre ha-
leine. Alors, on allait voir Fabrice.
Henriette et Michelle ne pouvaient
s'occuper beaucoup de lui avec tout
le travail qu 'elles avaient à la cui-
sine; « U n  déjeuner de battage, ce
n'est pas rien. » A chaque pause , La-
louette venait les aider , pendant que
Jamine faisait un saut au Plessis
après avoir été parler un peu avec le
malade.

Et puis , Caillon mettait de nouveau
le manège en route , chacun ayant re-
pris sa place ; Jamine , toujours de-
bout sur la mauge qui baissait à rhe-
sure que le paillé montait , donnait en
lançant une gerbe le signal du départ.

11 était près d'une heure quand on
alla déjeuner dans la salle de la Cas-
sée. Henriette et sa fille avaient pré-
paré un excellent repas après lequel
chacun fit la sieste où bon lui sem-
blait.

Les convives ' sortaient de la salle
quand Rosine et Claudine arrivèrent.

— Venez prendre le; café à la mai-
son , dirent-elles a Tean-Nocl.

— Merci , j' en ai eu et il était déli-
cieux.

— Montez tout de même avec nous ,
il fait très frais :-au salon... tant pis
pour la poussière,

— Ici , il n'y en. a pas, dit-il , ta-
quin.

Il partit  entré elles deux , sous
l'ombrage des ;arbres superbes dont
le feuillage atteignait à son apogée ,
après avoir demandé à Jamine :

— Venez-vous avec nous ?
— Pensez-vous ! Je vais faire la

plonge avec Lalouette, il y a une;
vaisselle du tonnerre , Henriette est ,
près de Brice , et Miche... ;

Elle s'arrêta net , pensant que les
autres n 'avaient pas besoin de savoii j
que sa mignonne amie devisait , aveu!
son galant , sur ' le banc -rustique;
agréablement ombragé.

— Votre sœur me fait penser à l'a]
maréchale Lefebvre , dit Jean-Noël en -
s'éloignant avec Rosine et Claudine,
quel phénomène !

Les deux aînées vantèrent leur
benjamine à qui mieux mieux , car
elle n 'était pas une rivale dans la
conquête que chacune avait entre-
prise , ct dont l'enjôleuse Claudine
était sûre , mais la tenace Rosine in-
certaine. Quel tort aurait pu faire
aux deux coquettes le garçon man-
qué , ce phénomène ?

CHAPITRE XVII

L'heure ardente passée , le travail
reprit , sous un soleil plus noncha-
lant , mais à la même cadence , comme
un beau mouvement d'horlogerie. -

Peu à peu , les poules , réveillées,
revenaient autour des rabatteurs '
pour leur enlever des grains dans un
nuage de poussière blonde.

Jamine soulevait les gerbes et les
lançait  d'un geste large et rythmé,
embrassant d'un coup d'oeil les rites
du beau travail auquel elle partici-
p ait  avec ferveur.

Lnc fois , son regaf'd s attarda sur
Jean-Noël , debout à ce moment sur
le paillé où il renversait une charge

de paille qui devait sembler légère
à ses muscles d'athlète. Il mettait ses

théories en pratique , et l'on voyait
jque ce n 'était pas un coup d'essai,
i Elle' le lui dit franchement, pendant
s»pne pause , en le voyant approcher
ide la mauge.
' — Iil tiendra bon longtemps, votr e
paillé.

— j e i espère.
Elle s'était assise au milieu des

épis et décortiquait uh grain de blé ,
comme elle l'eût fait pour des noi-
settes.

Tout à coup, Jean-Noël monta près
d'elle.

— Jamine, dit-il , il faut que je
vous parle.

— C'est inutile , répondit-elle tout
de suite sur la défensive et se dou-
tant qu'il allait plaider pour son
père.

Il ne se découragea pas :
— Si, il faut que je vons parle ; je

ne sais-pas quand j' aurai un prétexte
pour revenir , les abeilles vont bien
et les arbres fruitiers sont soignés.

— Je sais ce que vous allez me
dire... (Et elle ajouta , comme Ro-
sine) : maman fera ce qu'elle vou-
dra. Cela ne me regarde pas.

Mais au lieu que sa parole fût sè-
che, comme celle de sa soeur ainée ,
c'était sa gorge; Ah '¦ qu 'elle avait soif
dès qu 'elle abordait cette affolante
question 1

— Votre mère vous aime trop pour
décider ce que vous redoutez et pour-
tant , c'est son bonheur qu'elle joue.

— Qu'en savez-vous ?

— Je sais que je suis mal qualifié
pour essayer de vous convaincre ,
vous n 'avez aucune sympathie pour
moi: . A '  te . ; , - ,

—* C'est réei?«*qtrèT dit-elle' ̂ nhaussant les épaules.
—• Que voulez-vous , je n 'aime pas

les filles qui ont l'air de garçons.
— Si je n 'avais pas l'air d'un gar-

çon , je me demande qui .serait monté
sur la mauge aujourd'hui. Retournez
donc à votre paillé ,, moi on ne m'at-
trape pas comme ça. " • ¦

— Quelle enfant vous êtes !
Elle se leva toute droite et en co-

lère :
— Vraiment ! Eh bien ! vous, vous

n 'êtes qu 'un «Je sais tout », c'est
comme ça que je vous surnomme.

— Ah !
Il semblait vexé , pourtant il reprit

d'un ton amical :
— Ne nous disputons pas, c'est

trop bète. Je vous en prie , mon petit ,
écoutez-moi.

— Je ne suis pas; votre petit ,
d'abord , dit-elle , énervée et les yeux
soudain embués. Je ne suis la petite
que de maman. Elle est à moi , Jean-
Noël , je ne veux pas qu 'on me la
prenne.

Il ne devait pas s'attendre à ce
qu 'elle disait là, car son visage chan-
gea d'expression et il la regarda
comme s'il cherchait à déchiffrer
une énigme.

Elle ne s'en aperçut pas, car elle
grignotait les grains de blé à mesure
qu'elle les retirait de leur enveloppe,

à l'ombre de son grand chapeau de
paille. '

—> Vous n'aimez pas votre mère
pour elle , Jamine, vous, l'aimez pour
vous, n '¦ -

Elle tressaillit : te
— Vous ne savez pas ce que c'est

qu'une mère.
— Non , dit-il tristement , et je l'ai

toujours regretté.
Elle se mordit les lèvres, désolée

de sa phrase malheureuse.
Il reprit :
— Je n 'oserais jamais vous deman-

der de me prêter la vôtre. Oh ! ne
vous imaginez pas que j' essaierais de
m'immiscer entre elle et vous qua-
tre , pour saisir des miettes d'affec-
tion. D'abord , à mon âge, ce serait
ridicule. Je voulais...

Elle l'interrompit :
— Vous vouliez me dire tout ce

que Perrine m'a déjà dit... que ma-
man a travaillé sans relâche pour
nous élever , obsédée, par les soucis
d'argent et jamais aidée par per-
sonne, ct prenant tellement sur elle
qile nous trouvions naturel de l'avoir
toujours devant nous comme bou-
clier , qu 'il Va falloir hypothéquer le
Plessis pour payer la toiture et ra-
cheter du plant en quantité , puisque
deux dc nos vignes sont presque en-
tièrement perdues, et il faudra bien
plus de Pineau que d'Hybrides parce
qu 'il donne moins que les autres,
mais nos coteaux du Layon sont le
fief du fragile plant noble , très cher ,
triomphe des Angevins.

(A suivre)
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Journée des mères
Pour vos mamans \ \
offrez des BAS, des GANTS, iy , CONFISERIE - PATISSERIE
des FOULARDS, 1/iiMIîClîe >,
des MOUCHOIRS ff . ,. f̂ ^
etc., du spécialiste J £L\f OlQm 1 ft j lj *B ^

VI • •' Wi JHatitmetttai ma: *
NEL 'CHATKI. # RUE DU SEYON Illdl Rue de l'Hôpital 7 - Tél. 512 64
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Une mère n a pas besoin &,.• consenti en silence tant•Ode discours et de grandes ; . \ : <̂  

de sacrifices pour soi.
démonstrations d'amour ,, 

^
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J
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an~
pour savoir que son en, <k> \Ŝ  

née a été choisi pour les
W-Jant rdihïef  ' Soient, ^< 

oublieux et pour tous
elle se contente de si peu '' flPvk ' ':" ceux qui aiment leur
que l'on perd petit à # 

m
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L
Le !e " * W.m/,., ,,, , . , ,  , , . . ¦ . ¦ V ¦ • • dimanche de mai. Cepetit l habitude de lui . ,. , , , . ,• ; ¦ ¦ r , . ,, - - . ¦ jour-la, les mères doiventmontrer la p lace qu elle 

 ̂m  ̂ Qae ,g ^occupe dans nos cœurs. *jj tffarnAon deau soit m ou grand >
On ne pense pas qu une tritZ M Hj lUULlI -, trouvem touj ours le
gentille parole , qu'une Neubour g 15 Tél. s1512 chemin de leur

, attention, qu'un l 
J cœur. Et grâce

te c ad e a u  si petit aux annonces de
fût- i l , pourrait lui f  ¦ " > . ¦' .̂  cette page, nom-
donner tant de Petit cadeau.. . Grand p laisir bre de suggestions

Z,$îJÏÏ Eau. de ColoÉue-Parf um. - Cofrrets .̂ T t̂
te, on devient in- Muguet de Coty il ne vous reste
grat à l 'égard de et Houbigant p lus qu 'à choisir

y—\ le don que votre, sa mère qui a f àmMij r ,  , ,H1 *BL/S' o/7* mère aimera.
mS/%ùf \OU2A, H ôpital 9

V. ' • J "t

* S

É 

Off rez des f leurs...

HESS
TREILLE 3
Téléphone 5 45 62

^S J

( 
"""" 

^Un bon dessert
pour la Fête des mères :
notre Bloc d'Ice-Cream à Fr. 2.10

ou notre CASSATA à Fr. 4.—

LAITERIE BILL
Treille 5 - Neuchâtel

- .. 
 ̂

te - .

- , -
f  ¦ *\L'après-midi de maman...

des pâtisseries fines sur la terrasse
• i

^^^^ l t̂eî Saint-Blalse¦ - • Tél. 7 51 55v 
__ 
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Pour la fête des mamans...

1 quelques suggestions
Lingerie - Chemisiers
Blouses - Bas et gants

le spécialiste Gr -Jii âiVkHHB^̂ A.

N E U C H A T E L
—^ —^

Le cadeau
qu 'on aime donner et recevoir

MOUCHOIRS STOFFELS ourlés main
Grand choix chez

BARBEY & CIE
RUE DU SEYON - NEUCHATEL

^ J

Un cadeau toujours apprécié
une BONBONNI ÈRE de la

CONFISERIE

Pour maman >te
^

A
Lingerie ^^AJTPtoile de soie 

^
^  ̂ * O^V  ̂<-> •  -̂

et jersey soie 
^X"te  ̂'xSV̂ ' 

 ̂teX^^

Tabliers^̂ \̂> V sJ l̂S^ -

X V V   ̂
- >^Echarpes

— ,̂~ ,̂.̂ .,.7 .̂ \ ŷ l<r,  ̂._ ... -et carres
fty, *̂  cjt^- 

^
X  ̂ pure soie

* >  ̂ BAS NYI.ON SUISSE

-

A la Brioche du Mail
M. THIÉBAUD , confiseur Tél. 5 28 54

Beau choix en
BONBONNIAKES et
COELRS CiAKiMS chocolat
PBAIINÉS M4ISON
ÏOL'RÏES VARIEES
GLACES, VACHERINS GEACfcS

V J

"!» ¦¦ 
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Vous trouverez pour i
la Fêté des mères d' excellents

BONBONS AU CHOCOLAT
dans de

SUPERBES BONBONNIÈRES

A LA . f ^ ~ ^
CONFISERIE X >) / /)  t(jyaickA,\ J

( —S
BISCUITS m .
DESSERTS TOber
CHOCOLATS ^̂ §S>

sont toujours Tél. G 91 48
appréciés ¦ ¦

K. ; , J
"¦-. %SB • " ¦ ¦ ¦ . - ¦ . . . .. .

r : ! '—m -,,Pour faire p laisir à maman...
une Eau de Cologne ou un parfum

de la

v ; J
fcfp..4- . .. .. . .^ ¦' :L ¦ 

0 
y

Fleurissez
vos mamans

Robert SCHOOR
i HORTICULTEUR

'Terreaux 2 ~ Tél. 5 34 86*
v^_ __y:,; .; . te V . ' ...
{* --s.

Leuenberger
¦

le boucher de la qualité ,
adresse à toutes les mamans,
ses charmantes et f idèles clientes,
ses félicitations et vœux
les p lus sincères.

V )

r s ^TOUJOURS UN CHOIX SPLENDIDE EN -
Radios - Radios portatifs

Tourne-disques, etc.
chez A PORRET-RADIC
- - \ û ù  SPECIALISTE

V Seyon , NEUCHATEL
Facilités de paiement Tél. 5 33 06 . "k. J

( p
" 

^Pour que

y ^k  maman

^^^^^3 se rep ose
J$Èj&0^ « MON REPOS »

\/C  ̂ Baillod ï.
Neuchâtel

V /
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Papier d étain >| TÊÊ
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^ Toujours plu? rte

*̂ ^^p connaisseurs préfèrent la

SULLANA 3
-6-̂ «—* à toutes les autres

j mf f  cigarettes.

J8F 
^  ̂

Avantages: qualité
g^^. +*-Cwr̂ supérieure, arôme
^^^^"\ beaucoup plus complet du

\ fin tabac d'Orient, acheté
\ spécialement pour la
) Sullana aux meilleurs

( V planteurs des meilleurs
V -^ i» / régions de culture.

yf  ¦ La qualité d'une cigarette

^^̂
PT X M  beaucoup plus chère, mais

_^k \ vous ne payez que

\\]\ 95 cl. les 20
r|lH/ avec et sans filtre.

•— > ^-C-̂ L Toutes les cigarettes

/ 
*°" N05' 1 Sullana sont remarquables

 ̂ / \. 1, Par la qualité de leurs
X*̂  "*̂ ***

^
NsO 11 tabac d'Orient surfins.

Sensationnel

s~ %&•W* NmzaM % ;
technique et commercia le

Elasto.moll
ELASTOMOLL remplace le caoutchouc; peut se servir
pour n'importe quel usage. Décoration de vitrine,
tapissage intérieur de valises, malles, tapis de revête-
ment , tapis de salle de bains et descentes de lits.
BANDES ISOLANTES pou r fenêtres et portes, et pour
carrosserie , isolation des tuyaux. Plaques pour plan-
ches à repasser.
ELASTOMOLL pour sièges, banquettes, peut également
se servir pour sièges de voitures avec garniture simili-
cuir ou sur daim.
Bande renforcée pour pantalons , robes et costumes.
Plaques pour manteaux de pluie.
Eponges Spéciales pour peintres et garagistes ; elles
résistent aux acides benzoïques et autres.
Ne pas confondre avec le caoutchouc mousse et le
Bulgomme.
ELASTOMOLL crée le silence, doux au toucher et
chaud.
ELASTOMOLL inaltérable à l'eau, à la chaleur jus qu'à
200 degrés. fi
Devis spécial pour architectes.

REPRÉSENTATION GÉNÉRALE
POUR LE CANTON DE NEUCHATEL

ET JURA BERNOIS

OSWALD SCHMID
Bureau : Avenue Léopold-Robert 83

La Chaux-de-Fonds Tél. (039) 2 70 58

A vendre un

vélo d'homme
« Allegro » , trois vitesses ,
pneus neufs, en très bon
état. S'adresser : F. Stti-
bi , Montmollin.

Bel assortiment en

VOLAILLE
f raîche du pays, de Bresse

et d'autres pays
POULETS, POULARDES

POULETS DE BRESSE FRAIS
PETITS  COQS , POULES A

BOUILLIR, PIGEONS , DINDES , \
OIES , CANARDS, PINTADES

LAPINS - CABRI
PERDREAUX - FAISANS
ESCARGOTS MA ISON ^

CA VIAR
FOIE GRAS DE STRASBOURG

Gros Détail
AU MAGASIN x

LEHNHERR FRERES
T-résoT — NEUCHATEL — Tél. 5 30 92 l

On porte à domicile
\j|«HII I. « ¦¦¦ M

1 «PEUGEOT » 202 jBelle «̂ . ĴSSJnSi V
185OO .km. 
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Belle peinture

GARAGE DU LITTORAL
Tél. 5 26 38

A fFNCE PEUGEOT , NEUCHATEL

SS de la route des Fala.ses ¦
™ ,—î IssssssF' " ":*^7 '̂̂ r

'"r-ï-J r~y ¦:¦

« Peugeot 202 »
modèle 1947, très soignée,
à vendre par particulier.
Moteur en parfait état,
partie électrique neuve.
Prix très Intéressant. —
Tél . 8 15 76.

^  ̂RIO GRANDE
Marque .Le coq*

... le bout à l'arôme savoureux,
à la cendre blanche, vous

procure une jouissance parfaite !
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en servi ^ ' épicerie ALRO

i j Nous vous offrons
1 le plus grand choix de
I divans et lits couches
H et reprenons volon-
Q tiers vos vieux di-

I

vans ou lits comme
acompte sur votre
achat , le solde pou-
vant être payé par
mensualités.

Meubles G. Meyer
le spécialiste |
du divan-lit

Rues Saint-Maurice
et Saiht-Honôrë'



Nouvelle tension en Tunisie
APRÈS LES RÉCENTS ATTENTATS « PRÉÉLECTORAUX »

Notre correspondant particulier
nous écri l :

Les événements de Tunisie , sont ,
une fo i s  de p lus , revenus au premier
p lan de l' actualité polit i que. Une va-
gue de terrorisme s'est abattue sur
le territoire de la Régence et en
moins de quinze jours deux person-
nalités tunisiennes connues pour
leurs sentiments profrançais  ont été
assassinées p ar des hommes de
main du Neo-Dcstour : le docteur
Gaccin , f rère  du ministre de la sanlê
publi que , et M . Kaslcllg,  vice-prési-
dent de la municipalité de Tunis.

On s'abstient
de part et d'autre

Ces deux meurtres , survenant à
la veill e des élections munici pales ,
en ont aussitôt faussé  le sens. Du
coté nationaliste , elles ont provoqué
un mot d' ordre d' abstention g énéra-
lisée , fondée  sur le slogan « On ne
vole, pas en période de répression »,
lundis que du côté français cl pour

i. prolester contre l ' insu f f i sance  des
mesures de sécurité , un mol d' ordre
identi que a élé lancé.

Le résultat a été que les nationa-
listes auront beau jeu pour a f f i r m e r
que les dites élections ont été « pré-
fabriquées » et que leur valeur est
nulle. En revanche , dans l' autre
camp, l' abstention de l'électeur eu-
ropéen (p lus de 50 % dans certaines
circonscriptions) a pris la valeu r
d' un désaveu de la politi que prati-

quée par la Résidence , expression
du gouvernement de Paris.

Le double jeu du bey
Dans l 'un ou l'autre cas , l' autori-

té de M. de Ha utecloque va s'en
trouver diminuée sans pour autant
qu 'en contrepartie il puisse fa ire
état d' une neutralisation même pro-
visoire des éléments indi<iués ultra-
nationalistes. En fa i t , la situation en
Tunisie continue à être très préoc-
cupante el pour celle bonne et sim-
p le ra ison qu 'en dépit  des apparen-
ces , le souverain continue à jouer
avec la France un double jeu très
oriental , ménageant à la fo i s  les in-
térêts particuliers (et f inanciers ) de
sa dgnastie — ce qui imp liiiue une
apparence d' accord avec Paris —
ct les secrets desseins du S 'éo-Des-
tour nationaliste dont il ne veut à
aucun prix se séparer.

Placé devant un interlocuteur aus-
si f u y a n t ,  le résident g énéral n 'a
d' autre recours que de tirer le meil-
leur parti  des fadeurs  positi fs de la
gcsl ' on he i/ l icnle .  De là. ces élec-
tions qui symb olisent l' accès de la
Tunisie à la souveraineté interne , de
là, êaalement encore celle inlassable
p atience qui lui f ait recherch er tous
Ir v  contacts humainement accep ta-
bles avec les représentants qual i f iés
du palais.

Il n 'y a donc, du point de vue
français , ni fa iblesse ,  ni reniement

à mettre en œuvre le p lan de réfor-
me administrative mais seulement
f idé l i t é  à un engagement solennel-
lement souscri t par la Franc e et le
beg Sidi Lamine. La d i f f é r e n c e  esl
que Paris tient ses engagemen ts el
que le souverain se dérobe quand il
ne va pas p lus loin , c'esl-à dire
quand il ne désavou e pas, en priv é,
le chef du gouvernemen t qu 'il . < lui-
même choisi et annuel il ne esse
d' accorder « publi quement » sa con-
f iance.

I»e dialogue du mensonge
et de l'honnêteté

Ce dialogue du mensonge ct de
l 'honnêteté est à vrai dire terrible-
ment décevant pour les hauts rés-
f} OP ""blei de la l ih lf tf ij ue  française
en Tunisie. On en pourrait écrire
d'ailleurs aillant en ce qui concerne
le Viet nam où le cadre pourtant
très Inr ae du statut d 'Etats  associés
esl aujourd'hui  considéré comme
dépassé par le Cambodge lequel ré-
clame maintenant , non plus une in-
dépendance  progressive mais l'indé-
pendance immédiate et totale.

Le canon qui tonne à Luang Pra-
bnng relenlil  instantanément j usque
dans les sonks les plus obscurs
d ' Af r i n n e  du Xord.  Là esl In leçon
de l 'histoire du moment, une histoire
i > n<i 'r, i i<- eiiKr où se jo ue l' avenir de
h Fronce , des cinq parties du mon-
de.

M.-G. GÉLIS

Les travaux
du Grand Conseil vaudois

Notre correspondant de Lausanne
nous écrit :

Le par lement  vaudois a entame cette
semaine la première partie de sa session
de pr in temps.  Son ordre du jour  com-
portai t  divers objets dignes d'être com-
mentés .

Le référendum obligatoire
pour les dépenses

extraordinaires
Arrêtons-nous d'abord à une  i n i t i a t i v e

qu 'un député l ibéral , de Lausanne , M.
Jacques Chamorel , avai t  lancée en vue
dc rétabl i r  le r é f é r endum ob l iga to i r e
pour les dépenses ex t raord ina i res  dépas-
sant  le mi l l i on .  Pourquoi avons-nous re-
noncé à cette facil i té (en 1948 ) a lors
que , sauf erreu r, nos voisins neuchâte-
lois en fa isa ient  une  obl iga t ion  '.'

Jusque avant  cette date , t o u t e  dépense
excédant  500,000 fr. aura i t  dû être sanc-
t ionnée  par un vote populaire. Si nous
employons le cond i t i onne l , c'est que
devant  la m u l t i p l i c i t é  des dépenses qu 'il
é tai t  amené à engager , l'Etat a u r a i t  été
cont ra in t  de sol l ici ter  le souverain un
trop grand nombre de fois .

Aussi  bien , pou r tourner  la d i f f i cu l t é ,
le législat i f  en était-il a r r ivé  à f rac t ion-
ner le montan t  d'une même dépense. Les
tranches ne dépassant pas le c h i f f r e  fa-
t id ique  de 500,000 fr., le tour é ta i t  joué !

Si aujourd 'hui , le vote ob l iga to i re  n 'est
plus qu 'un souvenir , un frein aux dépen-
ses subsiste : c'est le référendum facul-
t a t i f  qui peut être déclenché pour n 'im-
porte quel m o n t a n t  ent ra-budgéta i re .
Jusqu 'à m a i n t e n a nt , le peuple en a fai t
usage une seule fois, lorsqu 'il a refusé
les 260 ,000 fr. à lui demandés pour la ré-
fection de la prison des femmes à
Rolle.

Quoi qu 'il en soit , les par t i sans  du
statu quo ne la issèrent  pas dc f a i r e  re-
marquer que s'il n 'y a pas de pe t i t es
économies, l'Etat doit faire face à des
dépenses qui ne peuvent pas être d i f fé -
rées. Certes, nous en convenons tous. A
notre avis, néanmoins, l 'idée de l'au teu r
de l ' i n i t i a t i ve  aura i t  mér i té  un sort meil-
leu r, car mieux vaut deux freins aux dé-
penses qu 'un seuil .

Le Grand Conseil en décida au t r emen t .
Au demeurant  la dé fa i t e  fu t  des plus
honorables : 93 voix adoptent  les conclu-
sions de la major i té  de la commission ,
50 autres  estiment que l ' i n i t i a t i v e  méri-
tait  étude, puis rapport du Conseil
d'Etat.

Pour les aveugles
Cela fait, le parlement  eut à se pen-

cher sur d'autres a f fa i res  où la bourse
commune é ta i t  appelée à faire  sa large
part . Il s'est agi tout  d'abord de me t t r e
en vigueur les convent ions  nouvelles si-
gnées cette année  entre l 'Etat et l 'Asile
des aveugles de Lausanne. Les locaux,
no tamment  l 'hôpital ophtalmique,  seront
agrandis  et modernisés. La dépense to-
tale — échelonnée — s'élèvera à un
mi l l ion .550 mill e francs.  Il est ce r ta in
que, dans le cas par t i cu l ie r , aucun co-

I mi té  référendaire  né se constituera
pour contester le bien-fondé d'une dé-
pense éminemment  nécessaire.

Le programme routier
Nos routes auss i , coûten t  les yeux de

la tête.  Dans ce domaine, personne ne
saura i t  arrêter  le progrès (s inon ses sé-
quelles trop sang lan te s ) .

De Sain t -Maur ice  à Bex, en passant  par
Vi l leneuve ,  Cully, jusqu 'aux approches
de la « route de Suisse •; comme disent
nos amis du bout  du lac , des corrections ,
amé l io ra t ions  de tracé considérables  vont
être entrepr ises .  Ci : 8 m i l l i o n s  800,000
francs.  Viendron t  en d i m i n u t i o n  de ce
m o n t a n t  des quotes-parts subs t an t i e l l e s
de la Confédé ra t i on  et de cer ta ines  com-
munes  intéressées .  Bref , le décret passa
comme une  le t t re  à la poste.

Circulation routière
Après les routes , par une  pente  natu-

relle , la députation en v ien t  à d iscuter
c i rcu la t ion  routière,  sa so l l i c i t ude  se
p o r t a n t  sur les piétons et les cyclistes.
Au sujet  de ces dern ie r s , la commiss ion
lies ' : r ou tes  j ilîfç iin suffisante - l a  olaquc '
luminescente ,  Il conviendrai t  de la rem-
placer par un feu Touge ou orange vis ible
à 100 mètres. C'est l'évidence même. Tout
doit être mis en œuvre pour d iminuer
la casse, mais , surtout , pour épargner la
plus pet i te  gout te  de sang.

L'opposition
contre l'autoroute
Lausanne - Genève

A propos de sang, l'au to rou te  en deve-
n i r  Genève - Lausanne a subi un échec
par l emen ta i r e .  On devait  discuter en pre-
mier  débat  le projet de décret a l louant
un crédi t  de 280,000 fr. pour l 'étude tech-
nique du projet. Or, sur les sept mem-
bres qu'elle comprend, la commission
des routes a le malheur  d'en compter
cinq, qui sont de Lausanne ! Dans l'hé-
micycle, l 'élément rura l fronça le sour-
cil .  Résul ta t  : pas de rapport pour l ' ins-
t a n t  sur l 'é tude technique de Tautostrade ,
mais élargissement de la susdite com-
miss ion .  En clair, cela revient à prévoir
une  opposition sérieuse à l'égard d'un
projet assez mal vu à la campagne. L'au-
to-route Genève - Lausanne dèviendra-
t-elle un serpent de mer ? Cela n 'est pas
souhaitable en d é f i n i t i v e , encore que le
temps a ins i  gagné puisse servir à d'uti-
les méditat ions.

Réception
Cette ..première semaine de session se

termine sur une note allègre : la récep-
t ion  qu 'organisèren t  en l 'honneur  du
nouveau président  du législatif , M. Alber t
von der Ax , le pa r t i  socialiste et la mu-
n i c i p a l i t é  du chef-l ieu.  Comme d'autres
qui  ne sont  pas du bord de celui que ses
collègues f ê t a i en t , le soussigné ne sau-
rait  assez dire son estime à cet ancien
confrère  au grand cœu r, homme loyal
avec qui l' on peut discuter sans éprou-
ver le moindre  malaise.  Ce fut  une pe-
t i te  fête charmante, bien vaudoise.

B. V

La vente en faveur
des Missions

C'est demain matin samedi que cette
vente s'ouvrira à la Maison de paroisse
(faubourg de l'Hôpital 24). Le travail ac-
compli par les dames du comité' et par
les sociétés de couture des paroisses de
Neuchâtel et de Serrières , assure k cette
manifestation son succès habituel. Com-
me toujours , on y trouvera une foule
d'objets utUes et un buffet  capable de
satisfaire chacun.

Le soir , un souper permettra d'engager ,
autour des tables copieusement servies,
d'aimables conversations et la présence
du prestidigitateur Najaros , de musiciens
et d' artistes de talent , nous vaudra une
soirée des plus attrayantes.

Finale du championnat
de la chanson

et des jeux radiophoniques
C'est samedi qu 'aura lieu la f inale  du

championnat de la chanson , au Casino
de la Rotonde. Ce sera l'occasion de pas-
ser une très agréable soirée , avec les vain-
queurs de chaque étape.

Les Jeux radiophoniques promettent
beaucoup de gaieté. Maurice Barbey. Lou-
lou Schmidt et Yvette Biro . plus en for-
me que Jamais , feront le bonheur des
spectateurs. Deux orchestres seront au
service des amateurs de danse 1 La Socié-
té des accordéonistes de Neuchâtel se
produira dans une nouvelle formation ,
et avec l' accordéon électrique.

Communiqués Etat civil de Neuchâtel
lTBI.ir.YTIÔNS DE MARIAGE : 5 mal

Milhlematter, Bernard-Alexis, radio élec-
tricien , à Neuchâtel , et Hélène Joss , à
Bienne ; Flticklger, Ernst , caissier de
banque, à Huttwil, et Gisèle-Daisy Bros-
sin . à Neuchâtel ; Saillen. Marius! méca-
nicien , à Sion, et Frida Beha , à Neuchâ-
tel. 6. Richard . Gilbert-Emmanuel, me-
nuisier, au Locle , et Delly-Ellen Hasler , à
Neuchfttel.

MARIAGES : 2 mai. à Berne : Gobel ,
Georg-August, serrurier , à Bremen-Heme-
lingen (Allemagne) et Ursel Domfeld. à
Berne, précédemment à Neuchâtel. 5. Fo-
resti . Felice-Luigl . aide-boulanger, et Do-
menica-Giovanna-Antonia Tarzia , les deux
à Neuchâtel ; Angella , Marto-Aritonio-Gio-
suè, portier , et Mathilda Arnold, les
deux à Neuchfttel. 6. Angella, Ottorlno-
Silvestro-Giosuè, employé d'hôtel , et Pas-
ca Mlflena,  les deux à Neuchâtel.

DËCBS : 3 mal . à Corcelles : Morel née
Isoz , Marie-Berthe. née en 1868. ane. cfm
chapelière. à Neuchâtel. veuve de Jules
Morel. 4. Margalraz. Jean-Constant, né en
1888. maréchal, à Bevaix , époux de Ber-
tha-Mathitde née Clémençon : Remy,
Alfred-Raymond, né en 1911, entrepre-
neur, à Neuchâtel , époux de Rosa née
Riedo. 5. Zak. Josef , né en 1902. maro-
quinier , à Neuchfttel , célibataire.
ws/s/ysssAr/mrsr/ssArssAr/fssA WA'fsssfssssfS 't

CARNET DU JOUE
Salle des conférences : 20 h. 30. Au cœur

de l'Afrique.
théâtre : 20 h. 30. Belles-Lettres.

Cinémas
Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Agence matri-

moniale.
Palace : 20 h. 30. Brelan d'as.
Rex : 15 h. Fablola.

20 h. 30. Le chat sauvage.
Studio : 20 h. 30. L'appel du destin.

Le mystère Delly
Dans la page , littéraire du « Jour-

nal de Genève », M. Phili ppe  Sou-
pault consacre un bien curieux ar-
ticle an romancier ou plutôt à la ro-
mancière qui , cle toute l 'époque con-
temporaine , tire au plus grand nom-
bre d' exemplaires. Il  s 'agit de Delly,
auteur des ouvrages à « l' eau de
rose » qui f o n t  p âmer les jeunes f i l -
les. Il g a un mystère pour M.  Sou-
pault qui ne traite pas Delly à la lé-
gère, encore qu 'il apprécie peu sa
production litt é raire.

Je sais seulem- nt que ce pseudonyme,
si gratuit , si insignif iant  qu 'on croirait
qu 'il fut  choisi F dessein, servait de mar-
que de fabrique i un couple , la sœur et
le frère, habitan â l'ombre du château
de Versailles Elle, qui n 'avait jamais vou-
lu se marier, lui 'qui avait toujours re-
fusé d'être fond onnaire. étaient nés il
y a bientôt cent ans dans une province
de l'ouest de la France où l'on est roya-
liste de gran:!-rteteen petit-fils. Elle ré-
digeait son jour., il Intime et — tout le
monde ne peut p?s faire de l'aquarelle —
cultivait i U!i joli brin de plume ». De
rêve en rêv e, el1" écrivit une Jolie his-
toire d' amour qu 'elle cacha soigneusement
dans son armoire sous les mouchoirs,
près des sachets parfumés à l'iris. Com-
ment son frère eut-il l'Idée de découvrir
le précieux manuscrit. Peut-être était-Il
enrhumé ? Elle lui permit de lire les
feuille ts si secrètement, rérî gés. Il eut le
génie de comprendre celui de sa sœur.
Il corrigea oueloues subjonctifs et. ajouta
quelques paraeraphes qui évoquaient
l'histoire de France et l' arroorial de l'aris-
tocratie de la Basîe-Bretagne.

Une des plus intimes collaborations de
l'histoire de la l i t térature française com-
mença. Ces quelques indications me fu-
rent données par un ami de Jérôme et
Jean Tharaud qui étalent les voisins de
Delly. à Versailles.

Ces romanc'ers écrivirent au moin* 146
volumes, battant le record de Balzac. Plu-
sieurs générations de jeunes filles ont
aimé ces romans â l'eau de rose, plusieurs
générations de jeunes filles aimeront ces
récits.

Hier je me suis assis, fatigué par les
premières offensives du printemps, sur un
banc du boulevard Raspail. Une char-
mante (ravissante) jeune fille vêtue, si
J'ose m'exprimer ainsi , d' une chemise
écossaise et d'un pantalon de velours à
côtes comme ceux que préfèrent les pein-
tres en bâtiment, lisait un livre avec une
telle avidité qu 'elle ne remarquait pas
les hommages discrets que je ne pouvais
m'empêcher d' accorder à sa gracieuse
beauté. Indiscrètement, je me tordis le
cou pour connaître l'auteur d'un ouvrage
aussi passionnant. C'était « Les Sei-
gneurs loups » , un des derniers volumes
de Delly.

J'ai jeté un coup d'œil prolonge et en'
vieux (mes romans n 'ont jamais dépass*
les 10,000) sur quelques œuvres de Delly.
Il y a de l'eau de rose, certes , mais aussi
je ne sais quel acide sadique dans ce
cocktail dont la recette a séduit plusieurs
générations de jeunes filles. Je ne suis
pas très sûr que les auteurs de ces récits
singuliers aient eu conscience de leur
puissance et des étranges « mouvements
de l'âme » comme ils écrivaient, qu 'ils
libéraient chez leurs lectrices. Que de
flagellations, que d'humiliations, de meur-
tres, de ruines ! Qui osera., qui aura le
dévouement de 'tracer la biographie des
romanciers les plus aimés de notre demi-
siècle ? C'étaient certainement de « bra-
ves gens». Leur testament en fait fol. Ils
ont légué leur fortune, leurs droits d' au-
teurs (plusieurs dizaines de millions de
francs français annuellement) pour moi-
tié â la digne femme qui était leur secré-
taire et pour Vautre moitié â la Société
des gens de lettres en leur demandant de
distribuer des bourses k des écrivains
« dans la gène » ((c 'est-à-dire à 90",» des
littérateurs).

Cette conclusion d'une existence est
digne d'un roman de Delly. Mais qui ex-
pliquera le mystère d'un si indiscutable
succès ?
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Spécialité de rideaux

L. Dutoit -Barbezat
j Rue de la Treille 9 - Magasin au 2me étage
\ MAISON SPÉC IALE DE

Décoration in térieure

Attendue avec une impatience —IB W' « W
grandissante , (les livraisons _HflSP  ̂ — ^ggg^
d'usines ont eu quatre semai- H
nés de retard) la . .
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;| SaB Adresse —— —
Lambretta • , indispensable à qui veut  fcjfij <yj? |1
COMPARER avant d 'ACHETER.  à adresser a J A N  S.A. L A U S A N N E  

ORGANISATION UNIQUE : 378 agents officiels « LAMBRETTA » ont été spécialement instruits et

outillés pour vous servir. Le dimanche « Sea-vice-secours » dans toute lia Suisse par téléphone au No 11.

FRIGOS
à vendre d'occasion , ar-
moires de 60 litres, 120
litres , 640 litres , bas prix.
S'adresser k Installations
frigorifiques R. Fatton,
Cortaillod. Tél. 6 44 24.

k d
C'est le moment de faire une .

* cure de printemps de genévrier 5
* Elle vous rendra plus dispos. Vous ira- \
\ valllerez ensuite plus aisément , car le A
r BAUME DE GEN IÈVI tE  ROPHAIEN éprou - ~

\ vé depuis 30. ans débarrasse le sang de A
l'acide urique et allège les maux des rhu-

V matlsants. Il hetto'e la vessie et les re4ns 4\

? 
et stimule leur activité. L'estomac et la
digestion fonctionnent mieux. Cette cure <JJ

? 
simple et naturelle vous donnera toute A
satisfaction. En vente dans les pharmacies "

 ̂
et 

d rogueries 
en flacons k Fr. 4,20, Fr. 8.35 A

et Fr. 13.55 (cure complète).
S Fabricant: Herboristerie ROPHAIEN, Brun- A\

nen 111.
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A vendre un

camion
« Chevrolet »

3 li tonnes, 1947, bâché ,
révision et peinture neu-
ves. Ecrire sous chiffres
P 3521 N à Publicitas,
Neuchâtel.

DUB0
DUB0N

DUBONNET
mPour ies grands vins frança is

AU CEP D'OR
Vf. Gaschen . Tél. 5 32 52 - Moulins 11



Elle esl à l'ouvrage sans trêve ni répit, Midi déjà, midi el rien n'esl préparé. Le soir venu.on lit sur ses traits son martpe, U lessrve est facile à qui sari lessiver.
Q 47 W' Prent,ra la poussière el qui fera les lits? Sortir pour des achals? Iln'vfaul pas songer! Tandis que sa voisine a toujours le sourire... La femme avisée emploie 0M0 pour tremper.

• ; ¦ ^̂^̂^ _
-̂ ^^^^____ ^^^__^^____ _—— 

¦ ¦'' "¦
'
¦¦. 

^ÊËmz :
M wbitof oé edt'

à nufJÙé êcuué
^^5»»" •\ *-a produit rèvi ,

^̂ S pour dégrossir dans la machins à Iswerf

Grand arrivage
d'excellentes ! ;

SOLES
fraîches
et filets
à prix très
avantageux

LEHNHERR
FRÈRES *

A vendre une auto

tejg^Jfte IL N'Y A PAS A NEUCHATEL
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dn Bucbcron— I
VOUS POUVEZ VOUS ADRESSER DIRECTEMENT SANS INTERMÉDIAIRES

à Yverdon, à Lausanne, à la Chaux-de-Fonds, Léopold-Robert 73
LE BUCHERON est une maison de conf iance  reconnue pour  vendre

BON ET BON MARCHÉ 1

DEMANDEZ LE CATALOGUE ILLUSTR É GRATIS tej

LIVRAISON FRANCO GRANDES FACILITÉS DE PAIEMENT ï \

J 

L'élégance est une
promesse de bonheur

¦ ERÈS-CORSETS
\ vous o f f r e  :

j l^UalllC par ses articles réputés

| EJegance par ses marques renommées

] datlSlaCllOn par ses conseils appréciés j
Mme D II 9 l T E I corsetière-

K U D A S t L, spécialiste
i ERÈS-CORSETS i Ctvavannes 3
! NEUC'HATEIi, I Téléphone 5 50 30

Le « SILBERGLANZ >
nettoie l'argenterie

en quelques minutes

Démonstration
sans engagement

vendredi 8 mai et samed i 9 mai à la

POUSSETTE « Fiat » 1100
belge , à vendre, 70 fr. W". en très bon ¦ état.
Streit, Rlbaudes 21. Tel. (039) 2 40 73. 
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Pour vos repas de dimanche , |§9

un bon morceau dc fte

porc frais, salé ou fumé m
TOUJOURS LA QUALITÉ ||

MERCEDES-BENZ 4'M. DIESEL
L 3500 MERCEDÈS-BENZ 41/* 1. DIESEL

Le camion Diesel de fabrication parfaite , d'un rendement élevé et d'un prix très '
avantageux.
Caractéristiques : Moteur 6 cyl. 23/90 CV.

RniJp n T vit p'îs pç
Consommation réduite (environ 16 1. au 100 km.)
3 dimensions : empattements de 3,6 / 4,2 / et 4,83 m.

LA 3500 MERCEDÈS-BENZ tout terrain
avec traction sur les quatre roues. Le camion idéal pour les entreprises de cons-
tructions, pour ses qualités insurpassables et sa robustesse.
Caractéristiques : Moteur 6 cyl. 23/90 CV. Diesel.

Roite à 2 X 5 vitesses.
Livré en 3 dimensions : empattements de 3,2 / 3,6 / et 4,2 m.

L 5000 MERCEDÈS-BENZ 5 tonnes
Diesel de grandes performances.

Caractéristiques : Moteur 7,2 1. de 120 HP.
Boîte à 5 vitesses
Consommation : environ 18,5 1. au 100 km.
Empattement 4,6 m.

L 6600 MERCEDÈS-BENZ 1-T U tonnes
Le camion lourd de grande puissance et d'une robustesse à toute épreuve, pouvant
s'adapter à tout travail.

v> !
Caractéristiques : Moteur 8,2 1. 145 CV. Diesel.

ff£ Boite à. 6 vitesses.
*  ̂ Consommation : environ 20 1. au 100 km.

! REMORQUEURS
VOITURES DE POMPIERS
ÉCHELLES AUTOMOBILE S
CAMIONS - CITERNES
CAMIONS FRIG ORIFIQUES
CAMIONS POUR ENLÈVEMENT DES ORDURE S

MÉNAGÈRES
AUTOCARS ET AUTOBUS

.
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À vendre
pour cause de double
emploi ,

« Chevrolet »
14 CV. noire, conduite
Intérieure, carrosserie
Impeccable , Intérieur en
cuir , avec chauffage et
dégivreur. Prix avanta-
geux. Tél. (038) 1) 32 06.

I 

STUDIO
se composant de :
1 divan avec coffre

pour ranger la
literie, barrières
mobiles

2 fauteuils conforta-
bles recouverts de
tissu brun , rouge ,
vert ou beige, les
trois pièces

Fr. 499.—
Meubles G. Meyer
Rues Saint-Maurice

©t Saint-Honoré i
à Neuchâtel

Tél. (038) 5 23 75
Arrangements
de paiement
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Cessez de vous lamente r  si vos cheveux sont \ ' *%£gj&r ^

^ '
sans éclat et ternes , comme fanés , fati gués. Bina- \ .
crine vous vient en aide de façon toute na t ure l le !  \ ç.eij/nrijnt>eniu,

3 \ tarait el conquérante!
Sa mousse abondante et onctueuse nettoie à fond \
tout en ménageant les cheveux ct le cuir chevelu. «
De plus , la substance nouvelle par t icul ière  à Bina- \
crine , Supcrbri l l , redonne à la chevelure son p lein s»
éclat et son charme d' antan.  Q
Las cheveux blonds scint i l lent  de nouveau comme tj  %°
de l' or et ont la douceur du velours.  1 <*'
Les cheveux foncés p rennent  des nuances plus Tf ^ Fj  &0̂
pleines et plus chaudes; leur éclat est plus doux , ^-; ^— \<b^
plus profond. I 1 oe

r & IDLes cheveux roux flamboient de tous leurs feux, .̂  r°S
charmeurs , ensorcelants . . .  

^
v rSî\•a6* / -S \p oudre Fr.-. f o  crème Fr. i. ; ; liquide Fr. 1.7 0 ^ 0cf j — I

SHAMPOOIN G BINACRINE
Avecdes chèqucs-imagesSilvaî Binaca S.A., Bâle



Du rêve à la réalité, il y  a

— Ça y est, je l'ai.
— Quoi , le gros lot ?
— Non , mon premier jardin 1 Ne

soyez donc pas si terre à terre (si
l'on peut dire) en ces exquises jour-
nées de printemps.

En ai-j e assez rêvé de ce ja rd in
pendant îles années où j' ai élé privée
d'un coin de terre où reposer en
paix ma paresse, où dé penser , en
temps favorabl e, une énergie inter-
mittente. En ai-je assez compulsé des
catalogues de fleurs , et assez dévoré
des livres spécialisés ! Pourtant , quoi
qu'on fasse , un premier jardin reste
toujours un peu comme un premier
enfant . On ne sait trop par quel bout
le prendre, les traitements qui lui
conviennent et ceux qui lui sont né-
fastes.

Vous rirez si je vous avoue qu 'il y

Un ensemble signé Jeanne Lafaurie

a belle lurette que j'ai commandé
au vannier le « cratt e » où s'entas-
seront laitues pommées, tomates , pois
gourmands, cerfeuil et ciboule. Sans
oublier le ravissant panier allongé
où seront déposés sur un lit de feui l-
les, pêches et abricots de mon jar-
din.

C'était ;le jardin de rêve, dans le-
quel on pénètre gracieusement en
souliers à talon et robe de toile tou-
jours fraîche, où Jes mauvaises her-
bes et les « «citrons » ne font que
de la très pâle figuration. Aujour-
d'hui, en une rentrée brillante, ils
jouent un rôle en vue.

Mais assouvir sa soif de jardin en
lançant des regards avides par des
grilles closes, ce n'est pas une vie.
Et le temps d'apercevoir des jardins
immobiles sous la lumière frémissan-
te de l'été ne fait qu 'aviver le regret

de ne pas avoir le droit d'y pénétrer.
Bref , n 'en parlons plus. Mainte-

nant , je l'ai.
Mais je n 'ai pas été longue à

m'apercevoir qu 'un jardin pose une
foul e de problèmes. D'abord celui de
la plantation.

— Je vais mettre des laitues dans
le deuxième carreau , annonçai-je un
jour , en dégustant les premières lai-
tues achetées à prix d'or chez le pri-
meur.

— Pas trop, je t'en prie ! Elles
s'arrangent toujours pour monter
toutes a l'a fois. Crois-en mon exp é-
rience de petit garçon.

— Bon , des choux-pommes alors ?
— Si tu veux , mais, tu sais , je

n'en raffol e pas...
La vision d' un plat réchauf fé  trois

jours de suite me fait  renoncer.

'y . . .

Ce seront donc des salades et des
tomates . Avec cela , au moins , je ne
risque rien. U faut vous dire que les
salades et les tomates sont les bons
génies de notre ménage, aussi étran-
ge que cel a puisse.paraître. Et mon
mari déclare volontiers que c'est no-
tre amour commun pour elles, assai-
sonnées abondamment de moutarde
au vin blanc et de ciboul e, qui nous
a rapprochés et incités à unir nos
deux vies, pour le meilleur et pour
le pire. C'est-à-dire, pour un avenir
avec ou sans salades.

Quarante têtes ont donc été rep i-
quées au jardin . Elles prospèrent
bien , merci , célébrant à leur façon ,
notre entente conjugale.

A part cela , il se pose d'ép ineuses
questions de préséance.

— Où p lacerons-nous le général
Eisenhower ? Et la reine Juliana ?

— La meilleure place est indiscu -
tablement à côté des pivoines...

— Va pour la reine , alors. Le géné-
ral se contentera du voisinage de ces
étoiles blanch es, dont j ' ignore le nom
(ne serait-ce pas des belles de nuit?)
qui ilui rappelleront l 'étendard de
son pays. Mais plante-les profond ,
sinon , à la première tempête, ils se-
ront déracinés .

— Vous avez bien compris qu 'il
s'agit de variétés de dahlias.

De p lus , le jardinage exige de la
psychologie. Je me suis laissé dire
par la grande Colette que certaines
plantes font « des manières ». Elles
penchent  la tèt e pour faire croire
qu 'elles ont soif . Plus on leur en don-
ne, plus elles en veulent. Si vous vous
laissez prendre à cette ruse, vous se-
rez esclave de l'arrosoir durant tout
l'été.

Et puis , qui me dira que faire  pour
garder les hortensias biens ? Les ar-
roser à l'eau d' a lun  ? Et lorsque les
p ivoines ne donnent que des feu i l-
les ? Lorsque les da hlias fleurissent
mal , que Iles lis s'affaiblissent en
grandissant , que les pois de senteur
s'étiolent sans fleurir ?

~~~ I

Des pousses trop longues à l'abri-
cotier m 'inquiètent. Il faudrait  le pin-
cer . Mais en quoi consiste au juste
le p incement ? Il faudra décidément
que je prenne un cours de taille.

—- Tu crois que je pourrais me

lancer , cette année, avec mon bou-
quin , à faire cela toute seule ?

Un « oh » sceptique accueille la
question. Sceptique et inuuiet. Car si
l'homme de ma vie n 'aime pas les
choux-pommes, iil adore les abricots.
Il craint pour la récolte et use du
seul argument qui pouvait sans dis-
cussion me convaincre.

— Et puis , tu te vois sur une
échelle ?

Allusion à ma taill e plus très mjnp
ce. Par sa faute , le garnement !

*** ?*s —v

20 avril. On découvre les rosiers
de la darre qui les protégeaient de, la
gelée. Leur odeu r m 'assaille et me
rejette en plein souvenir , à Bagatelle,
ce paradis des roses auquel , à mon
humble avis , il manque pourtant des
bassins d' eau claire , des fontaines
jaillissantes. Perdus dans les allées
du parc , nous cherchions en vain la
roseraie . Tout à coup, tombant en
arrêt, je déclarai avec autorité : c'est
par là.

— Tu as vu un écriteau ?
— Non , j' ai senti... De ce côté , ça

sent les rosiers , tandis  que par là , on
ne sent que la verdure humide.

Croyez-le ou ne le croyez pas , mon
odorat ne m 'avait pas trompée. Si je
n 'ai pas le sens de l' orientation , j' ai
du nez. Comme on voit , il arrive que
cela se révèle utile.

Au fond de moi-même , je prie le
ciel que mes roses ne soient pas aus-
si exi geantes que celles du petit prin-
ce de Saint-Exupéry. Je sais bien
que « c'est le temps que tu as perdu
pour ta rose qui fait ta rose si im-
portante », mais , tout de même , j'ai
d'autres occupations dans la vie.

De toutes façons, il faudra me me-
surer aux pucerons verts, à. la coche-
nil le , à la cicindèle , aux tenthrèdes ,
sans compter les champ ignons, le
blanc du rosier , la rouille , la mala-
die des taches noires. Et j' en passe.

Contre les pucerons, je connais un
excellent remèd e : les enfumer.
Avant d'avoir droit à la tasse de café
de bienvenue , mes visiteurs auront
l'obligation de fumer deux cigaret-
tes ; pour les rosiers, contre les pu-
cerons . A moins que je ne me mette
moi-même à fumer . Que ne ferait-
on pour la reine des fleurs ?

Je connais une personne qui sera;
enchantée de se rendre util e de cette
façon , de justifier ainsi sa consom-

mation de cigarettes. Mon père. Il ne
'manquera pas de répondre au pre-
mier reproche de sa femme :

— Tu fumes trop, mon cher.
— C'est nécessaire pour les ro-

siers , tu sais.
Jusqu 'ici il p ré tendai t  fa i re  œuvre

philanthrop i que en a idant  à remp lir
indirectement les caisses de l'A.V.S.
L'argument s'aiffaiblissaht à mesure
que les caisses débordent , il était  bon
qu'un second vint à la rescousse.

-* -* ~
Je me suis aperçue avec ètonne-

ment que pour certaines gens, un
jardin se conçoit uni quement comme
un bilan avec profits et pertes . De

. plaisir , il ne saurait être question.

.; J'ai fa i t  une concession à cette ma-
nière de voir qui m 'est pourtant  si
étrangère et j' ai acheté un imposant

(^pahier de toile , cirée noire. Scrupu- •
"Pieusement j'y ai noté nos dépenses :
, outils divers , tuyaux d'arrosage .

Une jolie toilette d 'été de Laure Bélin

plantons ,  graines , bulbes. Il s y  ajou-
tera une échelle et bien d'autres cho-
ses encore.

Sur la page d'en face viendront
s'inscrire les récoltes de fruits et de
légumes. Ainsi , moi qui n 'ai jamais
pu t en i r  un  l ivre  de comptes de mé-
nage , je tiens un livre de jardin.  Ce
ne sera pas le moindre miracle de
l' exp érience . Cela durera ce que cela
durera.  Jusqu 'à une maladie de notre
fille , jusqu 'aux vacances...

Mais j' ai oublié de vous dire que.
notre maison ayan t changé de pro-
priétaire , le nouveau maître de la
maison va probablement prendre
possession du jardin.  Car c'est aussi
un « mordu ». A sa façon.

Quand je vous disais qu 'un pre-
mier jardin était un peu comme un
premier enfant.  Plus on croit qu 'il
nous appartient ,  p lus on s'aperçoit
qu 'il nous èchappti*,-

Ainsi soit-il.
H. R.

JARDIN ET JARDIN

vous apporte
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Grâce à l'ARDENA ;
SPECIAL HORMONE CREAM

visage et cou recouvrent
et conservent fermeté,

netteté, fraîcheur ,
éclat.

chez le spécialiste
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Bue de l'Hôpital 9 - Tél. 5 22 66
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Le modèle exclusif
vous est offert par

R. M. Cornaz
Salon de modes

Seyon 3 . Neuchâtel - 1er étage
Tél. B 28 15

SI NOUS FAISIONS UN SAUT A PARIS
où le p rintemp s j oue dans les rues et les p arcs

Un article inédit de PIERRE EMMANUEL
Il y a d'abord la Seine : c'est pour

beaucoup de promeneurs du diman-
che la grand-route de leurs rêves.
L'amour fait l'école buissonnière sur
ses berges, comme en des chemins
creux sous les grands arbres qui vous
font si petits, si éphémères, si con-
scients de la perfection du moment...

Depuis la semaine dernière, le
saule du Vert-Galant a des feuilles
couleur précoce et tendre d'un en-
core timide espoir, le seul ou presque
en ces parages, où se dessinent —
moins cruedlement il est vrai que sur
le ciel trop exact de l'hiver — les ra-
mures encore abstraites, luisantes
ici et là d'une sève remontée vers les
bourgeons. Dans quelques semaines
— qui le croirait aujourd'hui ? — le
jardin de curé qui entoure Notre-
Dame sera tout blanc comme un ver-
ger en fleurs. C'est alors qu 'il faudra
goûter la couleu r de la cathédrale ,
grise et sévère d'ordinaire , mais qui , '¦
l'espace de quelques jours , sera rose,
poudreuse et dorée, comme si l'édifice
se dressait en pleine campagn e
d'avril.

A la poupe de l'île Saint-Louis, le
port aux péniches fait la sieste. C'est
dimanche en amont d'une écluse, au
pied de quelque cité provinciale en-
gourdie par le repos vespéral. Docile
aux tentations des boites vertes, le
flot des clients des bouquinistes s'ar-
rête à Ha proue de l'ile, rebrousse che-

min et passe du Chàtelet à Saint-
Michel , laissant les insulaires à leur
paix. Il est vrai que l'ile est un mon-
de à part : qu 'un de ses habitants
passe la ¦Seine, il dit qu 'il va à Paris.
Les Parisiens , eux , viennent peu dans
l'île. Son quant-à-soi les impression-
ne , ou serait-ce le silence étrange,
l'air des siècles qu 'elle a su garder en
ses murs ? La nuit , elle parait moins
austère: plus irréelle , comme au
théâtre , et propice au jeu éternel des
aveux , des baisers et des larmes, sur
ce quai d'Orléans qui le soir est l'un
des chefs-d'œuvre du décor parisien.

La foule a de ces respects grégai- ¦
res que n 'expliqu e rien sinon le tabou
d'une porte, d'un mur , ou d'une cein-
ture d'eau. La solitude de l'ile Saint-
Louis en est un exemple : j' en trouve

. d' autres, tout à l'autre bout de Pa-
ris. Un autobus nous y mène en vingt

,-. minutes , de .1 Hôtel de v i l l e  au Bois.
Le Bois de Boulogne , en ce dimanche
de mars , est un spectacle sans grâce
aucune. Les arbres ont l'air de sque-
lettes , la broussaillle a des airs de
fascines , la terre brune et pelée se
voit partout. Drainé par dix lignes
d'autobus et de métro , att iré par les
champs de coursés , le petit peuple des
ateliers, des appartements sur cour ,
des rues sans air et de la lumière art i -
ficiell e vient boire une bolée d'oxy-
gène , sagement . Les uns s'asseyent au
bord de la route , pour voir passer
gens et voitures; les autres cherchent
l'intimité d'un buisson , un coussin de
terre au pied d'un arbre. Mais sans
feuillage , tout ici est en vue. La gau-
cherie des citadins à l'égard de la
nature se lit dans les gestes et la fa-
çon de marcher, ou même de s'as-

seoir , tout raide , comme au bord
d'une chaise. C'est touchant , et un
peu triste. Le cœur respire mal au mi-
lieu de tout cela.

Pourtant , franchissons cette bar-
rière: nous sommes au Pré-Catelan.
Un parc tout entouré par le bois, libre
d'accès à tout un chacun, et défendu
par celte petite porte symboli que. Ou
mieux encore : longeons ce mur qui
borde la route qui va du Bois vers
Neuilly. Un portail ouvert, un gui-
chet ; pour vingt francs par personne,
entrons dans l'une des pures merveil-
les de Paris, le charmant jardin de
Bagatelle. A droite , les deux pavil-
lons que se fit élever le comte d'Ar-
tois : « parvula , sed apta », dit la de-
vise au fronton de l'un d'eux. xK gau-

rant qui ressemble à une gare de
sous-préfecture, et dont l'horloge a
le même son que ces cloches annon-
çant l' arrivée des trains. Plus haut , les
admirables serres. Mais surtout , un
parc à l'anglaise d'une perfection si
rare que malgré soi l'on est ému de
gratitude envers les arbres , le ciel , la
forme même des courbes et des sen-
tiers. Ce parc , donné à la ville par un
Américain riche de cœur autant que
de fortune , est entretenu si parfaite-
ment que chacun s'y peut croire chez
soi. Aucun papier , pas la moindre
trace de ce sans-gène qui détruit  les
p lus beaux effets de nature , ne vien-
nent souiller un lieu voué au long loi-
sir et au luxe d' v être seul .

Car vous y êtes seul autant qu on
peut l'être. Très peu de personnes
fréquentent ce jardin; est-ce que peu
de gens cherchent la solitude ? Est-ce
le prestige des murs, qui défend si
bien le silence intérieur ? Le diman-
che, une vingtaine de promeneu rs à
peine dépassent le restaurant et la

roseraie. En semaine, il n'y a que
vous : prenez un livre, votre cahier
de notes , votre boîte à peinture ou
simplement apportez vos rêves, et
tout un long après-midi vous serez
roi de ces lieux.

Mais si vous préférez la foule
dense , les cris d'enfants, le vaste ano-
nymat citadin , allez au Luxembourg
dès les premiers beaux dimanches.
Autour du bassin frémissant de voiles
blanches, deux cents enfants et qua-
tre fois plus de grandes personnes
s'initient aux mystères de la naviga-
tion. Dans toutes les allées, sur toutes
les chaises — cinq francs la chaise,
dix francs de fauteuil — les mères
trônent , entourées de leur progéni-
ture. Les pères aussi , le dimanche ,
poussent avec une maladresse pré-
cautionneuse des landaus haut per-
chés sur roues. On comprend , à ce
spectacl e, que la France ait augmen-
té de deux millions d'habitants en
cinq années. Le propriétaire du Gui-
gnol du Luxembourg est ravi , et aussi
la marchande rie ballons. Les amou-
reux et les é tud ian ts  à qui le « Luco »
sert de salle d'étude , le sont moins :
ils ont été refoulés autour rie la fon-
ta ine Médicis et près de l'escalier me-
nant  au bassin. Sur la pelouse, devant
moi. un pigeon à l' esprit chauvin
chasse de son domaine un congénère ,
puis se rengorge â ses frontières, tan-
dis que l'autre , humilié , le guette der-
rière les buis.

VESTES EN DAIM
avec doublure amovible

en agneau ou teddy

CyiRS^ET PEAUX
HOPITAL 3 NEUCHATEL

Tou/ ours tes dernières créations
Spécialités de corsets

Mme Havlicek-Ducommun
La plus ancienne maison de la pince
Timbres E. N. 5% - Bue du Seyon

Tel 6 29 69

Le respect s'en va

Les idées de Maryvonne

Il  a, pour s'en aller , le pas assuré ,
régulier , de ceux gui partent sans
hésitation. On va-t-il ? se demandent
les naï fs  ? Quant aux autres , qui
voient jour , ils savent que le respect
s'en va, le diable sait où , et qu 'il
n'est pas près d' en revenir.

... U y a, depuis peu , sur nos f ra î -
ches pelouses d' un vert tout n e u f ,  de
nombreux écriteaux qui disent ;
Prière de respecter les pelouses. J' ai
abordé un jardinier penché sur ses
pensées ; je lui ai dit , croyant être
drôle : « C' est regrettable que les
chiens ne sachent pas lire vos pan-
cartes... »

— Oh ! rétorqua ce créateur de
p lates-bandes , les chiens , c'est rien,
c'est les gens qui sont mal élevés !

Sur quoi , muette , je me suis à moif ^
tour , penchée sur des pensées qui ,
elles , n'ont aucun charme printanier ,
veuillez m'en croire.

Ainsi , voici où nous en sommes...
et il n'y fa i t  pas beau. L' on ne res-
pecte p lus rien , l' on ne parvient p lus
à faire obéir les mioches qui peu-
p lent nos parcs et en jouissent. Pour
qu 'ils ne foulent  plus les gazons et
ne trouent p lus , de leurs truelles , la
terre des massifs , les défenses  et in-
terdictions maternelles ne su f f i s en t
plus : l' enfant s'en f iche et continue.
Il fau t  donc p lanter , à de très nom-
breux exemplaires , des écriteaux
bien laids devant lesquels les mères
planteront , elles , leur progéniture
rétive : « C' est dé fendu , c'est écrit
là-dessus , diront-elles , alors atten-
tion ! On te fouet tera si tu désobéis. »

Le respect des choses s'en va, c'est
malheureux ; le respect des gens fai t
de même, et c 'est pins grave. Ce
manque de déférence est souvent
peu spectaculaire, mais it n'en est
pas moins déplorable. Les hommes
restent assis dans les trams remp lis
el les femmes doivent s'accrocher
aux boucles de sauvetage a f in  de ne
pas choir sur les voyageurs , dans les
cahots du voyage. Vous recevez sur
le nez les portes , souvent fo r t  lour-
des, des grands bureaux , des admi-
nistrations : les jeunes gens les
ayant franchies avant vous ne les te-
nant plus pour que vous , femmes ,
entriez sans e f for t s .  La génération
dite montante monte précisément
dans les trains , les bus , poussant de
côté les aines, leur marchant sur
les p ieds , leur bourrant les reins ,
bousculant leur bagage , sans un ges-
te, sans un mot d' excuses.

Le respect s'en va , il s'en est allé.
Qui donc courra assez loin, assez
bien, nouveau Nurmi , nouveau Zato-
pek , pour le rattraper et nous le ra-
mener ?

Le choix sur présentation
au rouleau est recommandé

pour les

P A P I E R S  PEINTS
qui s'achèteront de prê lêrence

chez te spécialiste

1. TH0MET
ECU SE 15 NEUCHATEL
Représentation des papiers peints

artistiques anciens de Genève
imprimés à la planche
dans tous les coloris

J£§. Rossi Suyot ¦ Epancheurs 2 Hcuch iie
. 'tel UN COB8ET de qualité I

I UN CORSET qui voue dure
¦jj DN CORSET qui TOUS donne

sa tisf notion I
te I j'achète ehe» non» I

Ite .'"¦{ &% Timbrée S. I. N. et J.

g LE RENDEZ-VOUS DES LECTRICES <*>

Vous auriez dû exiger une
fermeture éclair COLOR-METAL



Asperges d'Italie
Notre nouvelle la botte d'environ 1 kg. 2. —

_ — — — _  TT Asperges de Cavaillon
W ¦¦ G G flJ P ' il i l  1 I I  la b"lte tl 'envil'011 J k6- 2-20
l i Ladl V L  11 I I II 11 Asperges du Valais

* .... . .. ., V i I U y la botte d'environ 1 kg. 2.60
¦ COMPLETE JJlll LIIl 1 [pinards du pays tendres . iekg . -.55

pour la machine, la couleusë f \  t t ' *ï AOou la lesaive à la main UCUTS TfâlS  du pays . la pièce -,/4Z

les 500 a (carton de 6 pièces 1.45)

1 Très profitable _ ' 
Oeufs frais

2 Nettoie à la perfect ion ¦ «i B  ̂ importés , extra-gros, la pièce -I l
¦lp V (6 Pièces 1-35)

3 Adoucit l'eau moyens ¦ la p ièce -.208
_ „ , , , (6 pièces 1.25)

4 Parfume le linge le paquei de 525 
# P̂» P̂V F̂^

5 Donne une blancheur % _ B U | Ifl if'Jys i&¦¦ BiépinMMwâéclatante . K̂KÊ m̂ÊmmmmÊtf
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des olives mûre,.-6si obtient l'huile la plus pure, la plus - ,

0#«* oWfôrf pure, imLâéïf i ^^L . . . . . .

#

m-JtM . Les richesses énergétiques proprés aux olives mûries au
M 6

* U i A  M',' , /' soleil du Midi, lui assurent de re-

de p remière p ression à f r oid marquabks propriété diététiques. 
^

^L
Pc première pression \ froid l'huile 
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BEAU CRISTAL
Compotier . . . 20,5 cm 980 p|at à cake .". ' . '. 9" "O

50

Compotier . . . 23,5 cm, IU Vase à fleurs . . « «n. 0

Coupe à glace . . I75 A Vase à fleurs «as 26cm xi
250

y  ̂ ' 1—1 (b J——v
Catelle J J JÊf service

Pemte .r ^ Q ^MM à eau
à la main * * QP  ̂ décoréas? '» , Tlir UCVUI C

' 775 î 'aÈ̂ -̂lPH «590
'" - rrxjML?r / X  *̂  I-\___  ̂ \ __r

r* . 1  *î50Passoire argentée sur socle J

Pince à sucre argentée • ¦ A
350

 ̂ .,. 
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N E U C H A T E L

en cuir veau naturel
semelle de caoutchouc extra-souple

I 

Série 27/29 Fd 13.80
» 30/35 Fr. 85 E80
» 36/42 FL I9I80

I »  
43/47 Ffn 2 S .80 |

CHAUSSURES

, J. KURTH S. A.
|| Neuchâtel

I CLARA HASKIL II
la grande planiste roumaine qui vient' jj
de remporter un énorme succès à Neu- jj
châtel, v!ent d'enregistrer sur disques j

i « Long Playing » Philips les ohefs-d'ceu-
i vre suivants : . |

SCHUMANN : Concerto de plaiio en j j
j la mineur A 00134 L I

!| SÇHURERT : sonate en si bémol ¦ i
j • majeur j !

- j . ' SÛHUMANiN f :  Bunite Blatter O. 99, lj
jl . , Nos 1-i B A 0O108 L I

1 SCARLATÏI : 3 sonates j

j j  RAVEL : j sonatine A0O143 L j j

j j  Disques en vente au magasin jj
j ¦ spécialisé . jï

j j HUG- & LU.5 Musique j
i !  NEUCHATEL j ;

mm
A vendre une

« VESPA »
siège arrière, roue de re-
change, moteur en par-
fait état. Prix 800 fr. —
S'adresser à R. Borel ,
Côte 107.

"gjjjgiPgkJMsssM CHEVROLET 1948, 18̂
. -y' \ CV., peinture . neuve
"/ : ¦ \ noUe, Intérieur neuf en
/ o » . \ simllicuir, embrayage et

\ moteur r e v i s  es, peu
j f ~\  roulé.

../ \ ROVER 1952, 11
¦ ¦.- . ''¦- ' ¦;-¦¦- '. .—^?&.A CV., comme neuve,

Jprii^' ~J[ roulé 5000 km., 6

A\ .. Éfi mŴSp%*%*MtÊKm clair, intérieur en
W*̂ ^»E^^aissssl ' S cuir, roue libre , 4
/ïT^fc^tei. n 9B vitesses, très con-
U I^^ThZSSÊI t̂ n  

fortable et silen-
î 1̂} -vrWK %,' oi<?use -
lllMiak JtX Y SIMCA S-Aronde 1051 .

^"̂ ¦j ¦ 9—y grise, roulé 44 ,000 km.¦
"SlfPU BPy Superbe intérieur en

""̂ m^Y slmlU rouge, radio,
/ chauffage, dégivreur, 4
/ vitesses, 4 portes, 2
/ phares antibrouillard.

/ AUSTIN A-40, 1949, 2 por-
/ tes. 7 CV., belge, voiture
I très soignée, 4 vitesses,

, / Intérieur en cuir crème.
V DKW. IFA, 1951, 5 CV., gre-

nat , roulé 5800 Ion., inté-
rieur drap brun , économique,
nerveuse et rapide.

Saint-Biaise F. ROCHAT Neuchâtel
Automobiles

Garage Terminus 9, rue de l'Hôpital
Tél. 7 52 77 Tél. 5 59 94

I U n  

bon repas à l'occasion j ]
de la Journée des mères j !

Beau choix de j

BŒUF - PORC
VEAU - AGNEAU 1

CHARCUTERIE FINE j j

JAMBON DE CAMPAGNE
BOUCHERIE « MONT-FLEURY » j

MAX HOFMANN Ë
Rue Fleury 20' . , Tél. 510 50 j

Une machine s'achète partout II !
Mais une

bonne machine à laver
s'achète uniquement chez le spécialiste

Miele
La marque aux nombreux avantages

comptant plus de 50 ans d'expérience

LAVE - CUIT ¦ RINCE - ESSORE
Modèles pour la buanderie et pour la cuisine
Machine chromée ou émaiEée, P A C  f|
avec cuve en Cuivre, depuis *T, tov.

! Tous renseignements et démonstrations par

Ch. WAAG. Manège 4, Neuchâtel

Revendeurs dans la région :

Maison Reymond & Roy, Couvet
M. A. Erismann, le Landeron

Ménagères
Profitez !

Tous les jours

Filets
de perche

frais

LEHNHERR
FRÈRES

MIEL
On offre à vendre 50

kg. de miel garanti pur.
Récolte . 1952, en boite
ou en bidom S'adresser
à David Stauffer-Hen-
choz , Combes-Dernier,
Ponts-de-Martel. Télé-
phone (039) 3 72 75.

|I UTILISEZ

lessive-cendre
très

économique

Fête des mères
Hortensias - Géraniums

Plantes vertes
DÉTRAZ , horticulteur - LA COUDRE

Tél. 5 46 70

i \^M/Jf S
igiag îBss! Ï-- sssssssssBBHE -sssBsBfJJBMp VS0

U L'appareil de cuisine ©
^ le plus complet. W

I>es accessoires sont toujours jÊÊ
Z en stock à notre magasin. /

tS • RUELLE DUBLÉ NEUCHATEl $&
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11 iitf ù ïii iTïî uiii i ti ui ni i 
uti 

11 ui m i iiiijit itûriij 
iîî jïij 

f Qitiii 
mit 

itmTfn ïfîu 
iitm^

JLi ù-à-Bn-as :v kIE  1,ES BI èRES 1
^-- ¦ N'oubliez, pas de fêter vos mamans M
M Beau choix de =

1 SACS DE DAMES î
= à prix avantageux =

F. ARNOLD I
p Articles (Je voyage Rue des Moulins 3 ^
- Illlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllillllllllllllf

A vendre faute d'em-
ploi une

VOITURE
« Opel-Captain »

modèle 1939, en parfait
état de marche. S'adres-
ser à F. StUbi . Montmol-
lin.

I 

ACHETER UNE
CHAMBRE A COU-
CHER , C'EST BIEN!
L'ACHETER chez le

SPÉCIALISTE
DU MEUBLE . C'EST

MIEUX
Pour cela ,

j  Meubles G. Meyer
il la maison en vogue

« FORD CABRIOLET 1951 »
bleu foncé, capot e automatique gris clair , intérieur
en cuir , chauffage, dégivreur , bons pneus , ayant
pevi roulé , magnifique occasion, Fr. 8500.—. Faia-e
offres sous chiffres P. B. 80576 L., à Publicitas,
Lausanne.

A vendre

chambre à coucher
comprenant :
1 grand Ut de milieu, literie orin animal,
2 tables de chevet , dessus verre ,
1 coiffeuse à 6 tiro rs, dessus verre ,
1 armoire à 2 portes, grande glace,
1 tabouret de coiffeuse.

i Prix intéressant

Ford Y 8 20 CV
avec porte commerciale , radio, chauffage, sept
pneus dont cinq neufs y compris deux à neige ,
chaîne à ne!ge, deux phares antibrouillard
housse avant, volet de refroidissement, glace
chauffante. — Voiture très soignée.

Tente de camping
(visible samed i 9 mai)

servie trois semaines, toile htnmlaya , pour qua-tre ou cinq personnes, marque Christen deuxabsides et avant-toi t avec fermeture éclair hau-teur deux mètres, avec barre faîtière
Le tout à l'état de neuf.
A. EXQUIS, Cormondrèche. — Tél . 8 :20 80.

Toujours avantageux :

Bouilli, ragoût le M kg. 1.90 i r
Rô« le H kg. 2.40 I !

| Rôti de porc . le V, k g. 3.20
Ragoût . . . .  le J^ kg. 2.50
Tranches panées il a pièce —.80

Rue FJeury 14 Tél. 5 27 02 \

v BALMEIII '¦*

À r/ § i %Ajf it ;̂ îsss«wIf Mtrtr^ il £W
I AAïf' il i

Salnt-Honoré 5 - Tél . 5 18 36

A vendre un beau

CANOT MOTEUR
en acajou , en parfait état , moteur fixe
(groupe marin), démarrage et éclairage élec-
triques. Offres à Alfred BAUMANN, S.-Cha-
ponneyres 6, Vevey. Tél. (021) 5 23 66, de pré-
férence après 19 heures.

. ^ 

Thon du Pérou , 
Corail , à l'huile 
net 250 gr. Ff. 1.10

net
Sardines sans arête
Vinet , huile d'olive —
net 150 .gr . Fr. 1.25

5% S.T.E.N. et J.
Saumon Ketch ¦ — \
net 440 gr. Ff. 2.30
: 1—! net

Zimmermann S.A.

!8i : '

DUCO

si facile

R fitl ' A  < JW

V^mfl\ ŝ»À\j !8k*/

si beau

avec le

JH JC OA

DUCO brosse

m marque* déposées

Vente exclusive :
chez

> les spécialistes

M. TH0MET
ÊOLUSE 15

NEUCHATEL ¦

Elnvols par poste

LANGUES DE BŒUF
sans gorge, sans graisse, !

fraîches ou salées

BOUCHERIE R. MARGOT {
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S T UD I O  La superproduction musicale
Dès ce soir à 20 h. 30 Après - Prélude à la Gloire George LACOMBE I

ï^̂ -\. Roberto BENZI 9
Il "̂̂ \  ̂ vous enthousiasmera dans 

 ̂
—, I

. il li i B HfXn^^H I Hi I S !
I i l ' l i i  >^^^^— i •&¦' ---cffs, '~-VjP\ I BSI T?? ' / * / ''. u3XSf &TlUBci ¦' *."¦ ¦¦¦- ¦ mu&$$$2î§!?j B§l&&& i S
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le grand et célèbre

Jacqueline PO R E L Orchestre de la Société des Concerts i
Renée DEVILLERS (JU Conservatoire de Paris |

SAMEDI et DIMANCHE : Location ouverte dès 14 h. 1
matinées à 14 h. 45 Tél. 5 30 00 }

Mercredi et jeudi : matinées à 15 h. Tous les soirs à 20 h. 30 Vendredi, Samedi et dimanche t

' ' : ï i
» _ Toutes les places retenues et non retirées 15 minutes avant jj j

Faveurs et réductions suspendues w spect3Cie ne so nt „« garantie». I
II

SAMEDI Dans le cadre de la Semaine Hollandaise EN COULEURS li
DIMANCHE 

à 17 h' Au Pays des tulipes et des moulins à vent *s&£ I

UNE OFFRE IMBATTABLE ! « Çhristiane », ensemble de qualité à Fr. 3280.- seulement
*

y ŵ...wA....w.,....̂ .,...,u.,,y v̂...̂  m .̂w.u.*ai.>*w:j^ 1̂">1 .̂̂  ̂ I Q0 flflUPOÇ ^
u)  acf lètent des meubles

t ' ~,^y.m«,..-~y.M m L-'--— 'te - 
IIOHbBO Pfister obtiennent le ma-

! a) votre nouveau prospectus en couleur
pour mobiliers coûtant environ fr. *

Chambre à coucher à deux lits avec encadrement , en bouleau moiré d un» bella 2 tiroir» Intérieurs pour les couvert* ; table i pledi en forma de colonne ; 4 chaises .. . r—
teinte chaude , et coiffeuse avec grand miroir ; agencement Intérieur ultra-pratique. avec coussins mobiles ; canapé capitonné avec manchettes ; lampadaire, table de 1 JJp̂ SJ 

J"«m«"« ,ur votl
*« 

»y»"m«

Cet ensemble ne coûte que 1675 fr. (sans encadrement et avec une commode, il peut radio et grand tableau (paysage). Livré franco domicile avec certificat de garantie, ce J e) votre auloiu» spidil de meubles com-
même être obtenu au prix étonnant de 1490 fr.). mobilier pour deux pièces, d'une exécution remarquable, «% <¦> Q/\ £ jj biné» «t d'ensemble» pour petit» appat-

Buperbe dressoir de salon en noyer pyramide, i portes dans la partie Inférieure, revient a «# «VV II »
seulement i : ¦

™""—"""" ^̂ ™~~"™"̂ ^̂" ~"",—— Ru«j No

—? Tous, samedi après-midi chez Pfister - cela en vaut la peine ! "L-,», . —™™
, ! * Biffer ce qui ne convient pu. |

SE& b̂ *̂/ I
m 5 26 0s ;

HOpltal 15, Neuchfttel £«

SAMEDI GRANDE VENTE DE

Bœuf à rôtir et à bouillir I
Gros veau, porc, agneau

Poulets ¦ Poules - Lapins frais I

Ménagères, sachez que la première qua- V'-;\
lité est toujours la plus avantageuse. 1̂

I

Vous le sentez les yeux
bandés : f m m m m m

lavée dans les f locons rte\jM||l
Sunlight! vÊÊÊÊrû

... si douce au toucher *AJÊt (h,?
- beaucoup plus douce! fi M

liials dans la tàaxJière il la machine à laver l I

Samedi...
A la Halle aux viandes

BAISSE sur le PORC
Ragoût Fr 2.75 le H kg
Rôti Fr 3.- le % ^Jambon de campagne

Fr. , f c l u  les 100 gr.

A. VOUGA
Halles aux viandes et Cortaillod }

1

Contre
les pellicules tenaces

et la chute des cheveux «filH^

W) m IA
k\

le pétrole à base d'ortie \ _«,. «
CONCENTRÉ FBAXtô!j i;iSSE

avec la nouvelle * dans tous la
substance active F« h°™ TgaT

\ de la branche
a un effet radicale \

Flacon dc '/< litre Fr. 6.J O \

I GARANTIE ABSOLUE: \ 1
H Concentré FRANCO-SUISSE supprime ' If
H tous genres de pellicules et la chute * J|
H des cheveux occasionnée par des * yi S
H pellicules. Lors d'insuccès nous E\*r&ifm. H
H remboursons sans aucune difficulté r ÂJffîM. %
|| le prix d'achat en entier MU«®\ 1
H Chaque flacon avec bulletin de garantie M »̂\ 1

En gros: Ewald & Cie. SA. Pratteln/Bâle %\-§s\

1 PELIKAN
1 Plume - réservoir,
1 nouveau modèle
1 de ligne moder-
I ne, remplissage à
I piston, bec or 14
1 carats

I Fr.47.-
I (Rj Qjmo rîù \
I Saint-Honoré 9 J
! NEUCHATEL I

TAPIS
2 m. x 3 m., occasion , com-
me neuf , fond rouge, en
moquette, à vendre pour
cause de double emploi,
135 fr. Ecrire sous P. U.
221 au bureau de la.
Feuille d'avis.

A vendre une

cuisinière à gaz
quatre feux , deux rallon-
ges, bas prix. Tél. 5 25 78.



Lu fête de maman Monique
POUR LE JOUR OÙ" ON HONORE LES MÈRE S

C'était le printemps. Un printemps
tout de ciel bleu , où rapides, les feuil-
les des saules avaient escaladé les
dômes noueux. De partout s'échap-
paient des parfums de muguet mêlés
de violette. Les oiseaux chantaient
clairs et hardis, oui c'était le prin-
temps. - : ,'¦

Et pourtant Monique, la vieille
maman, ne pouvait laisser monter
en elle toute la joie du renouveau.
Non , son vieux cœur à elle avait trop
souffert et ses yeux , ses pauvres
yeux avec leurs paupières agrandies
par la peine puis froissées par les
ans ne pouvaient plus briller au con-
tact des rayons dorés posés sur les
géraniums de velours rouge.

Ce soleil accroché à la muraille
illuminait jus tement deux grandes
photographies... que de ' souvenirs
éveillaient-ils à nouveau dans le
coeur de la pauvre vieille.

L'un , celui de gauche, c'était la
douce figure du petit Tony. Tony,
c'avait été le premier fils de maman
Monique.. C'était tout son amour de
jeune , mère et d'épouse -aimée, qui
l'avait accueilli. Comme elle1 en avait

..Me fière, H élait si-joli ce peijjjt,- avec
•;;ia mine potelée; ses yeux pétillants,
ses ^boucles de , soie dorées; Et lors-
qu'elle, avait pu le parer de Ses pre-
mières culottes de velours . noir , à
gros boutons dé nacre, qu 'il était mi-

; gnon dans sa chemisette de soie rose.
. Toutes les autres mamans l'admi-
raient et se disputaient l'honneur
d'en avoir un sourire.

Tandis que Tony faisait la. joie de
ses parents, Monique sut qu'elle allait
donner le jour à un nouveau bébé.
Grande fut la joie dans la maison.
Chaque jour , maintenant, Tony se
penchait sur le berceau tendu de per-
cale fleurie pour « Voir si le nouveau
bébé était dedans ».

nouveau un autre petit Tony se blot-
tirait dans le berceau à percale rose.

Et tandis que maman Moni que
pleurait encore, il était arrivé le se-
cond bébé, c'avait été leur Pierre-
Yves.

Tout de suite il se montra un fort
et . hardi garçon. Mais il n 'était pas
blond , lui , il était tout brun et tout
noir. A une année déjà , il marchait
seul, trottinant vers papa , vers ma-

C'est alors que le malheur fondit
sur le foyer.

i Un matin terrible, un matin tragi-
que, la sonnette retentit violemment,
Moni que entendit encore des pas
pressés dans le corridor , des voix
assourdies, et las jambes lui manquè-
rent... oui c'était Tony, c'était son
petit Tony mort que ces hommes lui
ramenaient. Elle s'était jetée sur lui ,
elle s'était jetée sur ces hommes qui ;
hoquetaient : — auto , frein , accident
— Elle avait crié, elle avait pleuré,;
elle avait voulu mourir, comme lui. .'

Après, on avait emporté Tony. Elle
avait vu un petit cercueil tout blanc ,
couvert de fleurs toutes blanches
aussi. Elle savait seulement encore
qu'il était là-dedans son petit Tony,
tout blanc aussi, dans ses culottes de
velours noir et ses boutons de nacre.
Et le blanc convoi était parti vers le
jardin noir , le jardin des morts.

Le papa de Tony était revenu. Il
lui avait parlé doucement , très dou-
cement. Il lui avait dit que bientôt à

man. . "
Monique avait reporté , son amour

sur Pierre-Yves, bien sur , mais sou-
vent encore ses yeux se remplissaient
de pleurs au souvenir du lumineux
petit Tony. Pierre-Yves accompa-
gnait maman Monique dans le jardin
aux grosses pierres dressées , aux
croix de bois, et il apportait de
grands bouquets de fleurs au pet it
frère qui dormait dans le jardin et
dans le ciel.

Ce grand garçon de Pierre-Yves,
ce noiraud aux portittiettés rouges,
avait un petit cœur d'enfant,  plein
de tendresse et de, sénsihijïté.

Vite il", souffrit de voir sa mère
habillée de noir»,, et il n'aimait pas ¦
à rencontrer ses,; yeux .quand ils ï
étaient " noyés dë'ifermes , rt il avait"
compris-;surtout''3Jfi'il y avait' Un nom
qu 'il valait; mieux.he jamais pronon-
cer, cejui de 'Tony.

Pierre-Yves se fit  rieur auprès de
maman Monique, tant et si bien
qu'elle finit par de croire sans cœur.
Alors elle se lamenta : « Ah ! si j 'a-
vais encore mon petit Tony, lui- qui
était si, si bon ! » j ït -pierre-Yves
crispait ses doigts dans ses poches.
« Alors, et moi , ne suis-jè rien ? »

Oh ! si, U était beaucquip, il était
, même la raison de vivre-de maman

Monique. Elle raimait tend Cernent.
Mais lui , elle le voyait . kyèc ses petits
défauts d'enfant  et aveç5.<< sa dureté
de cœur », tandis que l'autre, le petit
ange, elle l'auréolait de toutes les
qualités.

Peu à peu , Pierre-Yves devint dis-
tant avec sa mère. Il n 'aimait pas
l'accompagner à l'église car, trop
souvent, il sentait sa main trembler
près de lui ; il n 'aimait ,;pas. non
plus se rendre au cinéma 'eli sa, com-
pagnie , car il sentait son cœur à lui
se serrer parce que ses lèvres 'à elle
avaient ce petit .mouvement qui lui
faisait mal. -.;v . •¦ Alors 'Il eut des' amis, dés copains.
Il se fit rare à la maison. Et tout à
coup, il j clama la grave {nouvelle, :
il aillait partir, il voulait être marin,
partir la-bas, vers les pays neufs
dont il avait rêvé au cinéma.

Maman Moni que sentit un grand
coup lui broyer à nouveau le cœur.
Après Tony, c'était maintenant
Pierre-Yves qui allait la quitter !

Elle voulut le retenir. De toutes
ses forces elle s'y exerça. Mais c'était
trop tard et Pierre-Yves partit. . , . .

Alors, pauvre maman.,-elle .reprit
sa robe noire et. ;tie lâ'^quÏRa plus.
A côté du cadrée du petit Tony, elle

fixa la tête brune et fière de son
grand Pierre-Yves. . La séparation la
marqua profondément et , vraiment,
en ce temps de mai , elle ne connais-
sait plus rien de la joie caressante
du printemps.

Tout à coup, un bruit dans l'es-
calier la fit tressaillir. Un coup de
sonnette brisa le silence de la mai-
sonnette et, poussant la port e, un
bon vieillard tout en cheveux blancs
et en sourires pénétra dans la cham-
bre.

— Est-ce bien maman Monique
que j 'ai le plaisir de voir ici ?

— Oui , c'est ainsi que l'on m'ap-
pelle.

— Alors venez , chère Madame, que
je vous dise la bonne nouvelle... Je
viens de passer plusieurs semaines
avec votre fils, ce grand et cher ami
Pierre-Yves...

Elle s'empressa :'.
— Vous l'avez vu , monsieur ?
— Mais oui , chère maman Moni-

que, je suis missionnaire en Guyane
anglaise et , en revenant pour mon
congé, j' ai fa i t  la traversée dans le
grand vaisseau qu 'il commande.
¦— Oh ! mon père, alors vous avez

vu mon Pierre-Yves ?
— Oui , et même qu'il va sous peu

venir lui-même pour vous serrer
dans ses bras !

— Comment, Pierre-Yves, mon
grand , va revenir ? U m'aime quand
même un peu 1

— Oh ! comment, madame, s'il
vous aime, mais très, très tendre-
ment. Et son cœur saute de joie dans
sa poitrine à la pensée de vous revoir
bientôt.

— Que dites-vous, mon père ?
Pierre-Yves m'aime tant ?

Déj à, il semblait à cette mère, jus-
qu 'ici privée des plus douces joies ,
que quelque chose de très doux se
mettait à chanter en elle. Elle re-
voyait la beauté du soleil.

— Ecoutez-moi bien...
Et doucement le missionnaire ex-

pliqua ce qu'elle n 'avait pu com-
prendre, car Pierre-Yves, lui aussi,
avait souffert. U aimait beaucoup sa
mère, mais il n'aimait pas sa robe
noire , il n 'aimait pas sa tr istesse,
il n 'aimait pas ce nom de Tony qui
l'avait fait tant pleurer.

Et maman Moni que laissa couler
encore plus dé bonheur en elle... Oh!
vite , vite , elle allait trouver une autre
robe, une bleue avec une échappe
blanche , et elle allait faire voir à ce
grand fou de Pierre-Yves que sa
maman à lui aussi savait sourire et
rire, comme toutes les mères qui se
savent tendrement aimées.

Au dehors , par-dessus le radieux
printemps, un concert de cloches
se mit à vibrer. C'était dimanche, ce
dimanche de mai où les enfant s al-
laient fêter leur maman. Journée
unique où Monique allait retrouver
enfi n son cher « grand ».

Mardrée CLAUDE.

Le recensement
fédéral du bétail
dans nos villages

A Engollon
(e) Opéré récemment, le recensement fé-
déral du bétail a donné les résultats sui-vants :

Chevaux nés en 1950, 1 ; chevaux nés
en 1949, 18 ; veaux de boucherie , 7 ; veaux
d'élevage, 25 ; Jeune bétail de 6 mols à
1 an, 12: génisses de l à ,  2 ans, 29; de
plus de 2 ans, 23 ; vaches, 98 ; taureaux
de 1 à 2 ans, 3 ; bœufs de 1 à 2 ans, 2 ;
de plus de 2 ans, 2 ; porcs : gorets de
moins de 2 mols, 19 ; porcelets de 2 à 4
mols, 9 ; Jeunes porcs de 4 à 6 mols, 5 ;
porcs à l'engrais de plus de 6 mois, 8 ;
truies , 5.

A Chézard-Saint-Martin
(c) Quarante agriculteurs possèdent 80
chevaux. Le nombre du bétail bovin est
de 772, qui se répartit de la manière sui-
vante : 33 veaux de boucherie , 97 veaux
d'élevage, 50 Jeune bétail de 6 mois à 1
an, 108 génisses, 68 génisses de plus de 2
ans, 403 vaches laitières, 4 taureaux de
l- ,à 2 ans, 9 taureaux de plus de 2 ans.
Ce bétail appartient à 50 possesseurs ;
298 cochons, comprenant gorets de moins
de 2 mols, porcelets de 2 à 4 mois, Jeunes
porcs de 4 à 6 mois, porcs à l'engrais,
truies, appartiennent à 45 éleveurs.

A Boudevilliers
(c)_ Le recensement représentatif du bé-
tail a été effectué dans les deux cercles
d'Inspection de la commune. En voici les
résultats. Les chiffres entre parenthèses
indiquent les totaux en 1952.

Il a été dénombré 36 possesseurs de
chevaux (38), les équidês sont au nom-
bre de 71 (71).

Les bovins accusent un effectif de 683
pièces (730) répartis entre 46 (57) pro-
priétaires. De ces 633 bovins , 378 sont des
vaches laitières (384) ; veaux de bouche-
rie 20 (37); veaux d'élevage de moins de
6 mols 62 (74) ; Jeune bétail de 6 mois
à 1 an 48 (43), génisses de 1 à 2 ans 98
(100), génisses de plus de 2 ans 63 (92),
taureaux 13 (14), bœufs 5 (4). Les pos-
sesseurs de porcs s'élèvent à 35 (35) avec
un total d'animaux de 291 (275).

Les étàbles indemnes de tuberculose
sont nombreuses dans la commune et nos
agriculteurs sont à féliciter pour l'Inté-
rêt qu 'ils portent à la lutte contre la
tuberculose bovine.

A Cressier
(c) Le recensement fédéra l du bétail a
donné les résultats sulvaaits pour notre
commune: chevaux et poulains : 18 ;
veaux d'élevage : 20 ; génisses : 36 ; va-
ches : 80 ; taureaux : 2 ; porcs : 66.

\-c wouisus c-rai, ia, piuprietB ue IO proprié-
taires pour le bétail bovin et de 11 pro-
priétaires pour la race porcine.
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JUOa
FAUBOURG DU LAC 2, NEUCHATEL-

Chaussures A. Elzingre-Duccini
rue du Grenier, Fleurier

Chaussures M. Pellaton , France 31, le Locle

VAL-DE-RUZ
Le plus beau vallon du monde, dans sa parure

printanière, att end votre visite

CERNIER RELAIS
¦ ¦UÂlal #5« la Daiv vous offre ses excellente
I BîOIES 06 la ralA « quatre heures » , ses

.' -- ' "'-petits coqs-garnis poub. Fr. 6.-T-.
Pour dimanche : Journée des mères?
Filets dé perche au beurre - Langue de- bœuf ,-âauce
câpres . - Petits coqs garnis - Desserts meringues -

Glaces - Coupes;Melba - OaSswta
(vente à l'emporter). !

David PAGLIA - Tel, 7 11 43

I 

Conservation de vos fourrures
dans les locaux appropriés des fourreurs sous-menitlonnés, membres de

l'Association suisse de l'industrie de la fourrure
A L'AGNKAU DES INDES, rue Martherey 62, Lausanne Tél. 23 91 07
AU CASTOR S.A., ENGLEB, St-Laurent 3, Lausanne Tel. 22 28 99
AU LÉOPARD MICHAUD, Galeries du Commerce, Laus. Tél. 22 50 35
AU RAT MUSQUÉ FERBER , rue Neuve 11, Lausanne Tél. 23 33 19
BALLENEGGER, Georgette 8, Lausanne Tél. 23 60 6a
BALOGI Frères, Grand-Rue 94 , Montreùx Té1. 6 z. 3S
B. D. BENJAMIN, rue Haidimand 13, Lausanne Tél. 22 48 65-66
CANTON, rue de Bourg 20 , Lausanne Tél. 22 41 25
FRJTSCHE, me d'Italie 52, Vevey Tel. _ 5ZO Zi
E. GÉTAZ S.A., rue Saint-François 1, Lausanne m?L,,,™. ,
R. GIAN-FERRARI, Remparts 3, Yverdon Tel, (OZi) z ZU UL
GROSS & FISCHMANN, Palud 1, Lausanne Tel. 22 31 44
HENNING. rue du Pont, Lausanne Te -  23 54 54
H. HOECH, rue Centrale 21, Lausanne J vJ^o o l n -KUBA , Comptoir de la Fourrure, Yverdon TéM024 2 24 8o
A. MASUR, place du Village, Oh&teau-d'Oex TO (029) 4 61 38
MEIER, me Haldlmand, Lausanne i,?1- *> ™ ™
Mme O. SCHLINGER , me du Lac 14, Vevey -ri r'n<w , £ 97 anSIBERIA FURS, me de l'Hôpital 14, Neuchâtel '..' , . «¦ (°^ > .£27 90
WEBER, Mauborget 2 , Lausanne Tel ' ^MOU

' ' te

TARIF UNIQUE FR. 750 £iS*
PAR MANTE AU

AVIS IMPORTANT
TOUTES LES MAISONS DE FOURRURES DU CANTON, SERONT
FERMÉES LE SAMEDI APRÈS-MIDI DU 30 MAI AU 29 AOUT
'¦"a™*""1» "" ^"̂  Association suisse de la -fourrure

Section vaudoise.
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. BUT DE PROMENADE

CASSATA

Tea-room QIIDI/I *PESEUX DUr\i\l

Pour l'achat
Pour la vente
Pour

l'échange
Pour la

réparation

d'un vélo
adressez-vous en
toute confiance à

M. Bornant. !
POTEAUX 4 .

Cours de jeunes tireurs
Début samedi 9 mai

au Stand du Mail, à 14 heures

/r̂ tek Rebobinages
Mil JJB ===|f Travaux de qualité

Moteurs QUARTIER Boudry

pour vos FERBLANTERIE
travaux de el APPAREILLAGE

Arthur SCHURCH
Rue des Parcs 12 Tél. 5 51 30

Ascension 1953 à Neuchâtel
Grande rencontre des

tEglises évâïigéliques
libres

8 h. 45 et 20 h., Chapelle de la Rochette
9 h. 30 et 14 h. 30, Salle des conférences

Messages et chœurs
Invitation chaleureuse à. toute la population

¦MMBWi^WBPil^MM.MMM.ss.W ga

Ch. Borsay
TAPISSIER

recouvrira vos
meubles avec goût

Beau choix de tissus
Sablons 3, tel! 5 3417

Attention
dans mes vitrines
rue Saint-Honoré

1 LIT COMBI trans-
formable en une se-
conde en 2 lits Ju-
meaux des plus con-
fortables. Très pra-
tique pour studios,
ou petits apparte-
ments.

Demandez une dé-
monstration chez

Meubles G. Meyer
le spécialiste

du meuble

A vendre une

machine à coudre
splendide meuble « Sin-
ger », dernier modèle
15 K 88, prix intéres-
sant. S'adresser :; philip-
pin,. Consorfunatlon, Cor-,
celles.

f W BRiqUE DE TIMBRES HHfc
l lUTZ'BERGCRira
t,Buu«-Artal7,HEUCHtTH.J

Téléphone 5 16 45

3me Exposition «MOWO »
de Bienne

sur l'ancienne place de la Gare, à Bienne,

DU 1er - 12 MAI 1953

L'exposition sera ouverte, sans Interruption, de
13 à 23 heures. Dimanche sans Interruption, de

10 à 22 h. 30.
Prix d'entrée : Adultes Fr. 1.60, Impôt compris,

enfants au-dessous de 16 ans, Pr. —.60.

200 maisons contribueront à « l'Habitation
moderne ». On n'exposera que des produits de

'grande classe.
Ua 3me exposition « MOWO » de Bienne

est présentée sous une forme complètement nouvelle

L'ART À LA < MOWO >
14 parmi les plus distingués artistes-peintres

bernois, dont :

Ouno Amlet
Martin Lauterburg Fritz Trattelet
Traugott Senn Fernand Glauque ^' Ernest .Hubert "' '" "' i ' ' "Simon ' Fuhrer —
Léo Deok i Hoh. Nyffenegger I
Hans Schwarzenbaoh . Fernand Rlard ',
Llndl Oarl Blerl

Marcel Perlncloli, sculpteur
Max Fueter, Gustave Plguet

. . .
Une halle entièrement réservée

à la dégustation. '
Poulets sur le gril, jambon fumé chaud, friture,

vins, liqueurs, Champagne, café 1er choix.

LOTERIE MOWO >
Votre billet de loterie gratuit sera timbré avec
chaque billet d'entrée à Fr. 1.50, Impôt compris,
et aura droit automatiquement , au tirage. Tou-
tefois, nous faisons remarquer . qu 'U n'y a . que ,
les visiteurs , de la « MOWO y qui pourront gagner

ù la loterie

'
¦ .

¦
-. 

¦

VACANCES EN EJMMÈNTAI.

au « Cheval Blanc > à Zâziwil
très bien rénové ; deux beaux Jeux de quilles.'
Belles promenades. Chambres- avec eau courante.
Prix de pension Fr. 10.— è, Fr. 11.—. Prospectus :
FAMILLE KtlNZI, tél. (031 )  68 54 32.

fflk- VACANCES
T̂% EN ITALIE

¦Bava las—— î̂ ^̂ —«̂ ^̂ «̂

Viserba de Rimini (Italie) - Pension « Villa Klta »
position centrale, confort moderne, grandes terras-
ses avec vtie sur la mer, cuisine très renommée.
Avril , mal , juin, septembre : 950 lires, tout comjpris.
Pour informations et réservaiblons, téléphonez à.
Zurich (051) 46 28 07, dès 12 h. 30 à 15 h. 30 OU

* à partir de 19 heures.

MIRÂMARE de RIMINI ( Italie)
PENSION « EDELWEISS >

au bord de. la mer, tout confort, grand paro. —
Mal , juin , septembre.: 1000 lires, tout comprla.

VISERBA de Rimini (Italie)
HOTEL « STELLA D'ITALIA »

au bord de la mer. Du 15 mal au 5 Juillet et du
24 août au 15 octobre pour sociétés de 25 personnes
au minimum et pour 15 jours, Fr. 100.— par per-
sonne, tout compris. — On accepte des Inscrip-
tions individuelles.

Des qualités réelles
vous sont offertes

par la maison
spécialisée.

Sans
concurrence
est le tapis Tournay

laine C É S A R ,
dessins perses, chez

SPIC HIGER
NEUCHATEL

200 X 300, fr. 236—
10 grandeurs différentes

10 desedns différents

CARTES DE VISITE
au bureau du journal

un ,concert apprécie
ïc) . Mardi . soir, la Musique militair e de
notre vllagev a: joué, : devant la poste,

;:quelques-uns des meilleurs' morceaux de
son répertoire. La population; a- fort ap.
pr'éclè ce concert. '.' .; -.. . -  .

ft VAUMARCUS !

Rencontre <Iësj moniteurs
des l/colés du -dimanche

(sp) Dlrtianche dernier a eu Heu au
Camp dé Vaumarcus la rencontre canto-
nale annuelle des moniteurs,, et ' monltrl-

.• ces, dés écoles 1 du dimanche ;, neuch'ât'e-
iciises.' . ; • ;¦; |

Le programma comportait; un. culte, le
matin , présidé; , par le- pasteur Robert
Cand, de la- Chaux-de-Fonds, président
du Conseil, synodal,:; et I-Sprés-midi . une

.assemblée adminlstratlve-'et une . causerie
dé Mlle Marguerite Bpsserdet,'. de Neuchà-' tel,' s'ûf : « "Ûh be'au "centra" "d'Intérêt ».

TRAVERS
Un cours de soins aux blessés
(sp ) Le Dr Roulet a dirigé un cours de
soins aux blessés qui fut d'autant plus
apprécié qu'il n'y en avait.pas eu depuis
longtemps et que ses leçons furent des
plus captivantes et suivies avec régulari-
té par une trentaine de personnes. Mlles
Berthe Vaucher et Jacqueline Delachaux
ont aidé le médecin. .¦

Dlx-hult dames ont réussi l'examen
final et ont obtenu le certificat.

COLOMBIER

Le Conseil général de Fontainemelon
vote un crédit pour la construction

d une Maison de commune

CHRONIQ UE RéGIONALE

(o) Réund sous la présildenoe de M. Ro-
bert Bataer, le Conseil général a siégé
au grand centuplât lundi soir, en présence
des cinq membres du Conseil communal
et de l'administrateur communal. M. Wil-
ly C'almelet, premier suppléant de la lis-
te radicale, ¦ ayant été dernièrement pro-
clamé élu membre du Conseil général en
remplacement de M. Edgar Vaucher, dé-
cédé, assistait à la séance pour la pre-
mière fois de la législature.

Comptes de l'exercice 1952. — Le Con-
seil générai adopte à l'unanimité les
comptes de l'exercice 1952 qui se résu-
ment comme suit : recettes courantes
totales : 714,651 fr. 85 ; dépenses couran-
tes totales : 713,337 fr. 25 ; bénéfice de
l'exercice : 1314 fr. 60.

... L'exerctee 1952 a été excellent ; grâce
à de très importantes rentrées d'impôts,
notre village a enregistré en 1952 l'année
la plus favorable qu'il ait connue sur le
plan financier ; 186,000 fr. ont été ver-
Bés à divers fonds spéciaux ; la réfection
du temple, entreprise à l'occasion du cin-
quantième anniversaire de sa construic-

- tlom, et les travaux extaaomdj lnalres fai-
sant l'objet d'un crédit spécial, notam-
ment dans les travaux publics, ont été
totalement supportés et amortis par les
comptes de l'exercice écoulé. C'est, avec

:;la plus vive satisfaction que les autorités
'"camthuriàles peuvent envisager là cons-
truction d'une Maison de commune et
¦penser aussi , pour un avenir pas trop
éloigné, à l'amélioration de la,, Grande

. 'Salle puis, si là .prospérité . continue, ...à
l'aménagement d'une 'place pour les so-
ciétés sportives et les élèves.
| Maison do commune. — A l'unanimité

' '(moins ime abstention), le Conseil gé-
néral accorde au Conee!! communal un
crédit extraordinaire de 475,000 fr. pour
Ha construotlom et l'ameublement d'une
Maison de commune.

C'est .un événement pour un vlilage.de
pouvoir ériger ce qu 'on appellerait dans
une localité.plus- Importance un hôtel de
ville ou un hôtel communal. Fontaineme-
lon ' a enoïsi une appellation bien cam-'
.pàgnarde, peut-être un peu vieillotte- ,
mais bien sympathique :: l'érection de
la Maison de commune est un événe- - '
ment important et réjouissant qui atr ;
teste le développement et la prospérité
du. village. • . . , . : ; .

Construire ' spécialement ' un bâtiment .
. pour les services communaux eût été un peu;-

": disproportionné avec l'importance du. vil-'.,
lage ; les circonstances ont provoqué une':

- solution fort heureuse qui -peut être ain-
si résumée : àiu rez-de-chaussée : un- ttia»
gàsin d'électricité, un salon de coiffure;.'

' des entrepôts-garages et, en annexe,- la.
laiterie ; au premier étage : à l'est, la ,
salle du Conseil général , au sud , le bu-
reau communal et la salle des mariages
qui tiendra aussi lieu de bureau- de ré-
ception, au nord , la salle du Conseil com-
munal et une salle de comm-'sslons ; au
deuxième étage : aménagement de tro's
appartements qui permettront de loger
lea deux commerçants qui occuperont les
magasins du rez-de-chaussée et éven-
tuellement un concierge

Le financement de cette construction
sera asstiré par un prélèvement de 200,000
francs dans le Fonds de construction ,
par l'a ttribution du bénéf 'ee de l'exerci-
ce 1953 et par le prélévr-nTit du solde

nécessaire dans le Fonds du service élec-
trique, prévu d'abord pour le rachat du
réseau à l'ENSA, mais solution définiti-
vement abandonnée l'an dernier.

Nominations réglementaires. — Le bu-
reau du Conseil général est constitué
comme suit, pour un an : MM. Max Hal-
ler, président; William Egger, vice-pré-
sident ; Aimé Jaquet, secrétaire ; Jean
Perrinjaquet, secrétaire-adjoint ; Rey-
mond Fauoherre et Paul Vogt, scruta-
teurs. Lea cinq membres de la commis-
sion , des comptée et du budget sont :
MM. Francis Dubois, William Egger, Jac-
ques Zaugg, Ftamlm Vauthier, Paul Ber-
ger.

Divers. — La signalisation routière in-
térieure et la .pose de « stop » au village
font l'objet d'une étude du Conseil com-
munal qui a reçu par ailleurs diu dépar-
tement des travaux publics l'assurance
qu'un poteau indicateur sera placé à la
bifurcation des routes Fontalnes-Cernler
et Fontalnes-Fontalnemelon. Le Conseil
communal est prié d'examiner la ques-
tion de la création d'un Fonds communal
pour des bourses d'études ; le vœu est
aussi émis que la population soit ren-
seignée une nouvelle fois sur l'existence
d'un service de vente de timbres-Impôts
cornmunaux. . . .  :

.'.- E n . fin de séance, M. Jules Jeanmonod ,
président de commune, expose que le
Conseil communal va s'occuper active-
ment de la réalisation des deux projets
suivants : ¦ dénomination des rues: du vil-
lage et élaboration d'un nouveau règle-
ment général de commune.

Ce qu'une ville mange
(c) En 1952, les abattoirs de la ville de
la Chaux-de-Fonds ont procédé à l'abat-
tage de 14,627 animaux dont : 142 tau-
reaux , 196 boeufs , 1150 vaches , 906 génis-
ses , 3538 veaux, 166 moutons, 8205 porcs
et 324 chevaux.

Parmi le bétail abattu , 167 bœufs, 7 gé-
nisses et 54 chevaux seulement sont en
provenanc e de l'étranger.

LA CHAUX-DE-FONDS
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SAMEDI 1A ROTONDE

*™ FINALE DU CHAMPIONNAT DE LA CHANSON I
et des JEUX RADIOPHONI QUES i

Challenge « Trèsport », Genève # Challenge Paul Kramer
Prix de la « Poterie neuchàteloise », « Au Louvre », etc.

Plus de dix sélectionnés, avec , .

MAURICE BARBEY - LOULOU SCHMID £$*£™?e I
Y VET TE BIRO ) révélation de la Chanson 1953

Spectacle sensationnel # Des chansons, des jeux, de la gaieté ! j - j
Sous les auspices de A l'occasion du Championnat de la chanson " • ¦ !

la Société des accordéonistes de Neuchâtel Menu de fête dès 18 h. 30
Consommé aux pâtes d'Italie

^  ̂W\ À k II 
^  ̂ ^^ 

A [j Hors-d'œuvre sur assiettes
g ™ |̂ f f \  IVI t 1 3̂  

f f \  
1 Escalope de veau viennoise

\J» IX/̂  I  ̂
bS L/ i î La Spaghetti Milanaise

Salade de saison | J
Renzo GIRANI et Orème renversée au caramel î , j

/ nrnnOCtl*DC EOn chanlteur GIANI Fr. 7.50, entrée au spectacle comprise \'' ,'
£. Ui ulBGwlI GO de Radio-Bolzano Réserver ses tables d'avance à la Rotonde '.- ¦¦ j

SWING PLAYERS Tél. 5 30 08 ! ;
Entrée : Prix unique donnant droit au libre parcours dans toutes les sailles i; j

Fr. 2.25 ( dan&e comprise), galerie numérotée : Fr. 2.60. — Enfants : 80 ot. et Fr. 1.10 j
ATTENTION : Afin de donner toute l'ambiance nécessaire à ce grand spectacle, 11 sera i

distribué des cotillons. j ' i
Location : Jeanneret, Musique, Seyon 28 — Il est prudent de prendre ses billets d'avance î • ' i

PALACE
fai

^.̂  
Le p lus passio nnant des f i lms po liciers français :;<

ï w|| MICHEL SIMON I
I s- -^ÉÊÈ ĵ ÊÈÊk^ G E O R G E S  S I M E N O N  I

i ' : ' ¦• - im

BRELAN D'US
i R A Y M O N D  R O U L E A U  j ^ê̂ ^r^^t !

I S. A. STEEMAN / I
Hfl < ± 

Ê̂ÊÊÊk ''fMffîÊËmit"'' ''
,**/™™SmŴ B&

ŝissB?'' ^̂ ^^̂ ^̂ \K^^^Sflf̂ '̂ ^ ÎrOfWr' "' itsiS

J^B llÊÉËÊt/ Wm ^̂ HBfeh,AmmmV ^'r-1 . ^̂ Kiïr*-- ' - ' ] ¦
' f ÊÉf oh.

I 9 filr PETER CHE YNIY I
'' «sfc

 ̂
Samedi , d imanche , mercredi , jeudi  : mat inées  â 15 h. 1

i 1̂̂  ̂ Mojns rfe gg ans nQ|î adffîjs ¦

Pour bien manger,
une bonne adresse

Hôtel i» Couronne Aarberg
Ses spécialités

'••' .' Ses menus
Sa cave
font sa réputation

Salles pour banquets, conférences,
fêtes de famille - GRAND PARC POUR AUTO
Nous vous attendons : Famille Brâgger

Tél. (032) 8 22 28

Cinéma de la Côte-Peseux ,T?1B QjlnÀma - fê&yaL Cinéma sonore-Colombier '
André CLAVEAU - Llsyane REY " _ ,,„„„.. ,, . . .
-._-. __, 

DBBTC SAINT-BI.A1SE - Tél. 7 51 66 Ray VENTURA et sa joyeuse équipe« HIKE& DE PflH» » € N j 0 s à Monte-Carlo »Vendredi 8 et samedi 9 mal , à 20 h. 15 David NIVEN - Vera ELLEN - César ROiMERO «» . ». « ^
Dimanche matinée à 15 h. _ - Vendredi 8 et samedi 9 mal , à 20 h. 15

Vera RALSTON - John CARROL $ "llfbAlllllL 1 fUllllllLu 2> Barbara STAMWYC' K - James MASOX

« LA NAUFRAGÉE » ¦» &****¦ pané franco «Ville haute, ville basse »
Parlé français Y™,?1"!*' 8' sa™edl 9„ eit dimanche: 10 mil ! Dimanche 10 à 20 h. 15_ , , j, ,„ ¦ r,n , à 20 h. 15 — Dimanche mat.nee a 15 heures „t _,„„„,Hi ,o „,,; s. an s, ^ nDimanche 10 et mercredi 13 mal a 20 h. 15 et mercicdl 1J nuu a zo h. -JO

Prêts
par financier

Office de
Crédit Sallaz

VERSOIX (Genève)
Joindre timbre-réponse

PRÊTS I
• disert i

• fUpIdu

• Formiiilét «lmpllllé«s
• Conditions •nntigtvta»
Oonrvoliler & Clo

Banquiers • Neuchâtel

' EXPOSITION
Musée de la Chaux-de-Fonds

Pierre Desaules
Pay sages de France

; A quarelles et dessins
OUVERTURE LE 3 MAI

JUSQU'AU 15 MAI

Grande salle des Conférences
Samedi 9 mai à 20 h. 15

Dr. Myron SACKETT

" Centre gastronomique

A l'occasion de la
Semaine hollandaise

JOURNÉES DE LA SOLE
Arrivage extra-frais,

la portion (deux belles grosses
pièces) en réclame à Fr. 4.60 et notre
délicieux cocktail de crevettes roses

comme, au Carlton à Amsterdam

;; TÉL. 5 20 13

i*

Petit Hôtel
CHAUMONT

Ses vins réputés
R. Studzinski-Wittwer

i Fédération des étudiants - Ciné-club universitaire
L'Académie du cinéma de Paris et la Cinémathèque suisse c

présentent, avec le concours des

Jeunesses musicales et du Hot-Club : '

JAZZ : DANSE et CINÉMA
Charles Delaunay et Mura Dehn

commenteront les films

Bessie Smith (1929) ¦ The Spirit Moves
Caprice en couleur, de Mac Laven

Aula de l'Université, lundi 11 mai à 20 h. 15
Location : Agence Striibin , tél . 5 44 66 (Librairie Reymond)

et à l'entrée. - Fr. 2.25 - 3.40. j

Salami
Vins rouges

Nebiolo
Cappuccino-

Zappia

SALLE DES CONFÉRENCES
Vu le très grand succès lors des séances au

mois de novembre et avant de partir à l'étran-
ger, M. Lassueur présentera encore une fois
les

jeudi 7 et vendredi 8 mai à 20 h. 30

Au CŒUR de L'AFRIQUE
(nouvelle copie complétée)

Tous ceux qui n'ont pas pu voir ce film
documentaire extraordinaire profiteront de
cette occasion.

SEULEMENT POUR ADULTES !
Feuille d'avis des Montagnes : « Ce

film captivant et bouleversant est un
document d'une authenticité rare. »

112 séances devant salles combles !
Location : Agence Striibin , Librairie Reymond,
tél. 5 U 66.

Grande salle des Conférences
Samedi 9 mai à 20 h. 15

Film en couleurs sur Israël

Auto Ecole
Enseignement théorique et pratique

JU8DRÉ MAIRE TéTs ev To

AU COEUR DES HAUTES ALPES SUISSES
. point d'attraction majeur du Valais, la terre rêvée dea vacances
heureuses, en pleine beauté - un souvenir pour toute la vie.
Prospectus par les Hôtels el les Agences de voyages. Billets de vacances.

Les Hôtels Seiler, à l'hospitalité traditionnelle
et connue: Mont-Cervin , Victoria, Mont-Rose,
Riffelalp 2213 m , Lac Noir 2589 m, groupant
700 lits. Echange de repas entre ces maisons.
Zermatterhof , Rilfelberg, Gornergrat-Kulm, p.
dep. Fr. 17.-j  échange de repas et de chambre
Schweizerhof , National , Bellevue, dep. 16.50
Hôtel Beausite, tél. 7 72 01; pens. dep. 16.50
Hôtel Matterhorablick, t . 7 72 42 , p. dep. 13.-
Hôtel Perren , 56 lits , tél. 7-72 15, p. dep. 14.-
Hôtel du Gornergrat , tél . 7 72 06, p. dep. 12-
Hôtel Weisshom, 11.50; Pens.Morgenrpt.t0.50
Hôtel Dom, tél. 7 72 23, pension depuis Fr. 13.-
Sporthôtel , tél. 7 72 33, p. depuis Fr. 12.50
Hôtel Rothorn , tél. 7 72 70, pens. dep. 11.50
Hôtel Alpina , tél. 7 72 27, pens. dep. 12.50
Hôtel Julen , 64 lits , t. 77241 , p. dep. Fr.. 13.50
Kurhaus St. Théodule, 15.-, ouv . toute l'année
Hôtel Mischabel , t. 7 72 95, pens. dep. 11.50
Hôtel Brelthorn, tél. 7 72 67, pens. dep. 11.50
Hôtel Alpenblick , tél. 7 72 84, pens. dep. 12.-
Hôtel Waliiserhof , 7 71 02, ouv. toute l'année
Hôtel Pollux , tél. 7 71 46, pension dep. 12.50
Buffet de la gare, Restaur ., R. Poltera-Perrig

Les narcisses sont en fleur en Gruyère
Votre satisfaction sera à son comble

si vous vous arrêtez à .

L'HOTEL DE JAMAN, À MONTBOVON
Sa cuisine soignée, appréciée cle tous ,

s ses vins de 1er choix
Se lecammaïKie : Famille R. Ga.'i le ¦Schlegel.

Tél. (029) 3 55 30

- HÊ^te-- V
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Voici le modèle gigantesque

du s «NIEUW AMSTERDAM» SôôôZ BRT
FIER PORTE -DRAPEAU DE LA HOLLAND-AMER ICA UNE

monté sur la place du Port à Neuchâtel à l'occasion des
Semaines hollandaises, 2-26 mai 1953 à Neuchâtel

Ce pCus grand paquebot de la Hollande
en service régulier entre l'Europe et .New-York , fera une

CROISIÈRE DE PENTECÔTE
du 23 mai au 1er juin

Route :
ROTTERDAM - TANGER - MALAGA - LISBONNE - ROTTERDAM

Excursions à terre à Tanger, Malaga et Lisbonne

Prix de passages y indus pension complète à partir de Fr. 690. -
Réservez vos places aussitôt que possible I

Renseignements et location des places auprès de toutes les

Agences de voyages patentées en Suisse

"It's good to be on a well-run ship"

Agence générale pour la Suisse : J. O UBOTER, Zurich. - Tél. (051) 23 87 87

l

Restaurant KREUZ , Anet
nouvellement rénové

offre pour les [prochains jours de fête ses
fins menus "spéciaux ainsi que ses diverses

spécialités :

Jambon de campagne, truites,
poulets, asperges.

Prière de bien vouloir réserver les tables.
Tél . (032) 8 38 94

\ Famille W. Luder.



L Inde entend développer
ses relations commerciales
avec la Chine communiste

En dép it de la pressi on exe rcée par les A lliés

LA NOUVELLE-DELHI, 7 (A.F.P.).
— Le ministre  du com m erce et de l'in-
dustrie, M. T. Krislimaimaciiai-i, a réaf-
firmé avec force, j eudi, à la Ohambre
du peupl e, le désir de l'Inde de déve-
lopper son comm erce avec la Chine,
mais a relevé que 'les marchandises de-
mandées par c£i '.Je-ci n 'étaient pas dis-
ponibles en Inde . Le ministre a souli-
gné que la d i f f i cu l t é , da.ns le commer-
merce aveo la Chine, ne résidait pas
dans les restrictions imposées par
l'Angleterre ou ipar d'autres pays,
mais provenaient du fait que les éco-
nomies des deux pays .étaient paral-
lèles/ - . \ t e V. ..'... '._ .¦. g :

L'ambassade, de l'Inde à. Pékin, a
poursuivi de ministre, recherche acti-
vement les moyens ' d'accroître les
échanges sino-indiens. ' Les autorités
chinoises lui ont remis la liste des
produits qu 'el les désiraient soit ven-
dre, soit acheter. Leurs offres portent
notamment sur * soie grège, les peaux
de buffle , le mental , le soja, et elles
demandaient en échange à l'Inde de
l'aoier, des aciers laminés, du plomb,
de l'antimoine, de l'étain, etc.

« Il est possible que certains de ces
matériaux soient stratégiques, a dit
ensuite M. Krishnamachari, mais le
fait est que nous en possédons des
quantités insuffisantes pour nos pro-
pres besoins et que nous «n interdisons
l'exportation d'une manière générale.»

Poursuivant sa déalaration à la
Chambre du peuple, le ministre a sou-
ligné avec force que il'Inde était ré-
solue à empêcher toute discrimination
en ce qui concerne le commerce avec
la Chine. «La Chine est un pays ami,
a-t-il dit à ce sujet, et nous he-.permet- .
Irons pas; qu 'une diêcrkninàtio'n quel-

'-^nque-iSoit exercéè:-à vslfe' détriment,':
!;soii de ,1a part des' ;inidiens, soit de. ip, '

part 'd'étrangers agissant* sodé 'le ;,!»-,'
: vi'llon de l'Inde. » : ~ ' '"¦ .. ' ' T§1

LE TOUR DE R O M A N D I E
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

L'arrivée
La course se poursuit et avant Mou-

tier, 2tr0 km., quatre hommes se déta-
chent : Diggelmann , Ket eleer, Pianezzi
et Spuhler. Ils prennent environ 150
à 200 m. d'avance, mais n'insistent pas
et sont rejoints à 6 km. de Delémont.
Dans cette localité, le peloton passe
compact . Puis c'est l'attaque des Ran-
giers , altitude 856 m. Le peloton s'étire
une nouvell e fois sous la conduite de
Huber. Mais au sommet , c'est Kubler
qui est en tête avec Bartali dans  sa
roue. Les autres suivent à 75 et 100 m.
Dans la descente , un regroupement se
produit et presque tous les hommes
arrivent ensemble à Porrentruy. A 300
mètres de l'arrivée , dans un virage, Ko-
blet at taque et prend quatre longueurs.
Il en conserv e deux en franchissant, en
vainqueur , là ligne d'arrivée.

Commentaires
Cette première étape a été bien dé-

cevante et les as qui se sont neutralisés
n'ont rien tenté pour démarrer on se-
couer te peloton. Ils se so<nt contentés
de rouler « au train ». Mais ce que l'on
peut remarquer , c'est que les hommes
dits de second plan qui auraient pu
avoir l'ambition de gagner le Tour en
commençant par gagner une étape sont
restés pass i fs  et ont subi la loi des
« grands ».

Classement
1. Koblet , les 239 km. en 6 h. 59' 4" ;

2. Kubler ; 3. Kamber ; 4. Corrlerl ; 5.
Schaer ; 6. Bartali ; 7. Born ; 8. Zampini ;
9. Keteleer ; 10. Fianezzl : 11. Pasottl ;
12. ex aequo : Fornara. Metzger , Graf ,
Loulson Bobet, Huber , Wlnterberg, Gret ,
Bresci , Blaglonl , Antonln Canavese, Polo,

Schellenberg, de Santi , Petlnattl , Notzll,
ChevaUey ; 28. Clerici , tous les même
temps que Koblet.

Kubler déclassé
. Donnant suite à une réclamation dé-

posée par le coureur Zagers , la Ligue
i vélocip édiqù e belge vient de décider de
déclasser Kubler au classement de la
course Liège - Bastogne - Liège. Ku-
bler passe de la 7me à la 14me place,
ce qui lui fa i t  perdre des points au
classement du challenge Desgrange-
Colombo.

. . .i - .

Le gouvernement de Bosse-Saxe
sera-t-il remanié

pour permettre au Bundesrat
de ratifier les accords de Bonn?

Les subtilités de la p olitique allemande

BONN , 7 (O.P.A.), — Le chancelier
; Adenauer poursuit avec énergie ses ef-
forts en vue d'arriver à . la signature
rapide des traités germano-alliés.

Jeudi , il a eu un entretien à Bonn
avec le président du Bundesra t, M.
Reinhoid Maier , avec le président du
parti allemand , le ministre Heinrich

j Heillwege, avec le ministre du parti des
réfugiés, M, Waldemar Kraft , et , enfin ,
avec le président du parti démocrate j

, dé. Basse-Saxéi M. Artçhifr Stegne*. ' j
i ..Le chancelier .désire que le Bundesrat'»;

(Conseil ..des' Etats) : reprenne cette -.'«f-.-
faire ' pour arriver cè,tte fois à une,, dé-
cision claire , le Bundesrat ayant anté-
rieurement ajourné l'examen de la
question.

Les délibérations qui ont eu lieu jus-
qu'ici laissent deux possibilités :

1. — Le Bundesrat procédera à un
nouveau vote qui sera affirmatif.

2. — Le Bundesrat reviendra sur sa
première décision , selon laquelle l'en-
semble - des traités germano-alliés doi-
vent être soumis à son approbation.

Selon l'avis de la coalitio n , la pre-
mière solution faciliterait et accélére-
rait l'examen constitutionnel des trai-
tés, .mais il serait nécessaire que le
Land de Bade - Wurtemberg ou tout
autre Land qui s'est opposé jusqu 'ici
aux traités au Bundesrat prenne une
attitude positive au sujet de ces trai-
tés.

Un nouveau cabinet
en Basse-Saxe ?

Comme il est difficil e de compter sur
l'approbation de Bade - Wurtemberg,
dont le cabinet est formé d'une coali-
tion de démocrates, de socialistes et du

parti des expulsés et des spoliés, les
hommes politi ques de la coalition ont
proposé de tran sformer le cabinet de
Basse-Saxe, formé des socialistes , du
parti des expulsés et du centre , en un
gouvernement comprenant les démocra-
tes-chrétiens, le parti allemand, les dé-
mocrates et les réfugiés. Un tel gou-
vernemen t approuverait les traités au
Bundesrat et 1 on arriverait ainsi'à une

Sgèci sion définitive. (_
jfiMtLa décision de constituer un nouveau

gouvernement en Bassé-Saxe dépend du
parti ./des réfugiés qui , jusqu 'ici , ne
s'est pas encore prononcé. Vendred i et
samedi ,' lé comité du parti des réfugiés
se réunira à Bonn et prendra sans dou-
te une décision à ce sujet.

En ce qui concerne la seconde solu-
tion , on assure à Bonn que le président
du Bundesrat, M. Maier , a proposé que
le Bundesrat renonce à. son droit d'ap-
probation. Le Bunde srat devrait laisser ,
passer les traités en , faisant simple-
ment remarquer qu'il ne voit aucun
inconvénient à demander un éclaircis-
sement au tribunal constitutionnel . La
procédure législative serait olose et le
parti socialiste pourrait déposer la
plainte annoncée au tribunal constitu-
tionnel. Mais cette proposition se heur-
te au gouvernement bavarois , qui con-
tinue à demander que lé Bundesrat se
prononce sur les-traités.

M. Maier reste intraitable
BONN , 8 (A.F.P.) .— Aucun accord

n'a été réalisé entre le chancelier Ade-
nauer et M, Reimhold Maier, ministre
président du Wurtemberg-Bade, après
un entretien d'une heure concernant la
ratification des accords de Bonn et de
Paris par le Conseil des Etats.

AUTOUR DU MONDE EN QUELQUES LIGNES
En EGYPTE, l'ambassadeur de Gran-

de-Bretagne a remis hier au général
Naguib une communication du gou-
vernement anglais.

Le ministre des affaires étrangères
a reçu l'ambassadeur des Etats-Unis
qui aurait manifesté le désir du gou-
vernement amériteain d'user de ses
bons offices pour rapprocher les points
dc vue égyptien et britannique concer-
nant l'évacuation de Suez^;,.•

__ 
•_.¦

Les ministres des affairés étrangères
des sept Etats arabes, Egypte, Irak,
Jordanie, Syrie, Liban, Arable séou-
dite et Libye, se sont réunis jeudi soir

en conférence au Caire. Ils examine-
ront les mesures à prendre en vue de
favoriser les efforts de l'Egypte pour
l'évacuation de la zone du canal de
Suez par la Grande-Bretagne.

En ANGLETERRE, les cadavres de
trois femmes et d'un homme ont été
retirés jeudi du ferry-boat « Duke of
York » qui est entré mercredi en colli-
sion avec un transport militaire amé-
ricain. Cette collision—a fait au total
cinq vietlmes.

'Un avion de transport a disparu
"jeudi à l'aube au-dessus de la Manche.
On a perdu l'espoir de retrouver les 10
hommes d'équipage qui se trouvaient
a bord.

En ITALIE, un drame de la jalousie
a fait cinq morts près de Rome.

Les secrétaires de partis socialistes
tendance Saragat, chrétien-démocrate,
libéral et républicain, ont lancé un ap-
pel commun en vue des prochaines
élections déclarant notamment que les
quatre partis démocratiques italiens
défendent la liberté politique et l'in-
dépendance de la patrie, les valeurs du
christianisme et les principes de la
justice sociale.

Aux ETATS-UNIS, les fournitures
do matériel militaire aux Alliés vont
être accélérées.

Le général Nathao Twinlng a été
nommé chef d'état-major de l'aviation
américaine.

Le général Bradley, chef de l'état-
major combiné, a déclaré hier devant
la commission des affaires étrangères
de la Chambre que les capacités atomi-
ques de la Russie croissaient rapide-,
ment et que la possibilité d'une guerre
existait toujours.
r En FRANCE, l'exposition organisée
par l'Office national suisse du touris-
me et l'agence officielle des C. F. F. a
été ouverte hier à Paris. Elle est con-
sacrée à la pérliiode 1900-1914.

A STRASBOURG, M. de Menthon
(France) a été réélu président de l'As-
semblée consultative européenne à
l'unanimité des 99 suffrages.

Au cours d'une conférence de presse,
M. van Zeeland, ministre des affaires
étrangères de Belgique, a souligné l'at-
mosphère de bonne volonté qui a ré-
gné au sein du comité des ministres du
Conseil de l'Europe et la nécessité pour
celui-ci/ de se réunir plus fréq uem-
ment., *

*' „En CORÉE DU SUD, le service mili-
taire sera rendu obligatoire pour les

i hommes âgés de 20 à 26 ans.
En ARGENTINE, la Chambre des

députés a adopté jeudi après un bref
débat et sans opposition une résolu-
tion demandant l'ouverture d'une en-
quête sur l'activité des agences de
presse étrangères en Argentine.
¦inimaeiiiieimimmwWsimiiiMUMmmi

Communiqué» "
Le !>•' M .yroii Sackett

à. Peseux et A Neuchâtel
Dans quels temps sommes-nous ? Selon

les prophéties, nous savons qu 'au moment
où les Juifs rentreront dans leur pays, ce
sera la fin du temps des nations. Aujour-
d'hui, à, la cadence d'environ 30.000 par
mois, les Israélites retournent en terre
sainte.

Directeur de la mission < Christian
Frlends of Israël », le Dr Sackett , de Los-
Angelès, présentera , ce soir à Peseux et
demain soir à Neuchfttel , un magnifique
film sonore en couleurs sur Israël.

Restaurant M K AU iSN

I 

NEUCHATEL

Ea table est bien garnie
et les vins choisis

¦Il Mil lllll 

Les communistes soumettent
un programme constructif

pour activer les pourparlers d'armistice

UN ÉVÉNEMENT Â PANMUNJOM

Ils acceptent de laisser en Corée les prisonniers réfractaires
et proposent la création d' une commission neutre dont ferait partie la Suisse

NEW-YORK, 7 (Reuter). — Radio-
New-York annonce que la délégation
communiste aux pourparlers de Pan-
munj om a soumis jeudi à celle des Na-
tions Unies un important programme
en hui t  points dans lequel elle reprend
la proposition alliée de laisser en Co-
rée, après I'armlstllce, les prisonniers
de guerre réfractaires à leur rapatrie-
ment.

Après avoir reçu ce programme, la
délégation alliée a demandé un ajour-
nement des pourparlers jusqu 'à samedi.

• Les communistes 'proposent «jfu'une
commission neutre, formée de repré-
sentants de l'Inde, de la Tchécoslova-
quie, de la Suisse, de la Suède et. de
la Pologne, soi t chargée de « facilite r
le rapatriement des prisonniers de
guerre qui ne seront pas renvoyés di-
rectement dans leur pays dans un dé-
lai de deux mois après l'armistice » et
que ce» cinq Etats fournissent chacun
un même nombre de soldats pour en
assurer la garde. Us proposent en ou-
tre que les pays de ces prisonniers
aient la possibilité d'envoyer auprès
d'eux des émissaires afin de dissiper
les Inquiétudes qu'ils peuvent avoir.

« Proposition importante »
Ces indications ont été données à la

presse par " général Harrison, chef de

la dél égation alliée, qui a mis en rer
li-ef l'importance de la -oro-position com-
muniste. Il a déclaré :

Cette affaire est d'une telle Importance
qu 'il appartient aux gouvernements eux-
mêmes de prendre une décision.

On apprend encore que les commu-
nistes proposent que le «ls de chaque
prisonnier qui, quatre mois «près avoir
été confié à la commission neutre, re- '
fusera toujours d'être rapatrié, soit
examiné par une coTiXérence politique.

Toutes les dépenses nécessaires p.
l'entretien des' prisonniers et ' à leur '
retour dans leur pays devront être
supportées par leur Pays d'origine.

Ces différentes propositions, et c'est
là le dernier point , seron t portées à
la connaissance des . prisonniers. .

M. Eisenhower convoque
une conférence

à la Maison-Blanche
WASHINGTON, 7 (A .F.P .). — Le

président Eisenhower a convoqué d' une
façon soudaine jeudi soir à Sa ' Maison-
Blanche, les hante fonctionnaires des
départements d'Eta t et de la .défense.

L'entretien porterait sur les propo-
sitions communistes concernant- le ra-
patriement dos prisonniers de Corée.

Il était recherché
depuis 29 ans !

WASHINGTON , 8 f Reuter). -i- Le pro-
cureur général , M. Herbert Brownell , a
annoncé, jeudi , que le fondateur du
parti communiste américain, recherché
par la police américaine depuis 29 ans ,
avait été arrêté.

M. Brownell a déclaré que cet homime,
M. Israël Blankenstei n , qui est né en
Russie , serait transféré à EHis Isil and
et ne serait pas libéré sous caution.
Blankenstein , qui est âgé de 66 ans ,
avait  été condamné , en 1922 , dans l'Etat
de Penn sylvanie, à plusieurs années de
prison pour violation de la loi sur les
insurrections. Il aurait dû commencer
à purger sa peine il y a exactement
29 ans , le 7 mai 1924, mais il avait
réussi à s'enfuir .

Le fondateur du parti
communiste américain

a été arrêté

Les élections municipales
en Angleterre

L'avance travailliste
se confirme

LONDRES, 8 (A.F.P.). — A 23 h. 30
GMT., le succès des travaillistes aux
élections municipales d'Angleterre et du
Pays de Galles s'est aff irmé avec 359
résultats connus sur les 361 municipa-
lités du pays, les statistiques s'établis-
sent de la manière suivante :

Travaillistes, gains 245 sièges, pertes
45 sièges ; conservateurs, gains 67 siè-
ges, pertes 183 sièges ; libéraux , gains
8 sièges, pertes 11 sièges ; indépendants,
gains 29 sièges, pertes 110 sièges.

Dans les grands centres
LONDRES, 8 (A.F.P.). — Les tra-

vaillistes enlèvent la municipalité de
Manchester aux conservateurs. A Lon-
dres, même, ils enlèvent la municipa-
lité de Stoke Newton , dans l'East End ,
aux conservateurs.

SUIT les 28 municipalités de Londres,
îles travaillistes avaient avant les élec-
tions de jeudi la majorité dans 17
d'entre elles et les conservateurs dans
onze.

On apprend que les travaillistes ont
également conquis la majorité au Con-
seil munici pal de Leeds , important  cen-
tre industriel du nord de l'Angleterre.

Un nouveau
haut commissaire

en Indochine?
(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

Notre correspondant de Paris nous
télé phone :¦ y, ;.•..,-. jj
. M. Jean Letourneau , ministre des

Etats associés , est dernièrement parti
pour l'Indochine. On sait que, récem-
ment , le gouvernement a décidé la
suppression du poste de haut  commis-
saire et son remplacement par un com-
missaire général qui resterait en rési-
dence à Saigon.

Parmi les « possibles » pour cette
haute fonction , on cite les noms de
M. Charles Granval , ambassadeur de
France en Sarre , et celui de M. Fran-
cis Lacoste, qui occupe de hautes fonc-
tions aux Nations Unies.

Entretiens
franco-américains

sur l'affaire indochinoise
WASHINGTON , 7 (A.F.P:). — « Nous

avons discuté avec le gouvernement
français de l 'éventualité d'un examen
par les Nations Unies de la question
indochinoise », a déclaré, jeudi , île por-
te-parole du dépar tement  d'Etat.

Le porte-parole a ajouté : «Le gou-
vernement français nous a fait connaî-
tre son point de vue et lia discussion
cont inue .  t>

Il a en outre  précisé que les entre-
tiens se sont déroulés à Paris essentiel -
lement  en t r e  M. Georges B i d a u l t , mi-
nis t re  tics a f fa i res  é t rangères , et M, Dou-
glas Di l lon , ambassadeur des Eta t s -Unis
en France.

Le porte-parole a en f in  ind iqué  qu 'il
étai t  <iu courant des rapports de presse
selon lesquel s la France s'opposerait au
recours devant les Nations Unies , «mais ,
a-t-il ajouté , nous ne considérons pas
1* question comme olose ».

AOTIONS 6 mal 7 mal
Banque Nationale . . 770.— d 770.— d
Crédit Fonc. Neuchât 700.— o 700.— o
La Neuchàteloise as g 1130.— d 1U40.—
Cables élec. Cortaillod 8300.— d 8300.— d
Ed. Dubied & Cle . . 1300.— d 1300.— d
Ciment Portland . . 2750.— 2750.— d
Tramways Neuchâtel . 515.— d 615.— d
Suchard Holding S.A. 350.— d 350.— d
Etablissent Perrenoud 550.— d 550.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2ft 1932 105.— d 105.—
Etat Neuchât. 3% 1938 100.25 d 100.25 d
Etat Neuchât. 3 M, 1942 104.— d 104.— d
Oom. Neuch. 3V4 1937 101.25 d 101.25 d
Com. Neuch. 3V4 1947 102.50 d 103.—
Ch.-de-Fonds 4% 1931 103.— d 103.—
Tram. Neuch. 3M> 1946 102.— d 102.— d
Klaus S V* 1938 101.50 d 101.50 d
Suchard 3% 1950 101.— d 101.— d

Bulletin de bourse
ZURICH Cours dn

OBLIGATIONS 6 mai 7 mal
VJL'h Fédéral 1941 . . 102.— 101.96
SMV,  Fédér. 1946. avril 106.30 d 106.40
8% Fédéral 1949 . . . 105.75 d 106.—
8% C.F.F. 1903, dltt. 104.26 d 104.25 d
8% CFJP. 1938 . . . .  104.80 104.30 d

AOTIONS
Un. Banques suisses 1128.— 1124.—
Société Banque Suisse 995.— 995.—
Crédit Suisse 1009.— 1009.—
Baectro Watt 1107.— 1109.—
Mot.-Col. de Fr. 500.- 783.— 783.— d
SA.JE.G., série I . . . 55.50 d 55.50
Italo-Sulsse, priv. . . 122.50 122.50
Réassurances, Zurich 8050.— 8080.—
Winterthour Accid. . 6370.— 5400.—
Zurich Accidenta . . 8500.— d 8550.—
Aar et Tessin 1198.— 1198.—
Saurer 1046.— 1038.—
Sl4nnln1«w, . «MOO _ 91 OFi —Aluminium ...... aivu.̂  aivo.—
Bftlly 820.— 815.— d
Brown Boveri 1085.— 1080.—
Fischer 1095.— 1105.—
Lonza 980.— 980.—
Nestlé Alimentana . . 1578.— 1585.—
Suizer 1900.— 1910.—
Baltimore 112.— 111.—
Pennsylvanla 90.25 89.25
Italo-Argentlna .... 26.— 25.50
Royal Dutch Cy . . . 350.— 361.—
Sodeo 25.50 d 25.50
Standard OU 304.50 306.50
Du Pont de Nemours 410.— 411.—
General Electric . . . 308.— 307.50
General Motors . . . .  272.— 271.50
International Nickel 174.50 175.—
Kennecott 298.— 295.—
Montgomery Ward . . 269.— 269.—
National Distillera . . 81.75 81.— d
Allumettes B 49.75 50.—
0. States Steel . . 171.50 171.50

BALE
ACTIONS

Ciba 2752.— 2760.—
Echappe 750.— 768.—
Sandoz 2910.— d 2905.—
Gelgy. nom 2350.— 2340.— d
Hoffmann - La Roche

(bon de Jouissance) 6010.— 6050.—
L A U S A N N E

ACTIONS
B. O. Vaudoise . . . .  795.— d 795.— d
Crédit Fonc. Vaudois 798.— 797.50 d
Romande d'Electricité 530.— 530.—
Câbleries Cossonay 2600.— 2600.— d
Chaux et Ciments 1050.— d 1050.— d

GENÈV E
ACTIONS

Ameroseo 125.50 125.50
Aramayo 8.75 8.50
Chartered 31.50 31.50
Gardy 206.— d 205.— d
Physique porteur . . 282.— 284.—
Sécheron porteur . . 480.— 477 — d
B. K. P 253.— 255.—

COURS DES CHANGES
du 7 mal 1953

Demande Offre
Londres 12.17 12.22
Paris 1.24 1.25
New-York 4.28 ̂  4.29
Montréal 4.30 4.31
Bruxelles 8.72 ^ 8.76
Milan 0-69 3/« 0.70%
Berlin . .. . . .  103.90 104.30
Amsterdam . . . . 114.95 115.40
Copenhague . . . .  63.25 63.50
Stockholm . . ..  84.10 84.45
Oslo 61.07 61.37

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque cantonale neuchàteloise.

Billets de banque étrangers
du 7 mal 1953

Achat Vente
Franco 1.01 1.03%
O. 8. A. . . . . .  4.27 4.30
Angleterre . . . . .  11-45 11.60
Belgique . . . . .  8.20 8.40
Hollande . . . ..  108 li 110 *4
Italie . . , . . » .  0.67 0.69%
Allemagne . . . .  93.25 96.25
Autriche . . » . . 16.40 16.80
Espagne . . . . .  9.70 9.90
Portugal 14.65 15.05

Marché libre de l'or
Pièces suisses 37.-/39.—
françaises 37.50 39.50
anglaises 44.—;47.—
américaines 9.—'10.—
lingots 5000.—/5160 —

Icha non compris
Cours comm'", n - - -! -• - •  • f Bassement
par la Bnn q  , mn  < ¦¦ ,i i m-irhàtelolse

Bourse de Neuchâtel

M. Herriot réélu
maire de Lyon...

LYON, 7 (A.F.P.). — M. Edouard
Herriot a été rééllu maire de Lyon.

Le scrut in a donné 35. vois au prési-
dent de (l'Assern-blée nationale contre 7
à son adversaire, M. Yaillet, du Ras-
semblement du peuple français.

... et M. Prey réélu
maire de Strasbourg

STRASBOURG, 7 (A.F.P.). — M.
Charles Frey, maire de Strasbourg, et
M. Pauil "Waoh , premier-adjoint, mem -
bres respectivement du R.P.F. et du
M.R.P., ont été réélus.

Le conflit dans la marine
marchande française

Les armateurs repoussent
les propositions des officiers

PARIS, 7 (A.F.P.); — Les représen-
tan ts du comité, central des, armateurs
ont repoussé îles propositions formii-,
lées mercredi par les . officiers dé la '
Tnarine _ de> commerce appartenant à la
Conféd ération générale du travail et à
la Confédération française des travail-
leurs chrétiens, et portant sur l'ouver-
ture de discussions paritaires sur la
base d'un congé amnueil forfaitaire de
cent jours.

Le « Liberté » désarme
LE HAVRE, 7 (A.F.P.) . — La Com-

pagnie générale transatlantique a dé-
cidé jeudi soir de désarmer le « Li-
berté ».

Le paquebot devait lever l'ancre ven-
dredi à 15 h. GMT. pour New-York.

la prime de ÎOO francs
o f f e r t e  par l' apér i t i f  Rossi au
coureur qui a f ranchi  la ligne
d'arrivée avec rtne avance de
60" sur le second coureur
n'ai/ ant pu être attribuée , la
somme de 100 f rancs  est ajou-
tée à la prime de l 'étape¦ d'aujourd'hui. '

FI LT R E
ÎÛ C I G A R E T T E S  , 75 Cts
- ¦te "- :' ' ' '

i, .  , . , . . <¦ ¦ ¦ -.. 
¦ ¦ . - . - -

Ce soir, à 20 heures,
Le Dr M. SACKETT présentera son fllm

sonore en couleurs sur Israël
ENTRÉE LIBRE

Chapelle, rue du L8c 10, Peseux

Aujourd'hui 4, rue Louis-Favre, 14-18 h.
Exposition Fernand Morel. Entrée libre.

. P E I N T U R E

J A K E B E
expose dans son atelier

ï du samedi 9 au lundi 25 mai

E X T R A
sont demandés pour le service samedi
soir et dimanche. Tél. 7 81 15.

Semaine hollandaise
Ce soir , à 20 h. 30, à l'Aula de l'Univer-
sité, CONFÉRENCE, publique et gratuite,

de M. Jacques Petitpierre :

Neuchâteï-Hollande à travers temps
Contemporains 1911

Demain samedi , à 14 h. 15, place Purry,
visite de la Brasserie Mull er

A la demainde générale M

F A B I O L A
passe en ultime présentation - ;

aujourd'hui à 15 h. au Rex

GENERALES
DE BELLE S-LETTRE S

Ce soir à 20 h. 39 au Théâtre
Location à l'AGENCE STRWBIN

LIBRAIRIE REYMOND
Réduction pour les étudiants

af f i rme  M. Foster Dulles
Mais ils restent
sur leurs gardes

NEW-YOR K, 8 (A.F.P.). — Dans un
discours qu 'il a prononcé jeudi à l'occa-
sion du dîner offert  à New-York par
le comité de l'Etat de New-York du
parti républicain , le secrétaire d'Etat
Foster Dulles a rappel é que , dans son
discours du 16 avril , le président Eisen-
hower avait demandé aux Russes de
donner des preuves tangibles de leurs
bonnes intentions. Les Soviets , avait dit
le président , peuvent immédiatement
apporter ces preuves en Corée, en Indo-
chine et en Autriche.

Les chefs communistes, a poursuivi le
secrétaire d'Etat , se sont servis en Corée
d'un langage indiquant qu'ils étalent
disposés à rendre possible un armistice
honorable. Les conversations continuent.
Le commandement des Nations . Unies
n'est toutefois pas disposé à palabrer
indéfiniment sur des sujets dont on a
discuté depuis près de deux ans.

Nous désirons et recherchons sérieu-
sement une paix honorable en Corée, a
poursuivi M. Dulles, mais nous ne per-
mettrons pas à nos ennemis de se servir
des conversations d'armistice comme d'un
stratagème pour remporter des avanta-
ges militaires dans leur guerre d'agres-
sion.

Les Etats-Unis
n'ont pas peur de la paix

Les équipes corporatives
à l'entraînement

Mardi .soir, sur le terrain des Charmet-
tes , les équipes représentatives des mai-
sons Fael-Degoumoi s de Saint-Biaise, et
Fours Borel de Peseux, se rencontrèrent
en une partie d'entraînement en vue de
l'ouvertu re prochaine de la compétition
du groupe A.;:i La rencontre fut très intéressante. Tour

• à tou r, îles ' équipes . prirent l'avantage,
^v mais, finalement la pa rtie se termina par-

un match nul équitable avec trois buts
partout , Emô-RêJ.

La Suède a battu l'Ecosse
Mercredi soir, à Glascow. devant 84,000

spectateurs , l'équipe de Suède a battu
celle d'Ecosse par 2 buts à 1. Au repos ,
le score était 1-1. La Suède partage
ainsi  avec l'Autrich e l'honneur d'avoir
battu le onze d'Ecosse chez ûui.

TENNIS
I.a coupe Davis

Dans les deux derniers simples du
match Finlande - Irlande , à Helsinki ,
les Finlandais ont remporté la victoire
en sorte qu 'ils battent finalement l'Ir-
lande par 4 à 1.

Les matches du second tour sont
les suivants : Finlande - Philipp ines,
Autr ich e - Danemark , Allemagne - Afri-
que du Sud; Yougoslavie - France, Hon-
grie - Belgique, Norvège - Grande-
Bretagne, Hollande - Italie et Espagne -
Suède.

FOOTBALL

LES S PORTS

DERNI ÈRES DÉPÊCHES DE LA NUI T



LA VIE
UATi ONALE

Négociations
entre les maîtres imprimeurs

et les typographes
pour le renouvellement
du contrat de travail

INTERLAKEN , 7. — Du 4 au 6 mai ,
des négociations ont eu lieu k Inter la-
ken pour le renouvellement du contra t
général de travail , venant à expiration
le 31 août , entre la Société suisse des
maîtres imprimeurs et la Fédération
suisse des typographes.

Sous la présidence de M. Bâschlin,
ancien juge cantonal  (Berne), la confé-
rence a examiné en première lecture les
demandes de revision proposées par les
deux parties.

Il ressort de cet examen que les
oppositions , bien que considéra-
bles, ne sont pas insurmontables, de
sorte qu'à la f in de la conférence, les
perspectives pour de nouvelles négo-
ciations , devant  commencer au début de
juin , ne sont pas qualifiées dé défavo-
rables. •

Un varappeur se tue
au Salève

' GENÈVE, 7. — Cinq jeunes gens .fai-
saient ,, en cordée, jeudi mat in , de la
varappe au Salève , lorsque se t rouvan t
à proximité de la Grande-Mule , à mi-
haute ur de la montagne , la corde se
rompit et l'un des jeunes gens, Rey-
nold Souvairan , âgé dc 18 ans, hab i t an t
Châtelaine , f i t  une chute d'une  dizaine
de mètres et donna de la tête contre
les rochers.
^ Le malheureux jeune  homme est dé-
cédé pendant son transfert  à l'hôpital.

L'initiative contre l'Institut
de physique nucléaire a abou-
ti. — GENÈVE, 7. L' init iative contre
l'établissement de tout Ins t i tu t  de phy-
sique nucléai re  dans le canton de Ge-
nève a abouti  et a obtenu 7684 signa-
tures. Le Conseil d'Etat du canton dc
Genève vient  de rédiger un rapport
complet sur la ques t ion  et concl ut au
rejet de cette initiative.

* Jeudi , à midi, M. Luang Vichit Va-
dakan a été reçu en audience au Palais
fédéral par M. Philippe Etter . président
de la Confédération, et M. Max Petit-
pierre ,. chef du Département politique ,
pour la remise des lettres l'accréditant
auprès du Conseil fédéral comme envoyé
extraordinaire et ministre plénipoten-
tiaire de Thaïlande.
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Vendredi
SOTTEN S et télédiffusion : 6.45, Vou-

lez-vous apprendre l'anglais ? 7 h., gym-
nastique. 7.10, réveil en musique. 7.15,
inform . et heure exacte. 7.20, propos du
matin. 11 h., de Beromunster : émission
commune. 12.15, le mémento sportif. 12.20,
vieilles chansons françaises. 12.30, l'Or-
chestre Harry Davidson. 12.44, signal ho-
raire. 12.45, Inform. 12.54, la minute des
A. R.-G. 12.55, au music-hall. 13.25, Blues
et Negro-spirituals. 13.45, la femme chez
elle. 16 h., l'Université des ondes. 16.29 .
signal horaire . 16.30. de Beromunster :
émission commune. 17.30, la rencontre des
Isolés : L'incendie, d'Edouard Rod. 18.05,
l'Agenda de l'entraide et des institutions
humanitaires. 18.15. disques. 18.25, les
cinq minutes du tourisme. 18.30, le Tour
cycliste de Romandie. 18.45, disques.
18.55. reflets d'ici et d'ailleurs. 19.13, le
programme de la soirée et heure exacte.
19.15, inform . 19.25 . la situation interna-
tionale. 19.35, A vos ordres... si possible.
19.40, De tout et de rien. 20.10. Autour
du monde. 20.30. A l'occasion du 125me
anniversaire de la naissance d'Henri Du-
nant : Un siècle pus tard sous un même
drapeau. En intermède : Messages de Sa
Majesté la reine Jullana de Hollande et
du Dr Schweitzer . de Lambaréné. 21 h„
Musique de chambre par Jacqueline Blan-
card, pianiste et Pierre Mollet , baryton.
21.30, Denis d'Inès, doyen de la Comédie-
Française évoque cinquante ans de théâ-
tre. 21.55, Musique contemporaine. 22.30 ,
inform. 22.35. L'enquête de Me Marcel
Sués : Ceux qui travaillent pour la paix.
22.50 , musique de danse.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15
et 7 h., Inform. 7.15. concert matinal. 11
h., Jeunes Interprètes. 11.30. Concert par
le Radio-Orchestre. 12.15, bulletin touris-
tique. 12.29 , signal horaire. 12;30, inform.
12.40, Café Endspurt. 13.25. musique de
chambre. 14 h., pour Madame. 14.30,
Pompejl , eine ausgegrabene antlke Stadt.
J6 h., disques pour les malades. 16.30, Lle-
der romantiques et Concert par le Radio-
Orchestre. 17.30, pour la jeunesse. 18.10,
Musique récréative suisse. 18.45, le livre
de la semaine. 18.55, valses 'de Lanner.
19.10, chronique mondiale. 19.30, inform.
19.40, Landartz Dr Hilfiker, de S. Streuli.
20.30, Un siècle plus tard sous le même
drapeau (voir Sottens). 21 h., Eimission
pour les Rhéto-romanches. 22.15, inform.
22.20 , jazz-magazine.

Observations météorologiques
Observatoire dc Neuchâtel. — 7 mal.

Température : Moyenne : 9.0; min.: 6.7 ;
max.: 12.1. Baromètre : Moyenne : 719.3.
Vent dominant : Direction : ouest-nord-
ouest ; force : assez fort. Etat du ciel :
variable ; couvert à très nuageux pendant
la Journée; légèrement nuageux le soir.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 6 avril , à 7 h. : 429.29
Niveau du lac, du 7 mal , à 7 h. : 429.28

prévisions du temps : Versant nord clcs
Alpes, nord et centre des Grisons : tout
d'abord très nuageux à couvert et par
moments précipitations. Ciel s'éclaircls-
sant au cours de la journée. Frais. Zéro
degré vers 1000 m. Vents du nord , forts
en montagne. Jura. Plateau et Valais :
nuageux à très nuageux. Frais. En plaine
température voisine c!e zéro degré dans
la matinée. Bise modérée sur le Plateau
pendant la Journée.

Les années en 3
dans l'histoire du pays de Neuchâtel
Un lecteur neuchâtelois établi en

terre vaudoise mais resté fermement
attaché à son canton natal , a relevé
les événements survenus au cours de
notre histoire dans les années dont
le millésime se termine par un 3.

1033. Ctmnad II Je Saliqu e assiège
Neuchâtel occupé par Eude de Blois
qui prétend à la succession de Ro-
dolphe III , roi de Bourgogne.

1103. Mort de Conon de Neuchâtel ,
évêque de Lausanne, fils d'Ulrich de
Fenis et frère de Bourcard , évêque de
Bâle.

1103-7. Fondation de l'Abbaye de
Saint-Jean.

1143. Fondation de l'Abbaye des
prémontrés de Fontaine-André près
Neuchâtel. Rodolphe et son frère
Mangold , seigneurs de Neuchâtel;
sont signalés comme bienfaiteurs,
ainsi que Renaud ct Guillaume son
fils, seigneurs de Valangin.

1343. Rodolphe IV de Neuchâtel , dit
Rollin , accorde une chartre de fran-
chise à Boudry.

1343. Mort de Rollin de Neuchâtel
(Rodolphe IV) , fils d'Amédée et père
du comte Louis.

1353. Neuchâteil-ville compte 256
maisons et 430 feux (soit environ
2500 âmes).

1363. Jean le Bel , fils du comte
Louis de Neuchâtel , est fait prison-
nier à Semur où il meurt le 10 sep-
tembre 1369.

1373. Renouvellement du traite en-
tre Soleure et Neuchâtel (alors Neuf-
chaslel) .

1373. Louis, comte de Neuchâtel ,
fait don des Verrières ct de Roche-
fort à Jean et Vauthier , ses bâtards.

1373. Louis, comte de Neuchâtel ,
fonde un nouveil hospice en la capi-
tale , près la tour de Notre-Dame.

1373. Mort de Louis de Neuchâtel ,
comte souverain (5 juin 1373), qui a
fait  ériger ile cénotaphe en l'église
collégiale de Notre-Dame.

1413. Jean , fils de Girard (bâtard
de Jean le Bel), devient seigneur de
Travers, puis en 1433 seigneur de
Gorgier.

1453. L'évèque de Lausanne visite
Neuchâtel.

1463. Mort de Louis de Chalon,
prince d'Orange , qui possédait Grand-
son et Cerlier et prétendait au comté
de Neuchâtel .

1503. Mort de Philippe de Hoch-
berg, comte de Neuchâtel, père de
Jeanne de Hochberg (9 septembre)
enseveli en la Collégiale de Neuchâ-
tel.

1503. Mariage de Louise, fille uni-
que dc Claude d'Arberg-Valangin,
avec Philibert  de Challant  (Aoste).

1513. Naissance de François d'Or-
léans, depuis marquis de Rothelin,
troisième fils de Jeanne de Hochberg,
comtesse de Neuchâtel .

1533. Mort de Philippe de Savoie-
Nèmours, gendre de Jeanne de Hoch-
berg et père de Jacques de Savoie ,
souverain de Neuchâtel de 1551 à
1557. -

1543. Mort de Jeanne de Hochberg,
comtesse de Neuchâtel , fille de Phi-
lippe et femme de Louis d'Orléans-
Longueville.

1573. Mort de Léonor d'Orléans,
comte de Neuchâtel , petit-fils de
Jeanne de Hochberg, qui fit bâtir la
maison des Halles à Neuchâtel.

1583. Construction de l'Hôtel de
Ville , à cheval sur le Seyon- u*

1603. Erection de la fontaine dès '
Chavanncs.

1643. Henri I.I de LongueviWe prend
le titre de prince et comte souverain
de Neuchâtel.

1663. Naissance de Jean-Frédéric
Osterwald , pasteur.

1663. Mort d'Henri II de Longue-
ville qui f i t  planter les allées de Co-
lombier.

1673. Mort au Landeron du marquis
de Saint-Micaut , chef de la garnison
neuchàteloise de la régente duchesse
de Longueville, veuve d'Henri II et
tutrice de son fils a îné  Jean-Louis-
Charles , abbé d'Orléans , souverain de
Neuchâtel , tombé clans la démence.

1693. Renouvellement de la chartre
de combourgeoisie avec Berne.

1743. Naissance à Boudry de J.-P.
Marat (24 mai).

1793. Mort à Paris de J.-P. Marat ,
assassiné par Charlotte Corday.

1803. Le recensement de la capitale
donne 4170 habitants.

1813. Achat de l'hôtel DuPeyrou
pour servir de résidence à Alexandre
Berthier. maréchal d'empire , prince
de Neuchâtel et duc de Valangin.

1813. Le général autrichien Schei-
ther entre à Neuchâtel à la chute de
l'Empire.

1823. Destruction de la tour de
1'Oriette.

1833. Honoré de Balzac séjourne à
Neuchâtel.

1873. Fondation du Gymnase can-
tonal.

1883. Fondation de l'Ecole supé-
rieure de commerce.

1883. Ouverture d'une  banqu e d'Etat .
1923. Construction du crématoire à

Beauregard.

Lfl VILLE

Au Tribunal cle police
Le Tribunal de po lice a siégé hier

après-midi ,  sous la présidence de M.
Bert rand Houriet ,  assisté de M. E. Per-
ret , commis-greffier.

Il a dû une  nouvelle fois s'occuper
d'une affai re  d'ivresse dans laquelle
éta i t  prévenu le -motocycliste Albert
Guye fils, boucher , domicil ié à la Cou-
dre. Un soir du mois de mars , ce der-
nier circulait  eu zigzagant  k l'avenue
de la Gare et avait été appréhendé par
la gendarmerie .  G. é ta i t  m a n i f e s t e m e n t
en é t a t  d'ivresse -et , de plus , son véhi-
cule n ' é t a i t  pas en ordre. A l' audience ,
G. reconnaî t  les fa i t s .

Le tribunal condamne Albert Guye à
5 jours d'arrêts sang sursis, à 50 francs
d'amende , aux frais fixés à 30 francs et
n la publication d'Un extrait du ju gement
dans la « Feuille d'avis de Neuchâtel  ».

Jugeant un accident de circu lat ion qui
était survenu le 29 octobre , à la route
des Falaises , au cours duquel un piéton
avai t  été renversé par une automobile
f rança i se , le t r ibunal  a libéré le -con-
ducteu r, faute  de preuves.

Un accrochage
Hier, à lfi h . 20, à 1* GlèidrEue, une

auto neuchàteloise qui voulai t  dépas-
ser une voi ture  penevoise s ta t ionnée  à
un endroit in te rd i t ,  du t  monter  sur le
t r o t t o i r .  Mais sa manœuvre ne réu s si t
pas et c'.io accrocha au passage l'ar-
rière -du . véh icule , arrêté. Les dégâts
sont peu irnporta.nts.

te froid
Une nouvelle vague de froid s'est

abattue sur notre région. Comme quoi
les sainte de glaoe ne eont pas un my-
the 1

La « Baigneuse » dans le jardin du palais DuPeyrou

Voici la nouvelle statue qui a été placée dans !a pièce d'eau du jardin  du
palais DuPeyrou.  Cette œuvre r emarquab le  du scu lp t eu r  André  Ramseyer

est une heureuse contribution à l'embellissement de notre ville.
(Phot. Oastellaai:, Neuchâtel)

ATI JOUR UË JOUR

Un anniversaire
Aujourd'hui , 8 mai, il y a cent

vingt-cinq ans que naissait Henry
Dunant. Une expérience personnelle
est à l' origine de la Croix-Rouge.
Voyageant en Italie en 1859, le ha-
sard l' amena sur le champ de ba-
taille de Solférino . C'est à la vue
des blessés laissés par milliers à
l'abandon que naquit en lui l'idée
de créer des sociétés de secours
auxiliaires, qui seconderaient les
services médicaux des armées, et
d' une convention internationale qui
pr otégerait leur action.

Un homme lance une idée. D' au-
tres hommes et f emmes  la réalisent.
La Croix-Roug e est née , avec son
comité international , ses sociétés
nationales et la fédéra t ion  de ces
sociétés nationales.

La Croix-Rouge suisse prend l' oc-
casion chaque année du jour anni-
versaire de la naissance d'Henry
Dunant pour attirer l'attention du
peuple suisse sur ses multi p les acti-
vités , sur ses devoirs et sur ses be-
soins'.

Pour nous autres Neuchâtelois , la
Croix-Roug e est une œuvre éminem-
ment populaire et nous ne lui re fu -
serons pas l' aide qu 'elle nous de-
mande pour ses écoles d ' inf irmiè-
res , pour la format ion  du person-
nel hospitalier, pour le recrutement
et l 'équi pement des détachements de
volontaires mis à disposition de l'ar-
mée ou des secours en cas de catas-
trop hes, pour ses services de trans-
fus ion  du sang, pour la constitution
et le renouvellement dc ses réserves
de literie et de lingerie , pour le dé-
veloppement de l'œuvre samaritai-
ne, etc.

La Croix-Rouge suisse , institution
privée , indép endante de l 'Etat , assu-
me des tâches dont nous p r o f i t o n s
tons en cas d'adversité.  Il  est tout
naturel que nous l'aidions.

NEMO.

Hier à 13 h. 25, une collision de mo-
tocyclettes s'est produite à la place
de "la Gare. L'un des conducteurs étai t
parti de l'entrée princi pale de la gare
et tournai t  en direction du Crèt-Tacon-
net quand il heurta une  autre machine
venant en sens inverse.

Les deux motocyclistes ont été légè-
rement blessés. Les machines ont subi
des dégâts importants .

Auto contre auto
Une auto neuehàteiloise qui . venant

de la place des Halles, débouch ait hier
à 18 h. 15 sur le quai Godet , n 'accorda
pas la priorité de droite à une autre
voiture neuchàteloise arr ivant  de
l'ouest . U en résulta une collision as-
sez violente. Les deux machines ont
subi des dégâts.

Deux motocyclistes
entrent en collision

VIGNOBLE

COLOMBIER
Recherche d'eau potable

(c) L'année dernière , un puits avai t  été
foré à l'Allée des Marronniers .  Malheu-
reusement l'eau s'est révolée impropre à
la consommation et l'installation doit
être abandonnée.

De nouveaux sondages viennent  d'être
entrepris , sur la grève, au-dessous de
l'Allée des Peupliers. L'autorité attend
impatiemment le résultat de cette pros-
pection, car la pénurie d'eau se fait  déjà
sentir.

LE LANDERON
L.e passage du Tour

de Romandie
Une foule de spectateurs a assisté

hier après-mid i , au Landeron, au pas-
sage du Tour de Romandie. Les cou-
reurs qui arrivaien t d'Anet étaient
tous groupés à leur passage en terre
neuchàteloise. Le peloton éta it emme-
né par les « domestiques » des vedettes
de la course.

Un service d'ordre avait été organi-
sé par la gendarmeria

SAUGES
Un scooter renverse

une fi l lette
(c) Mercredi après-midi , sur la route
du haut , à proximité de la pension « Le
Pré de Sauges », la petite A., en vacan-
ces à la Béroche chez ses grands-parents ,
¦a été renversée par un scooter piloté par
le jeune D. de Saint-Aubin.  L'enfant ,
le p ilote et son passager qui é ta ient
blessés ont été transportés a l'hôpital.
La gendarmerie  a procédé aux consta-
ta t ions  d'usage. •

VAL-DE-RUZ

Révision des appareils
télép boni ques

(c) Les P.T.T. procèdent actu ellement à
la revision systématique des appareils
téléphoniques chez les abonnés du val-
lon. La remise en état des appareils dé-
fectueu x s'accompli t, on l'imagine, à la
satisfaction de chacun.

Avec les contemporains 03
du Val-de-Ruz

(sp) Ebauché en 1943, ce n 'est qu 'en 1945
que le Groupement des contemporains de
1903 du Val-de-Ruz s'est définitivement
constitué.

Grâce à un comité très actif , 11 a connu
une grande vitalité. Et le beau voyage
Jubilaire qu 'ils vont entreprendre dans
quelques jours en est le couronnement.
En effet , Ils s'en iront à la Côte d'Azur ,
s'arrêtant à Marseille , Toulon, Cannes ,
Nice , où ils séjourneront et d'où Ils fe-
ront des excursions à la Grande-Corniche,
Monte-Carlo et Monaco. Le retour s'effec-
tuera par Grenoble , Digne , Alx-les-Balns
et Genève.

BOUDEVILLIERS
Un geste à signaler

(c) Le Chœur d'hommes de Boudevil-
liers a tenu à exprimer sa sympathie h
un de ses membres hospitalisé à l'hôpital
de Landeyeux, ainsi qu'aux malades en
général.

Vendredi soir dernier , sous ia direc-
tion de M. Paul Matthey, la société a
exécuté plusieurs chants de son répertoi-
re.

Cette touchante attention a été très
appréciée des malades.

GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Un beau résultat hippique

(c) Récemment , un concours hippique a
eu lieu à Lyss. Dans le parcours de
chasse , M. von Erdey, professeur au ma-
nège de la voltige, aux Geneveys-sur-
Coffrane , est sorti premier avec le che-
val « Bella > . Au parcours de barrage , M.
von Erdey, avec le même cheval , sor-
tit  à nouveau premier.

Dimanche dernier , au concours hippi-
que de Cossonay, M. von Erdey est sorti
deuxième au parcours de chasse.

Une belle route
(c) Nos autorités et la population ont vu
avec satisfaction se terminer la route
par tant  du chemin de la laiterie et se
terminant  au chemin du stand . Cette rou-
te a été élargie et goudronnée.

CERNIER
Réfection de rues

et «le trottoirs
fc) Dans le cadre des travaux de réfec-
tion entrepris au village, on procède ac-
tuellement à l'embellissement des rues
et trottoirs du quartier sud-ouest du vil-
lage.

CHÉZARD-SAINT-MARTIN
Assemblée des coopératives

(c) Dimanche, Chézard a connu une ani-
mation particulière , en raison de l'assem-
blée des délégués des Sociétés coopérati-
ves de consommation neuchâteloises et
rauraciennes.

MM. Dickson, Veuve et Erard représen-
taient les autorités communales. La so-
ciété locale qui accueillait les délégués
célébrait ce Jour même le cinquantième
anniversaire de sa fondation.

Dégâts dans nos forêts
(c) Sur le territoire communal , plus de
4000 petits sapins ont été abîmés ou
cassés par les intempéries du dernier
hiver.

AUX MONTAGNES

LA CHAUX-DE-FONDS
Film touristique

(c) Jeudi à 18 heures, le Conseil com-
munal et l'A. D. C. ont invité un nom-
breux public à assister au cinéma
« Scala s à la projection du film tou-
ristique, qui vient d'être réalisé, sur le
canton de Neuchâtel.

Ce spectacle a soulevé de vifs éloges
sur la belle qualité du film présenté.

Un nouveau pasteur
(c) Mercredi soir, l'assemblée de pa-
roisse de l'Eglise réformée a nommé
pasteur M. Eugène Porret qui exerçait
jusqu'ici son ministère à Couvet . Le
nouvel élu succède à M. Sully Perre-
noud nommé aux Ponts-de-Martel.

Une fillette blessée
(c) Jeudi mat in , une fillette qui jouait
aveo une glace roulante pendant que
sa maman effectuait des achats dans un
magasin, a fait une chute en dévalant
dans l'escalier.

Blessée à la tête, elle a été conduite
ehez un médecin.

De nouveaux uniformes
pour les agents de police

(c) Depuis quelques jours , la police lo-
cale est dotée d'un nouvel uniforme,
couleur gris-bleu, d'une coupe élégan-
te. L'insigne des grades, pou r les sous-
officiers, est le même que celui actuel-
lement en vigueur dans l'armée.

Nos agents conserven t encore toute-
fois pour les cérémonies leur ancien
uniforme noir, avec parements rouge*.

LE LOCLE
Des mutations

à l'Hôtel de Ville
(c) Pour remplacer M . H . Meyer , qui
va prendre sa retraite, l'autorité com-
munale  a procédé aux mutat ions  sui-
vantes : M. Mat they est nommé cais-
sier communal,  M. Maurice Robert ,
préposé aux con t r i bu t i ons  communa-
les, ct M. André Oa '.aiine est nommé
commis au burea u de l ' impôt .

Le feu dans une usine
t e l  Da ns un a t e l i e r  de la m a n u f a c t u r e
Hes montres Z é n i t h  où l'on n e t t o i e  des
pièces à la benzine , des gaz se sont sou-
dain enflamm és, provoquant un début
d'incendie qui  a été maîtrisé par le
personnel. Malheureusement Mlle D. a
été a t t e i n t e  par les flammes. Ses ha-
bit  ont pris l'eu et elle a été assez griè-
vement blessée. L ' in fo r tunée  -ouvrière
n été transportée à l'hôpital .

Vfll-PE-TRflVEBS
NOIRAIGUE

La doyenne n'est plus
( c l  Le vi l lage a perdu sa doyenne , Mme
A l h c r t i n c  Car t ier , décédée dans sa il.'lme
année .  Les hab i t an t s  les plus âgés sont
ac tue l lement  Mme Louisa Mill ier , née le
7 mars 1864 et M. Auguste Perrenoud ,
qui la sui t  de 14 jours près.

RÉGIONS DES LACS
BIENNE

Le Conseil de ville vote
la création d'un gymnase

français
(c) Hier soir, le Conseil de ville a pris
la décision , à l'unanimité, do créer ungymnase français à Bienne. Nous
aurons l'occasion de revenir sur cette
séamee que les Romands de la « villa
de l'avenir » ne manqueront pas de
qualifier d'historique.

L'Hôpital de district a formé
ses premières infirmières

(c) La nouvelle école d'infirmières de
Bienne vient de présenter aux examen s
finaux — conformes aux exigences de la
Croix-Rouge — ses six premières élèves.
Après leurs trois années d'études effec-
tuées tant an point  de vue théorique que
pratique, dans l'Hôpital de district, avec
un petit stage à l'hôpital d'Interlaken ,
elles ont réussi brillamment les diverses
épreuves.

Le Dr Giovandi , conseiller d'Eta t , di-
recteur des affaires sanitaire s, ainsi que
les experts se montrèrent très satisfaits
des résultats obtenus.

Maintenant , ce seront douze nouvelles
jeunes filles qui vont commencer ces
études ; déjà elles ont réussi les examens
d'n d m i s s i n n .

La nouvelle école d infirmières semble
appeler à rendre de précieux services
aux maisons hospitalières. Elle permet
à des jeunes filles qui aiment les mala-
des à se préparer à ce beau travail sans
encourir de trop gros sacrifices finan-
ciers.

Le travail baisse
dans l'industrie des métaux

(c) Dans cette industrie , on enregistre
un recul du degré d'occupation et le
nombre des chômeurs masculins et fé-
minins augmente. La concurrence étran-
gère se fait de plus en plus sentir et
plusieurs entreprises métallurgiques , qui
commencent à éprouver des difficultés
à écouler leu rs produits , ont dû réduire
leur personnel .

Les sans-travail locaux et du dehors
font alors de plus en plus appel aux ser-
vices des offices publics de placement.
Mais déjà la main-d'œuvre mi-qualifiée
et non qualifiée n 'est plus demandée
dans l'industrie. Les ouvriers étrangers
licenciés se voient contraints de retour-
ner dans leu r pays.

L'industrie des machines et l'horloge-
rie ont toujours besoin , par contre, de
personnel qualifié. Dans le bâtiment aus-
si, le travail abonde en raison des cir-
constances saisonnières favorables. Une
belle activité règne également dans les
arts graphiques et les entreprises d'ins-
tallations.

Seize chômeurs étaient inscrits à fin
avril (il y en avait treize en mars et
huit en avril 1952).

LA NEUVEVILLE
Cartel des sociétés locales

(c) L'activité de nos sociétés se trouve
quelquefois entravée par manque de
coordination. Aussi, pour mettre fin à
cette situation , le chœur d'hommes
« Union s a pris l ' in i t ia t ive  de réunir
les délégués de vingt-six sociétés.

Ceux-ci ont pris la décision de cons-
tituer un « Cartel des sociétés locales*.
Un comité provisoire est chargé de
préparer mn projet de statuts.Hier après-midi s'est tenue  au Pré-

ventorium des Pipolets, à Lignières ,
l'assemblée générale dc la Ligue canto-
nale neuchàteloise contre  la tubercu-
lose, à laquelle a s s i s t a i en t  le Dr Gabus ,
du Sana tor ium neuchâte lois  de Leysin,
et des représentants du département de
l ' intérieur.

Placée sous la présidence du Dr Guye ,
de la Chaux-de-Fonds , l'assemblée prit
connaissance  des d i f f é r e n t s  rapports  an-
nuels. Elle e n t e n d i t  ensui te  un intéres-
sant exposé de Mlle .1. Hummel , assis-
t a n t e  sociale , sur le t r ava i l  qu 'elle effec-
tue à la division des voies resp ira toi res
de l'hô pital des Cadolles.  Le Dr Hou-
riet, de Neuchâtel , paria , en f in  de séan-
ce, de la « Fonda t ion  Dr Paul Humbert »
qui pourrait  être employée u t i l e m e n t  à
aider les malades durant  la post-cure et
qui deviendra i t  en quelque sorte un
« f o n d s  de compensation de salai re».

Puis, chacun prit plaisir  à visiter le
préventorium et une collation rassem-
bla les délégués au tour  de lia savou-
reuse sèche au beurre. M.

Pas de nouveau référendum
contre la loi neuchàteloise

sur l'assurance chômage
On sait que le P.O.P. avait  d e m a n d é

au Cartel syndicat carilonal neuchâte-
lois de lancer avec lui un nouveau réfé-
rendum contre la décision du Grand
Conseil de réduire de 15 fr. à 7 fr. 20
la cot isa t ion  patronale au Fonds canto-
nal d'assurance chômage.

Le Cartel syndical a fai t  savoir ré-
cemment au P'.O.P. qu 'il renonçait  à en-
treprendre une nouvelle campagne.

Assemblée de la Ligue
cantonale neuchàteloise

contre la tuberculose
ues l u i i cuu i s  U33 haiiwn uc i nMunu

tion sténograpliiqué Aimé Paris, sec-
tion de Neuchâtel , sous-section de la
Société suisse des commerçants, ont eu
lieu le 20 mars 1953 à l'Ecole supérieu-
re dc commerce des Beaux-Arts, à Neu-
châtel . Voici les résultats :

Diplômes
90 mots-minute : Hélène de Wick, Ma-

rin ; Nelly Chrlstlnat , Cortaillod ; Noëlle
Freymond , Neuchâtel ; Lucienne Jaquet.
Môtiers ; Denyse Perret , Neuchâtel ; Alod
Bussi , Neuchâtel ; Jeannlne Girard , Ser-
rières ; Mathilde Fawer , Cornaux.

80 mots-minute : Josette Fasana, Pe-
seux ; Huguette Sauser , Cormondrèche ;
Germaine Henrioud , Auvernier ; Jean-
François Henrioud , Auvernier ; Jacqueli-
ne Tétaz . Neuchâtel ; Ginette Messerll,
Saint-Sulpice ; Georgette Hostettler , Neu-
châtel; Odette Beaud , Neuchâtel; Bernard
Grttnig. Neuchâtel.

70 mots-minute : Ginette Bleder , Cor-
naux ; Yvette Bidivllle , Neuchâtel ; René
Rémy, Neuchâtel ; Claudine Simon-Ver-
mot, Neuchâtel ; Simone Kaltenrleder ,
Peseux ; Georgette Udriet , Boudry.

60 mots-minute : Roger L'Eplattenier ,
Coffrane ; André Auberson , Neuchâtel ;
Suzy Chrlstlnat , Cortaillod ; Muriel Btih-
ler , Neuchâtel.

Début d'incendie culinaire
à l'Escale

Le poste des premiers secours était
avisé, hier  à 13 h. 15, qu 'il y avait du
feu dans la cuisine du restaurant  de
l'Escale. L 'huile  de la casserole à fri-
ture s'étai t  enflammée. Des agents du-
rent  se mun i r  d'un appareil respiratoi-
re à circuit fermé pour pénétrer dans
la cuis ine  emp lie d' une  fumée épaisse
et éteignirent  sans peine le feu , après
avoir débranché l'électricité.

Les dégâts se soldent par  des parois
un peu noicics.. . et la perte de l'huile.
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Seigneur prends-moi ; conduis-
moi au port.

Les enfants et pet i ts-enfants ,
ainsi que les familles parentes et al-

liées Meyer, Heimann , Bolle , Jeanneret ,
Evard et Beuret.

ont la douleur de faire part à leurs
parents , amis et connaissances du dé-
cès de

Monsieur

James JEANNERET-EVARD
leur cher père, beau-père, grand-père,
frère, beau-frère , oncile et parent , que
Dieu a repris à Lui, à 80 ans, après
une courte maladie.

Neuchâtel , le 6 mai 1953.
Si Dieu est pour nous qui sera

contre nous ? Romains 8 : 31.
L'ensevelissement , sans suite , aura

lieu vendredi 8 mai 1953, à 15 heures.
Domicile mortuaire : Hô pital Pour-

talès.
Culte au cimetière de Beauregard.
Il ne sera pas envoyé de faire part

Le Syndicat des employés de la Com-
pagnie des tramways de Neuchâte l a
le pénible devoir d ' informer  ses mem-
bres du décès de son cher et regretté
collègue.

Monsieur James JEANNERET
retraité T. N.

L'ensevelissement, auquel ils son t
priés d'assister, aura lieu au cimetière
de Beauregard. vendredi 8 mai 1953, à
15 heures. '.
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Ces trois choses demeurent : la
fol , l'espérance et l'amour ; mais
la plus grande de ces choses, c'est
l'amour. I Cor. 13 : 13.

Monsieur  Samuel Jacot ;
Mons ieur  Ar thur  Jacot , ses enfants ,

pe t i t s - en fan t s  ct arr ière-pet i ts-enfants  ;
les enfants , pe t i t s -enfan t s  et arrière-

pe t i t s -enfan ts  de feu Fritz Jeannere t ,
les famil les  parentes  et al l iées .
ont la douleur de faire part du décès

de

Madame Samuel JACOT
née Marthe JEANNERET

leur chère épouse , belle-fille , sœur , belle-
sœur, tante , cousine et parente , que Dieu
a rappelée à Lui dans 56me année.

L'ensevelissement , sans suite , aura lieu
le 8 mai , à 15 heures , au Landeron.

Domicile mortuaire : Hôpital  Pourta-
lès.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de la Société des pêcheurs
à la ligne du district de Boudry a le
pénible devoir de faire part à ses mem-
bres du décès de

Monsieur Albert VI0GET
membre actif cl dévoué.

L'ensevelissement ,  auquel ils sont
priés d'assister, aura  l ieu aujourd'hui
S mai,  à 13 heurts, A Boudry.
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